
SECTION

AGAZINN[IX 3 1ySe.
DU DIMANCHE trést, le ? juillet 1961

Ty SAL MINEO
4% # a À k pense ag

rendre

saVey

famille
Jock

heureuse ongSe, En 19e page

o
n

5
NS MORTE PENDANT 2 hrs

UNE ELECTROCUTEE |
EST RESSUSCITEE!Nn En Se page

\
LE JEUNE INTEGRAL

DESINTOXIQUEN > REPOSE ET GUERIT
En 6e pa

Georges ULMER,
En 9e page 16 ans 2

de
mariage,At 21

m
z
e
s

presque’AS
LE No)[:1271115 NOIRS divorces |

bs0 En Je page



—

 

E
A

A
A
A
A

A
A
A

Aa
h
o
h

J
Th
o
n

g
a
d

 

 

2 LA PAULRIE DU DIMANCHE 9 JUILLEL 106]

 

Texte: C. BOUCHARD — Photos: J.-J. SENECAL

Avez-vous un temps favori ? temps pousse
Qui donc ne s'est jamais fait poser la le jeune paysan qui. des qu'il descend sur

question ? quelque grève, se taille une flûte dans une
Quand vous allez consulter votre médecin branche de sanle. presente un tableau agreste

sur quelque picutement du tube digestif, il qui fait oublier les plus sombres pages de
vous demande: “Avez-vous un passe temps l'histoire.
favori?" las temps modernes ont changé la vie

Quand le hasard des vacances place a vos Le “dole far niente” est de moins en
côtés une charmante baigneuse, 1} est rare moins à la mode. Quand tout et rapidité,
Qu'après avoir parlé du temps elle ne bouseutade, pression. lon ne peut plus passer
s'informe pas à son teur: “Avezvous Un ses loisirs à rever: la trépidation de la vie
passe-temps favori?” Vous auriez envie de anflue partout ll faut toujours avoir quelque
répondre : * Ce seruit de vous accompagner . chose a faire... la secret est de trouver le
an..." passe temps qui correspond le mieux à chaque

Elle aurait dit hobby et vous aurrez temperament,
compris quand méme, puisque «est le mot Bricolage, photographie, cinéma, peinture,
anglais .. musique, sports, voyages, radio-amateur,

S'il est des passe temps doux, al en est de télévision. sont praliqués par un nombre
terribles, C'était pour satisfaire sa marolte  d'adeples sans cesse croissant. Une enquete
de poète que Néron ardait les Chrétiens en à la venvole ne suffit pas à classifier tous les
jouant de la lyre dans la Rome incendie Pasaetemps,

jusqu'à la folie diabolique. Mais  

 

  

 

  

  

 

 

 

  

el que l'empereur Héliogabale fast neler Voyons au moins comment les quelques
du grain d'or à l'avoine de son cheval dieu personnes que nous avons questionnees

Ce sont là de rares exemples de passe passent le meilleur de leurs loisirs.

 

 

 

Mme À. J. Currie, 3299 Saint Denis, Montr -— Si vous
eutendez par pas-e temps le travail qui me plait Je plus, eh
bien? c'est la couture date plaise de posseder one machine
à coudre automatique. d'a deja suivi des cours de couture
et la machine automatique travaille mueux et donne un
ineilleure finition.

Mme Guy Deschénes, 5:95 ruc Sant Denis Montréal —
Mon passe temps favor ? las courses de chevaux ! Un peu
ausst de cinema, Mat des courses ivembalient le plus! I
faut 5 elce prudent, bien sur © Mais gagner un peu et perdre
an peu sont comme les hauts et les lus de la vie. C'est un
Sertapeut anteresser les feiimes pe le Fons !

M. Guy Deschénes, 529% rue saint Denis Montreal de
sks un fervent de da chasse et de Le peche * Je chasse et ge
peche pour mon repos et pour mon plaisir. Je chasse 104
jours le peut gstner, comme le lievte, la perdtx, et mon

i rveudle * Je suis patient et chanceux dans
Tes deur sports Alors goon demande

 

 

André Lépine, 1914 Cartier, Cité Lafièche — Distribu-
teur de JonrRaÿs par tcessite du montent, briqueteur de
son meber, je suis dans l'ante tn constructeur. Dés que je
me nele de construction de manson ou autre, c'est comme
Une vriserte de ponrrais passer neg ve à construire et se
sefias toujours heureux.

 

   

 

Robert Lalonde, |: rue hins tte Lafleche Quand
on veut ae ture plasir, on ba qui me parler de Baseball,
Je trouve que c'est lun des sports les plus Ufs. tout en
proteceant les joueurs contre les acodeots graves De plos

cest un sport «l Belle sabson et al saut nueux etre en plein
air pour le r ler que tasse dans une salle bourdonmainte
de cris faoligants,

  

 

  

Mme Raymond Limoges, !114 4harlevon. Me Sant
Charles — Mon plus grand plaisir est de regarder la televi-
sion, Pour un passe temps. cen est un vrar C'est celui que
l'on peut prolonger le plus et à mons de frais. Je ne mangue
aucun des principaux pro rates ot jaime tout ce qui

passe à l'écran. C'est mon aivertissement par excellence.

  

  

  
  

  

Mme Jean Diotte, 2261 rue Chateanguay, te Sant
Charles Je me console d Uluiser par des programmes de
hockey. C'est un sport nt les choses marchent rondement,
Les joueurs nous communiquent facdement leur enthousias
me, Cest triste de voir souvent vne belle montée arretre
par un point du réglement vrais le los est ha loi.

 

M. Jean Diotte, 2261, rune Chateauvuas Fe Saint Chartes
— Je tin pas de passe-lemps< particulier, comme le brico
lage, la peinture «t quot cnvore! Mais Je crois que mon
interêt va particulièrement su hockes. tout en aimant les
sports en général. Dans les arénas sur les patinoires ou
plein aie, À Ja telévision, je sis un fervent du hockey

mais quand je vois Je sport en action, 36 l'aune partout,

 

 

 

 

 

 

Mme À. J. CURRIE

 

 

 
n LALONDE

Tar|

 

   

 

Mme Raymond LIMOGES

18]£2,
Guy DESCHENES

 

  
 

 

    
   

   

 

 



Georges

16ANS
21
Une nouvelle
lune de miel

par Jacques GIRARDEAU

En seize ans de mariage, ils ont ‘ divorcé”
vingt et une fois.

— Il n'en finit plus de me quitter, sanglote
Betty.
—C'est vrai, reconnaît Georges Ulmer, mais

c'est si merveilleux quand on se retrouve.
Car il faut bien avouer aussi qu'ils n'en finis-

sent plus de s'aimer et que cet amour-là les met,
au moins, à l’abri de n'importe quel orage.

Tout. d'ailleurs, a com-
tmencé le jour où précisé-
ment Georges Ulmer a dit
à sa femme: ‘Entre toi et
moi, Moumousse, c'est ter-
ntiné,”

* Juste une course
° à faire”

Or moins d'un quart
d'heure avant, ce samedi
5 octobre 1945. e:le et lui
venaient de prononcer le
oui sacramentel par-
devant monsieur le maire
de leur arrondissement.

— Juste une course à
faire, avait annoncé Geor-
ges... c'est comme si
J'étais déjà de retour.

Betty attendit trois
jours. Une couronne de
fleurs d'orangersur la tête
et sa valise prête pour le
voyage de nace.

Sa “course” terminée,
Georges se souvint tout à
coup que sa petite femme
blonde l'espérait et que,
sans doute, elle commen-
çait à s'inquiéter.
“Et encore, se souvient-

il, je pris la chose de haut.
A peine revenu, je repris
la porte.”
—Ça t'apprendra à faire

la @...” dis-je à Betty.
Depuis lors, depuis cette

extravagante lune de miel,
Georges Ulmer a des cour-
ses à faire... disons, un
jour sur deux.
Une fois, au beau milieu

d'un repas de famille, il
s'est excusé, prétextant
qu’il ailait chercher un pa-
quet de gauloises.

“Il ne peut croiser un
jupon sans le suivre”
Ce n'est qu'un mois plus

tard que Betty apprit qu’il
était parti pour le Mexi-
que.
Une autre fois, c’est

d'Athènes qu'il donna de
ses nouvelles après avoir
quitté sa femme (lors
d'une générale) pour ga-
gner les lavabos. Mais
toujours, Georges revient.

et toujours it repait, pour
le méme motif.

— Mon mari, explique
Betty, ne peut croiser un
jupon dans la rue sans le
suivre, sil le faut, jusqu'à
l'autre bout du monde.
Au début, bien sûr ; ça m'a
fait de la peine Ja
d'abord beaucoup pleure,
puis je me suis fâchée.…
j'avoue même que la pre-
mière anné de mon ma-
riage Je me suis abaissée
à pocher le regard de plus
d'une joli fille. et puis,
un jour. J'ai compris que
la rivale c'était moi, qu'en
fin de compte c'étaient
elles qui étaient trompée.

Georges n'aime et n’aime-

ra jamais que moi.”

Je ne veux pas

qu'il change ”

“Il lui est arrivé de
m'abanädonner pour un

prix de beauté, de lui pro-
mettre, comme à l'accou-

tumée, de l'épouser apres
m'avoir quitté, eh! bien,

pendant tout ce temps ou

il refaisait sa vie pour la

mille et unieme fois, entre

deux serments, Georges

m'écrivait... jusqu'a sept

lettres par jour, avec des

phrases, avec des mots qui

n’appartiennent qu'à lui.

Georges est ainsi, on ne

le change pas et je ne veux

pas qu'il change Chaque

fois qu'il me revient, c'est

une nouvelle lune de miel
qui commence.

Les prix des fugues

“Il part, je perds huit
livres, 11 rentre, je les re-
gagne en une semaine.

C'est à mon poids, c'est à

maligne qu’on sait si nous

sommes ensemble ou si
nous n'y sommes plus

« Je ne m'inquiète même

plus. J'attends, résignée,le

coup de sonnette qui an-

nonce son retour: j'ai

honte d'avouer que toutes

les fois c'est le même choc
au coeur.

et Betty ULMER
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Une tors de plus, BETTY ULMER a fait franchir @ GEORGES le scl de son foyer,

“ Georges ne me deman-
de jamais pardon sans ac-
compagner son mea culpa
d'une surprise. C'est un
porte-clef, un bijou, un
poisson rouge ou bien
encore une broche. Tenez,
celle que je porte aujour-
d'hui, ces trois colombes
épinglées sur montailleur,
c’est en souvenir de sa der-
nière fugue. “Ce sont les
colombes de la paix,”
m’annonga Georges en me
jurant une fois de plus sur
la téte du monde entier
que jamais plus il ne me
quitterait, que jamais plus
il n'irait chercher des ci-
garettes... 4 Athénes ou

a Johannesburg,

* Gentilhommie gaulois ”
Car la dernière aventure

de Georges Ulmer a fait
couler beaucoup d'encre.
Cette fois, c’est à Miss
Afrique du Sud que Geor-
ges promit le mariage.

Cette fois, ce n'est ni
un coup de téléphone ano-
nyme, ni une lettre d'adieu
de son mari qui mirent
Betty au courant de sou
infortune. Mais un article
de “Show Bize ”, le jour-
nal de Johannesburg, an-
nonçant à grand renfort
d'illustration que le ‘ gen-
tiihomme gaulois”, qui
faisait courir les foules
avait enfin trouvé chaus-
sure à son pied, L'article
se terminait sur un point
d'interrogation: “ Mais, au
fait, que va en penser la
femme française ?

Traduisez l'épouse légi-
time du gentilhomme gau-
lois,

“La lemme française
vous dit...

La femme française s’ar-
ma de sa plus belle plume
et répondit au journaliste
par une lettre ouverte au
public.

Lettre qui a été repro-
duite à lu façon d'un edi-
torial 4 la premiere page
de cet hebdomadaire
“La femme francaise.”

dit en substance Betty,
“vous dit m... Votre mixs
Afrique du Sud est belly,
mais ça lui passera. mot,
je suis seulement intuili-
gente.”

Le temps d'une vie
Et Mme Georges Ulim-r

de conclure :
“Sachez bien que Gear-

ges est pour moi le plus
merveilleux des maris, le
plus passionné des amant 3
et que celle qui me le
prendra, qui me le garde-
ra, n'est pas près de voir le
jour.”

Aujourd'hui, Betty et

Georges sont de nouveau
en voyage de noce.
—Ça durera ce que ça

durera, sourit-elle,
—Le temps d'une ve

jure Georges.

>»
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VACANCES

PRUDENCE
par PAUL LEDUC    

   

Vous CRAIGNEZ LA POLLUTION
DES EAUX ® REVIGOREZ-VOUS

EN VOS PROPRES DÉPENDANCES,

 

. ZzP'TIT COUP D'TROP,...
MÊME si Vous savez ET LE NOBLE JEU DE GOLF

NAGER, REDOUTEZ LS J

LES MALCHANCES. PERD TOUTE ELEGANCE. Eo

:° ( ( FP é

z. <—GT > Pour PRATIQUER \ 7 :
= | = LALPINISME. . . A

/
& -’IL IMPORTE D'EN

SAVOIR PLUS LONG

: QU'ON PENSE.

A-rention ; LA CIRCULATION, CETTE ANNÉE,
SERA DE M2%. PLUS DENSE.

 



 

ANDRÉ ROC, “M. MUSIC-HALL
À TRENTE QUESTIONS PERSONNELLES
NOUVEAU TOUR DE CHANT,
UNE NOUVELLE CARRIÈRE

par Pierre LUC

André Roc, ce n'est pas le chanteur au succès
foudroyant comme tant d'autres qui sont montés
en flèche, puis sont retombés comme des étoiles
filantes. C'est l'artiste qui a bâti lentement mais
sûrement sa carrière. ll se lance maintenant dans
le tour de chant, style music-hall.
André Roc rêve de jouer dans

ure comédie musicale. À comp-
ter de juillet, nous le verrons
évoluer chapeau sur la tête.
canne à là Malo et en morning
cout,

Frere de Michel Louvain. il a
Aus-t ses admiratrices el elles
sont nombreuses. Pour nous et
pour elles, il à daigné répondre
* de nombreuses questions di»-
crètes et indiscretes.
Son nom véritable est Andrée

Poulin, il est ne le 13 décembre
1953 à Thetford Mines M a les
yeux pers, les cheveux echâätains
mesure 511” et pèse 155 livres
I fait du tour de chant depuis
aix années.

-—- André Roc. comment a
commencé Votre carrière ?
— J'étais allé à une partie. on

me demanda de chanter. J'ai
pense que occlu me plairait,
Ensuite. j'ai pris des cours de
chart Un jour, on m'a demandé
à ta radio (CKLD1. Puis, j'obturs
des engagements dans les boites
de nuit et me voilà.
— Quel est le meilleur souve-

tuæ de votre carrière ?
— Ma rencontre avec Eduh

Piai à Québec. Elle me dit qu'un
artiste devient une grande ve-
dette à trente ans pour le rester
plus longtemps.
— Votre plus mauvais eouve-

oir”
— RadioCanada m'a demandé

à deux reprises si j'étais inté-
tessé à passer à ‘“ Music-Hall ”.
Mais on ne m'a jamais apporté
de contrat.
= Vous avez des cauchemars ?

noue+

 

— Oui, mes cmnpioyés (Hl dti-
ge présentement ‘La boite à
chansons”.
Que trouvez vous de plus

difficile dans la carriere de
chanteur >
— De réussir.
= Quelles sont vos ambitions

immédules concernant votre
carrière ?
— Réussir mon nouveau tour

de chant et jouer dans une
comédie musicale le plus tot
Possible.

— Quelles sont væ relations
avec votre frere Michel Lou-
vain 7

 

— Plus jeune. il pleurait sans
cesse pour me suivre. Aujour-
d'hui qu'il remporte un si grand
succés, je suis trés heureux
pour lui Son dernier microsillon
m'a beaucoup fait plaisir parce
qu'il prouse que Michel est
vraiment un grand artiste. De

plus, c'est un bon camarade :
nous avons de petiles disputes
qui cultivent l'amitié et nous
échangcons aussi nos peines et
nos joics. Il aime beaucoup
venir à mon camp d'été,

— Que pensez-vous du ma-
riage ?

— C'est une bonne chose, dé-
licate dain notre metiet,

— Vous avez une amoureuse ?
— Plusieurs.
— Comment cat la fille de vos

rêves ?
— Assez grande. pas nécessai-

rement jolie, intelligente, calme
et sociable.
— De quel tempérament êtes-

vous ? :
— Prompt. Par ailleurs, j'ai

trop de sens de l'humour, à
l'encontre de certaines gens,
— Etat jeune, quelle était

votre ambition ?
—De monter sur une scène

et d'affronter... les reflec
teurs.
— De toutes les chansons que

vous avez interprétées, laquelle
préférez-vous ?
—Lr piano de Varsovie”. On

y trouve différents rythmes et
c'est une chanson dans laquelle
on peut mellre son ame.
— Vos uterprètes préférés ?
= Bécaud, Félix Ieclere, Mou-

loudgi, Guylaine Guy... Michel
Louvain.
—Si vous n'avlez pas été

chanteur. quelle carrière au-
ricz-vous embrassée ?
— Je me serais Lancé dans le

commerce vu dans Le Jabora-
toire.
= Croyez vous dans les “fan-

clubs” ?
— Actuelllement, non.
—Comment vous Vêtez- vous

habituellement ?
— Sport, à l'italienne et de Ta

façon la plus originale possible.
L'endroit où vous préfère

riez aller passer vos vacances ?
— Aux Antilles ou en croi-

sière. ;
—Aver vous des ambitions se-

crêtes ?
—Oui, elles demeurent se

crdtes.
—Quelle est la compagnie

des gens que vous préférer?
— Los gens simples et ais.
— Vous avet des marottes ?

ANDRE

— Le bricolage En été. je de-
meure à la campagne. Si j'etais

riche je possédurais une ferme.

— Quels sont vos sports prè
fères ?
—La natation, le yachting;

je commence a jouer au golf,

— Vos mets préférés ?
—Ttaliens et japonas depuis

quelque temps,
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ROC DEVANT LE MUR DES VEDETTES

— De quel genre de lectures
vous Ruurtissez-vous ?

—Les mémoires ou bio:ra-
phies d'hommes célebres.

—Cela vous donnetif des
lubies ?

— Non. du courage

— Et pour les films?
— Les comédies musicales, iv»

policiere et surtout les film;
d'amour, je dois le dire.

=— Une chose qui vous désole
beaucoup concernant votre car

riere ...
— Les disque qu'on entend à

la radio montréalaise sont ra
rement les micux fans. Hew
reusement, en province, on sait
faire un choix judicieux

 

 

MORTE PENDANT2 HEURES, UNE
ÉLECTROCUTÉE EST RESSUSCITÉE

par Stéphane TOURNAYAN

SOFIA (AFP) — Un chirurgien bulgare a réussi à rendre à la
vie une jeune femme travaillant comme infirmière dans la clinique où il
pratiquait, et qui fut électrocutée pendant qu'elle faisait stériliser des
instruments chirurgicaux.

L'infirmière Naïdenova fut
électrocutée par un courant tri
phasé d'une puissance de 380
volts qui provoqua une mort
clinique subite, c'est-à-dire ces
sation immédiate de la respira-
tion et de l'activité cardiaque.
La respiration artificielle et la
piqûre faite par un spécialiste
du coeur ne donnèrent aucun
résultat. Le docteur Déridjian,
arrivé 15 minutes après l'acci-
dent, procéda immédiatement à
une opération qu’it pratiqua sur
le plancher mème de la cham-
bre où la victime fut atteinte
du courant électrique. Au moyen
de massages à la main du coeur
et de defibrilation électrique,
l'activité cardiaque de la victi-
nie fut rélablie. Cependant ce
résultat fut le fruit d'une lutte
opiniâtre qui dura près d'une
heure et demie. Le traitement
de La plaie de l'opération s'effec-
tua ensuite dans des conditions
chirurgicales normales.
Un tel cas d'intervention chi-

rurgicale, c'esth-dire effectuée
si longtemps après le moment
de la mort clinique, explique
cneuite le docteur Déridjian,
n'existe pas dans les annales de
la médecine. C'est pourquoi les
médecins bulgares se trouvaient
dans l'incertitude totale au
sujet du sort futur de fa mala-
de. Les premices jours toute

l'attention fut dirigée vers une
stabilisation de d'activité nor-
male du coeur. Des efforts opi-
niâtres permirent d'assurer l’af-
flux de sang indispensable pour
alimenter d'une manière effi-
cace l'écorce cérébrale et assu-
rer de cotte façon le rétablis-
sement progressif des fonctions
du système nerveux central de
la malade.

Cependant au cours de cs
premiers jours d'une lutte
acharnée contre la mort, le
traitement fut Wes difficile. La
malade était dans le coma, ag-
tée et ne se nourissait pas. Son
lat currespondait à une décor-
tication cérébrale complete,
c'est dire une cessation com-
plète des fonctions corticales.
Aprés cela une amélioration
s‘onstivit ct la malade se cal
ma Au 3e jour, à l’appel de son
nom, elle essayait déjà d'ouvrir
lentement les yeux, de mouvoir
sos lèvres, murmurait des sons,
sans cependant pouvoir pro-
noncer des mots. Au 3e jour,
lorsqu'on lui fit une piqûre mus-
culaire, elle commença à réagir
en agitani ses mains ct pronon-
ça doucement mais distincte-
tent “ j'ai mal”.
Les jours suivants la malade

répondait aux questions qui hi
étaient posées mais en langue
russe et nou en bulgare ‘la ma

lade avait appris le russe A
l'écoler, Mais il s'agissail de res
ponses brèves, après quoi elle
tetombait dans un état d'indifs
férence, avec un regard fixe.
Quelques jours après elle rétæ
blit son parler bulgare. Flle
disait où elle habitait. où elle
était née, prononça son nom,
ete. Elle retrouva le goût 4
commença à se nourrir.
La plaie de l'opération fut

guérie sans complications,
Un mois ta après l'accident,

la malade se nourrissait seule,
se levait, marchait dans lu chan
bre, faisait des promenades dans
le jardin de la chinuque aecorme

pagnée d'une infirmière, Tecon-
maissait ses parents. ses pros
ches et amis, et se rappelait
certains moments de sa vie pre
vée ou de son travail,

Malgré les manifestations pr
sitives d'une activité psychique
normale. la malade n'avait pas
encore recouvré totalement sed
facultés visuelles, elle Ignorait
ce qui lui était arrivé, n'identse
flait pas les lettres de l'alphabet
Mais écrivait sans pouvou lice,

 

Cependant les observations
fakes jusqu'à présent laissent
supposer qu'avec le temps et
des soins constants, la malade
pourra retrouver complètement
sa vie normale.
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Jeûne intégral
IL DESINTOXIQUE,
REPOSE, GUERIT...

par Paul BLONDAIS

C

 

il

 

Les cerveaux des
jumeaux émettent
des ondes analogues

C'est ce que vient d’éts-
blir M. Stanley Levine. de
l'institut de technologie
du Massachusetts, lors
d’une réunion de la So-
ciété de biophysique.. à
New-York.
Examinant le rythme

Alpha chez cinq paires de
vrais jumeaux mâles âges

de 18 à ZI ans, le Dr Le-
vine a constaté, dans qua-
tre cas sur cing, une ana-
logie frappante qui ne se
retrouve jamais chez
deux personnes non appa-
rentées. Ce qui pourrait

être la première évidence
d’une transmission héré-
ditaire de l'activite elce-
trique cérébrale.

Accidents et
menstruation

Un rapport entre le
cycle menstruel et les
accidents du travail. do
mestiques, de la route, a
été étudié par K. Dalton
Sur 124 femmes exami-
nées, 80 avaient été re-
glées au cours des 28
jours précédant l'acei-
dent : dans 52%.des cas.
celui-ci avait lieu pendant
la période menstruclle ou
pré-menstruelle, ‘Pour les

femmes ménopausées, la
fréquence dus accidents
serait plus remarquable
après castration qu'apres
menopause naturelle.)

K. Dalton doute par
conséquent de l'utitice
d'employer contre la ton.
sion pré-menstruelle des
tranquillisants dont l'in-
fluence sur le pouvoir
d'attention, déjà diminue
par l'approche des règles,
pourrait être nufaste,

Jambon
phosphorescent

Un médecin invité à
diner chez des amis, à vu
que la tranche de jambon
qu'il était à consommer,
se mit à présenter des
points lumineux phospho-
rescents pendant une pan-
ne d'électricité.  Ahsalu-
ment comme les aiguilles
d'une montre.

Ayant demandé des ex-
plications à des confré-
res, voici la réponse qu'il
A que. Ou bien le jamben
était souillé de germes
phosphorescents ce qui
risquait de le rendre ra-
pidement inutilisable. Ou
bien—réponse plus exac
te — la phosphorescence
était due a la degradation
de certains pigments du
sang qui donnent des pro-
duits du type phospho-
rine, ce qui indique un
salage insuffisant. qui
rend ba tranche lezère
ment gris-verditre, nuile-
ment défavorable et pou.
vant être mancee sans
danger.

Etui à cigarettes

Un étui à cigarettes
pour désintoxiquer les
grands fumeurs, a été con-
Cu par un ingénieur de
Lyon: Jean Dolfuss. HI lui
a fallu 2,000 heures de
travail et 700 dessms pour
mettre au point un distri-
buteur à “fréquence d'ou-
verture”, actionné par un
système d'horlogerie. qui
permet au malade de ré-
gler sa consommation sui-
vant les indicalions me
dicales. 

CURIOSITÉS
MÉDICALES

A un récent congrès de diététique aux Etats-

Unis, un médecin a révélé que neuf femmes sur

dix et huit hommes sur dix'avaient tendance à

grossir. Chaque bouchée de nourriture ne séjour-
ne que quelques minutes dans votre bouche, une

à deux heures dans votre estomac, mais toute

votre vie sur la bascule ! Pour un plaisir de quel-

ques secondes — bien agréable, c'est entendu —
vous vous condamnez à souffrir, à transpirer,

à vous priver le reste du temps pour éviter ces

bourrelets disgracieux qui déformeraient votre

silhouette.

Les spécialistes sont tous d'ac-
cord il est plus facile de ne
pas grossir que de perdre ies
quelques livres que vous avez

prises en trop. Four cela, il
existe une methode simple, élé
gante, efficace: le jeûne int
£ral. Grâce au jeûne. pour res-
ter s\elle et souple, vous n'au-
rez plus besoin de surveiller
sans cesse votre nourriture, de
peser et repeser sur la balance
votre ration alimentaire caleu-
lee à l'once près En prévoyant
réguhérement dans la <emaine.
dans le mois quelques jours de
thete ahsolue, vous eviterez fa-
clement les livres superflues,
tout en mangeant à vetre appé-
tt le reste du temps.

   

 

Le jeûne vous nettoie
à fond

S1 vous décidez de jeûner,
sachez qu'il faudra vous priver
de toute nourriture liquide et
solide. Vous n’avez droit qu’à
de l'eau et à des tisanes non
suvrers. Cela peut veus paraître
dur. En fait, vous n'aurez à faire
qu'un simple effort de volonté.

La sensation de faim n'est gue.
re qu’une impression pendant
une diète de durée normale.

Le jeûne intégral est une
source merveilleuse de jeunesse

et de santé. 11 desintoxique. pu-
rifie. nettoie en profondeur vo-
tre corps. Nous avons tous ten-
dance à trop manger et à mal
manger. $1 bien que les diffe.
rentes cellules qui composent
les tissus de nutre organisme
s'encrassent. se surchargent de

matière graisseuse el ne fone-
tionnent plus qu'au ralenti. Nous
sommes {ous de grands intoxi-
ques. C'est pourquoi nous vieil-
lissons et tombons malades.

Une seule journée de jeûne
intégral représente. en effet. la
mise au repos de toutes les cel-
lules et de toutes les glandes
de notre corps. Elles vont alors
se multiplier. se régénèrer. Une
immense force vitale traverse
notre corps et balaye les toxines
accumulées. L'activité de tous
nos organes s'en trouve amélio-
ree, des tests de laboratoire
l'ont prouvé.

— Votre estomac sécrète plus
de Jiquide gastrique. Vous di-
gérez donc mieux, plus facile-
ment, sans douleur.

— Votre foie fabrique une
bile de qualité supérieure à la
normale. Migraines, coliques hé-
patiques et état neurasthénique
sont ainsi guéris

— Vos reins sont chargés
d'épurer votre sang de déchets
qui s'y déversent. Le jeûne ac
croit la capacité rénale. Vous
éliminez plus d'eau, vous mai-
grissez ot les chiffres d'urée et
d'acide urique rejetés dépas-
sent de beaucoup les taux ha-
bituels et prouvent ainsi la qua-

lité du grand nettoyage de vo
tre organisme.

Il guérit même la
dépression nerveuse !

La thérapeutique par le jeû-
ne à été mise au point par un

médecin américain. le Dr Dewey
et un médecin suisse. le Dr
Bertholet. Ces deux savants ont
appliqué leur méthode à des
milliers de malades atteints d'af-
fections les plus diverses. Leurs
résultats ont été remarquables.
C'est pourquoi de nombreux mé-
decins considèrent actuellement
le jeûne comme une méthode
thérapeutique de premier ordre.

La technique appliquée est la
suivante. On sournet le malade
à des cures de jeune integral (de
trois à six jours daffilee) pré-
cédées d'une purgation copieuse.

On fait ainsi suivre au malade
deux à trois cures successives à
dix jours d'intervalle, jusqu’à ce
que l'affection traitée soit gué-
rie

La cure de jeune, wn con.
duite sous contrôle medical,
donne d'excellents resultats dans
le traitement de l'arthrose ét
douleurs rhumatismales, dans
celui des maladies do peau, de

Vuleére, d'estomac, des troubles
cardiaques et nerveux Le Dr
Dewey cite. par exemple. le cas
d'un homme de 57 ans atteint
d'hydropisie et de myocardite.
M fallut cinquante jours d'absti-
nénce complète pour guérir ce
malade, qui put reprendre un
travail actif. Une jeune fille de
22 ans fut arrachée à une très
grave dépression nerveuse qui

mettait sa vie en danger par qna-
rante jours de jeûne.

Ne faites pas de jeûne
prolongé sans l'avis
de votre médecin

Ccs chiffres peuvent vous pa-
raitre incroyables. Pourtant,
vous devez savoir qu’il est par
faitement possible de vivre sans
manger pendant plusieurs jours.
Certains fakirs indiens ont pu
tenir jusqu'à soixante-dix jours,
plus de deux mois { Des méde-
cins ont constaté que quinze
jours de diète absolue ne les fa-
tiguaient pas et leur permet-
taient de poursuivre normale-
ment leurs activités.

Mais ne vous amuser pas à
imiter ces champions du jeûne
sans l'avis de votre médecin.

En période de jeûne. vous
brilez vos réserves. D'abord vos
£raisses et vos sucres : vous mai-
grissez, c'est parfait. Puis, au
bout de quelques jours, vous
brûlerez la substance même de
vos muscles et de vos cellules.
H y a alors formation d'une
quantité d’urée et vos reins ris
quent de se bloguer.

Même pas de jus
de fruit!

Pour ne pas grossir. pour gar-
der la ligne, rester svelte et

 

dynamique, apprenez donc à
jouer, mais raisonnablement et
rationnellement. Nous avons in-
terrogé un médecin spécialiste’
en la matière et voici ses con-
seils :

— Une fois par mois: jeûne
complet — choisissez de préfé-
rence un jour de repos. La
veille, avant de vous coucher,
vous prendrez une cuillerée à
café de poudre de magnésie pour
libérer vos intestins. Le jour de
Ja cure, vous ne devrez absorber
strictement aucune nourriture ni
aucune boisson excitante (thé,
café, vin ou alcool). Pas même
un jus de fruit ou un bouillon
de legumes! Contentez-vous de
tisanes diurétiques — chiendent.
pensée sauvage, queue de cerise
— que vous boirez sans sucre,
Un à deux litres de tisane ou
d'eau minérale non salée repré-
sentent une bonne ration de
liquide.

Des troubles qui ne

doivent pas vous

inquiéter

 

 

Ne vous croyez pas obligé de
rester au lit toute la journee
parce que vous êtes à jeun. Vous
pouvez très bien vaquer à vos
occupations habituelles. Mais
couchez-vous tot, car le jeune
fatigue.

Ne vous inquiétez pas des pe
tits troubles que vous ressentirez
ce jourlà: fatigue, migraine,
vertige, par exemple. Réjouis-
sez-vous-en plutôt, car ces ma
laises légers prouvent que votre
organisme se désintoxique. Votre
langue devient blanche. votre
bouche pâteuse. signe que vous
êtes en train d'éliminer,

Cette journée de jeûne. faite
sérieusement et avec discipline.
vous fcra perdre une livre.

Le lendemain. ne recommen-
cez à vous alimenter que trés
progressivement. Contentez-vous
d'un petit déjeuner léger, d’un
déjeuner et d'un diner sans
viande. Vous serez alors surpris
de vous sentir dans une forme
parfaite, svelte et léger.

— Une fois par semaine:
demi-jeûne. Un jour par semai-
ne, à votre convenance, pratiquez
le demi-jeûne, Ce jour-là, ne dé-
jeunez pas. Pas méme droit à
un fruit ou à une tasse de café t
Le soir, contentez-vous d'un pe
tage, de légumes et de fruits.

Quelques jours de jeûne mé
thodique, régulièrement chaque
année, vous éviteront bien des
livres superflues et vous pour-
rez, entre temps, manger à
votre faim, assuré de rester
svelte, mince, toujours en forme
et en bonne santé,

Un organe inconnu du corps humain
MUNICH — Dès le premier

tour du Congrès des chirurgiens
allemands fut brossé un tableau
d'ensemble des nouveaux sue
cès de la recherche médicale,
Du côté technique, des démons-
trations de médecins par
firent effet: il s'agissait
coeur artificiel et d'un appa
reil appelé “surveillant dy
coeur”, Des chiens ont déjà
vécu pendant 10 heures avec un
cocur artificiel, une sorte de
“pompe pour le sang”. Le “sur
veillant du coeur”, lors d'une
crise cardiaque, force, par des
secousses électriques, le coeur
faiblissant à continuer à battre,
même s'il s'est déjà arrêté !

* * *

  
 

Deux médecins allemands, le
Professeur Stelzner, de le cli-
nique universitaire de Hambourg,
et le Professeur Steubesand, de
l'Institut anatomique de Ham-
bourg. ont découvert un organe
humain ivsqu'ici inconnu. Cet

organe découvert de façon cu-
rieuse chez l’homme est souvent
atteint de troubles fonctionnels
Qui causent Une affection épi
neuse : les hémorroides,

Un homme sur cinq en souf-
fre, mais jusque-là on avait pen
sé que les hémorroides étaient
une sorte de varices, de w s
épuisées, dans lesquelles le sang
s'accumule au lieu d'être
porté vers le coeur, HI s'agit en
fait de l'activité excessive d'un
organe jusque-là passé inaperçu
pour la science, organe qui, avec
ses sept tissus sanguins est cons
truit un peu comme le nez On
pourrait comparer les hémorroi-
des au rhume du nez tumétié !
La découverte faite à Hambourg
conduit à dorénavant, dans

cas de fonctionne
if de cet organe,

nera plus par opéra-
par injection. Il n’est

pas souhaitable de mutiler au
bistouri cet organe utile au corps.

  

  

  

   

  

 

  

On remarque aussi beaucoup
à Munich la communication du
docteur Mecker, chirurgien pour
enfants à Berlin-Ouest qui gref-
fa sur un enfant de 18 mois un
morceau de gros infestin à la
place de l'oesophage manquant.

On apprit depuis que dernière-
ment des médecins de Hambourg
et de Brême avaient réussi la
même intervention. Relier deux
cesophages séparés est aujour-
d'hui relativement facile.

Le Professeur Jungmann ap-
prouva d'autre part les nouvel
les dispositions du droit pénal
allemand, d'après lesquelles los
interventions médicales nécessai-
res, qui ont lieu avec l'assenti-
ment du patient, ne peuvent
plus être l‘obiet de poursuites
pour coups et blessures. Par com
tre il déclara que le problème
du devoir d'explication médical
n'avait pas de statut juridique,
De nombreux médecins crai-
gnent les pires conséquences

 

 

  

pour les patients gravement ma-
lades ou hypersensibles si on
leur donne tous les renseigne-
ments possibles sur les dangers
de l'opération. À l'avenir on
communiquera au patient les
suites préjudiciables de l'opéra-
tion, si elles sont à attendre
avec 10 ou 12 pour cent de pro-
babilité. Mais le médecin doit-il
dire à un malade qu’il ne lui
reste que quelques semaines ou
moins à vivre s'il subsiste un es
Pois d'amélioration de son état,
ou ti le patient ne pourra pas
supporter l'amère vérité? Le
Professeur Bauer, qui dirige ce
débat à Munich, déclara à ce
propos, que la vérité totale, qui
déjà est presque insopportable
dans la vie quotidienne, paralyse
les forces du malade
ne seit rien de sa naissance ; il
ne veut non plus rien savoir de
se mort”,

Eduard BAUER

 

   

     



 

 

Après une sinusite

 

Q Après une sinusite pas soignée, y atil danger de
® faire une maladie mentale, et la “cleros-theros”

eat-etle une maladie grave et héréditaire 7

(Mme Lafontaine, Montréal:

R Von à Ja premiere question Pour la deusvième je
* ne comprends pas du tout ce que vous voulez dure,

 

QUESTION: On m'a êôté la vésicule iaire pour des
pierres et on m'a posé un drain. Depuis, j'ai des douleurs.
Est-ce qu'un drain est l‘habitude dans ces sortes d'opéra-
tion et qu'est-ce qu'un drain ?

 

  

(BERTHE L., Lachine)

eat un tube en caoutehone gion pose
an cours de Ins opérations pour permettre a un
isquide où à dt pus ee s'écauler Si votre chirurgien à jure
a propos de le Faure cest qu'il $ cut des raisons pour
cel.

REPONSE : Un «       

 

* + +

QUESTION : J'ai une pression artérielle differente pour

chaque bras. Est-ce normal ?
(UNÉ OBLIGEE, Montréal)

REPONSE : Hesitcoup de gens sont ainsi nonmalement et
sans explication plausible Par contre. 1 y a des maladies
qui peuvent donner des différences pression dans les
bras Né Vous etes inquiete poses carrenent La queshon à

votre nedecin

 

 

4 > 4

QUESTION : Je mesure 5 pieds | pouce. J'ai 17 ans, quel
devrait être mon poidy normal. J'ai une petite ossature.

(L.R. L., Montreal)
REPONSE : A 17 ans a l'assature my le ponds pe sont
encore fixes AtUendez

 

a - .

QUESTION : Serait-«l possible de suivre un regime amai-
grissant par hypnotisme ? Est-ce une depense inutile ?

(SANS VOLONTE. Montreal»
REPONSE : don et dunuereuse

4 4 *

QUESTION : J'ai des pertes blanches et j'ai 17 ans. J'ai
essayé en vain beaucoup de traitements. Que faire ?

“J.S., Montréal)
RÉPONSE : Vair un anecolovue qui fera probablement
analyser ces pertes Peur votre aa’ que-Hon «oye sans

inquictude,
. . 4

QUESTION : J'ai un ongle du doiqt qui est fendu par le
milieu depuis 5 ans. Quelle en est ia cause ?

(MONIQUE, Montréal)

REPONSE : Je n'en sacs rien sans voir, Voyez un derma-
tologue.

+ .

QUESTION : M. fillette de 14 ans a, en arrière des talons,
des bosses. On dirait des oignons. De quoi cela dépend-il
et estce dangereux ?

(UNE MAMAN INQUIETE, de Montréal)
REPONSE : Vasez un medeem qui srecupe des maladies
du pred. où un arthopediste 1 est impossthle de répondre
+ votre question satis examen puealahle

* * +

QUESTION — Je suis un régime depuis $ ans et j'ai perdu
14 divres, mais ma taille est la mème. Avant d'aller voir
un studio pour de: massages, Je voudrais savoir votre
apinion. (GERTRUDE, Montréal}
REPONSE : Alnoliment inutile. Le mieux est de faire
regler votre cezunte par un medvern specialiste en alimen-
tation et qui vous donnera un bon conseil au sujet de
votre tatlle,

  

QUESTION : Je voudrai que vous me donniez un moyen
pour faire disparaitre des taches de rousteur que le seleil
exagére chaque fois que je m'expose.

(FANNY, Ste-Anne de la Pérade)
REPONSE : Voyez un medecin qui s'occupe des maladies
fe a peau tdecmatolocue

* * *

QUESTION : Chaque fois que je me penche j'ai quelque
chose qui se démange au-dessous du buste gauche. Après
usieurs traitements sans résultat, c’est rendu que quand
ernue je fais une indigestion. Ça fait 4 ans que je suis

comme cela. Que faire ? (INQUIETE, Val David)

REPONSE : Vous [ire faire un bon examen médical qui
vous dita d'abord ce que vous avez. ensuite qui dictera ce
quill fant fae

 

   

 

Quand on a des vers blancs

Q Ma fille de 6 ans a des vers blancs. Que faire ?
. (Une mère de famille, Hutt!

R Ten ai deya pacle ici Rien de plus difficile que de

® taire disparaitre ces Oxyurrs “C'est comme cela que

ce ver s'appelle). H faut non seulement traiter l'enfant,

Mais aussi le père et la mére (surtout! et les autres

enfants s'il y en a. Voyez votre médecin de famille.

   

QUESTION : J'ai des verrues partout sur les mains et je
voudrais savoir si ça peut disparaître,

UN QUI VOUDRAIT SAVOIR, Manicacouagan'
RÉPONSE : Certainement. IV y a des traitements, voyez
voire medecin. Entre temps dites-vous bien que les ver
Tues sont contagieuses, c'est-à dire qu'on les attrape ou
qu'on les donne aux autres.

  

* #% x

QUESTION : Qu'est-ce qu'une displatie fibreuse ? Est<ce
incurable ? (ANDREE, de Montréal)
REPONSE: Je ne sus pas du tout ce dont vous voulez
pacier,

+ * *

QUESTION : Le liquide spermatique est-il toujours blan-
chètre ? (MONSIEUR PERPLEX, Montréal’
REPONSE : Non

. . *

QUESTION : J'ai des petites verrues dans le cou et les
jambes très poilues d'un gros poil noir. Que faire ?

(MIMI, Verdun, Montréal

REPONSE : \llez dans un hopital consulter un radio
therapeute pour ce que vous appelez des verrues dans le
cou. ce qui n'est pas une localisation ordinaire peur une
verre, Quant aux poils de vos jambes. consultez an
medecin dermatologue, c'estadire qui s'occupe des
miadies de Ja peau.

. “ -

QUESTION : Je suis âgée de 32 ans et quand je me tite
l'abdomen avec mes mains, Ça semble vide. Ma soeur me
dit que cela n'est pas normal. Est-ce que je dois voir un
médecin pour cela ? Mile C. C., Montréal)
REPONSE : Vutre soeur a un sens de l'humour asser
rare ou hie se rit de vous tout simplement,

Des sangsues et des ventouses

Q Je me rappelle qu'autrefois on se servait beaucoup
© de sangsues et de ventouses an médecine. Ma grand-

mere nous en appliquait. Sont-elles encore employées ?
“Christine, Montreal:

R On soyait il y a encore 25 ans de grands bocaux en
® montre dans les vitrines de pharmacce ou se prélas

"aient les sangsues. Ou les cmploy ait alars dans certaines
congestions et pour ren: le sang plus fluide (phle
bates, ete’. Elles sont encore employees en Europe, peu
cn Amérique pour réduire les hémafomes. Ainsi. par
exemple, quand on a un oui! au beurre noir tres gonfié
Ou encore mieux, les boxeur qui ne veulent pas avoir
les oreilles déformées par les coups qu'ils reçoivent et
qui font gonfler les cartilsses de l'oretlle. s'en servent
efcore avec un résultat presque inumvdiat

Quant aux ventouses, ce n'est pas une thérapeutique
angle axeane On les appliquatt surtout dans les cas
de congestions pulmonaires avec des résultats excel

lents. On en abandonve l'usage parce que des accidents
de brûlures surventaient quelquefois et que nous avons
augourd'hnr des methodes plus rapides de decangestion
ner Fourtant ce methods est excellente et je n'hesite
fais pas à me la faire appliquer par une main experte

 

QUESTION : Qu'est-ce que une fistule anale ? Il vy a un
an j'ai subi une operation et tous les mois elle se remet
à couler. Est-ce dangereux pour le cancer?

(UNE DEMOISELLE INQUIETE, Montréal!

REPONSE : Une fistule anale est un trajat
chairs” qui part du rectum
aboutir à l'anus. C'est vue
qu'elle est réecidisante. meme «1 elle a ete opérée Prenez
patience et n'héaitez pas a Tous faire opérerde nouveau
Vous parviendrez à en etre debarraussee.

« * *

QUESTION : J'ai une petite fille de dix ans qui se plains
de temps à autre d'avoir mai à l'un ou l'autre sein.
normal ? ‘Mme ROLAND L., Mth
REPONSE : La pulntte arrisve tout cela s'en ira

. “+

QUESTION: Des hemorroides peuvent-elles élancer et
faire mal ? (Hate de savoir, Montauban)
REPONSE : Mais certainement

« w *

QUESTION: Est-il vrai que l'eau glaces soulage la
douleur causée par des brülures ?

{Laurence G., Grand'Mère)
REPONSE : Oui, comme premier som c'est utile,

«x +

QUESTION: J'ai 26 ans et je dois me faire opérer
prochainement pour un fibrome utérin. Quelle en est
la cause ? (Une qui voudrait savoir, Alma)

REPONSE : Cr n'est pas une honte d'avoir un fibrome
Ulerin et je he comprends pas pourquor je ne vous en
parlerais pas rct. L'utérus est un organe du corps humain
comme le nez et les autres organes et st Dieu en à donné

un à la femme. c'est bien tant mieux pour out le monde
Seulement il arrive qu'il pousse sur cet utérus des

tumeurs dont le fibrome est la plus benigne. 11 ped, si
on le néglixe, où si l'on ne sen occupe pas chirurscale
ment, tourner en cancer à la longue. Vaut mieux le fair
enlever. FA dans tous les hopitaux il ne se passe pas de
seunaine sans qu'on en cnlève plusieurs. Quant à la cause,
n'en demandez pas trop. personne ne le sait, et je vous
prie de ne pas croire ce que des imbéciles vous racontent
au sujet des platsirs sexuels : Ce n'est pas Vrai, non plus.

PAUL JOVE

ans Jes
cement et qui vient

maladie decesante parce

  

 

 

  

     

   

Fenêtres et vitrines de toutes

’ sortes nettoyées

par des Canadiens expérimentes

et assurés

Appelez

M Garneau. gir
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Un petit chou,
pas une salade
NEW.YORK — La jolie blon-

de, Lilly Harman, a obtenu Je
divorce de son mari, Arthur,
après avoir témoigné en Cour
d'une façon asser originale: “Il
est tellement pingre que lors-

que je n'avais plus de crème
démaquillante, il me disait d'em-
ployer de l'huile d'olive. Je ne
suis pas une salade, je devrais
plutôt être son petit chou!”

 

Contre le froid
les chercheurs de l'Academ +

agricole Timiriazsev (URSS ag
découvert un traitement des oo
mences  maraichéres qui lear
permet de supporter Jes
gueurs de Uhiver Les ar
sont plongées durs une s

d'engrais minéraux et
ques qui, en se ftzeant
couvre d'une enseloppe
laissant passer l'air et 1
semences ainsi protezces devis r-

nent résistantes au froid: rm
peut done les semer non pas au
printemps. nus dla fin de 121
tomne Des les premiers ben
jours, elles zerment ot pousse à
très vite

Ce traitement perums de
Constater wn aceronssement de

de 30 à 407 dans Le recolte
choux, des orgie of autre. fo
gumes

  

  

  
    

 

   

 

 

Homonyme sévère
BOSTON Loisque nr

compart devant le

pour avoir eteve cn

état d'ixresse ve dernier fur +
remarquer Votre alusre ho
monvme du din septieme auece

aurait ete hovriiie Sib vous avt
vu dans eut état Vois savez as

doute que ce Puritan nama
pas da here”,

   

  
 

LIMONADE

SEPTA
AGIT VITE
ET BIEN
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8Patrons Haute-Couture

“aPatric
v'usncus

No 128: Voici une jolie robe très distinguée et que vous porterez avec plaisir
l'après-mids. Vous pourrez la faire en leger lamnage ou en crépe. Notez la forme
de l'encolure et la simple garmiture de six gros boutons. La ceinture peut être de
peau où de cur. Le patron no 128 est établi pour les tailles 12 à 20. La taille
12 requiert 314 verges de tissu en 45 pouces de largeur.

* * *

No 215 Pour une rong fille vodä un ravissent ensemble. La jupe est ample et
juponnee et le corsage à encolure arrondie s'agremente d'un boléro à large col
Directaire joliment boutonne Le patron no 215 est établi pour les tailles 12 à 20
La tulle 12 requiert 434 verges de tissu en 45 pouces de largeur.

> * *

No 331: Si vous .umez quelque chose de différent et de véritablement original
vous aimerez ce modele haute couture, un fourreau et son bolero dont vous voyez
La forme en arrière À hi tulle une broderie de roses. mais Vous pouvez aussi y

mettre des fleurs de votre cho Le patron no 331 est etablr pour les tailles 12 à
20, Ta taille 12 requert 414 veiges de tissu en 45 pouces de largeur,   
 

 

 

Pour obtenir les patrons Haute-Couture de + La Patrice », envoyez
$1.00 (tuxe comprise) en argent cu en bon de poste (pas de timbres),
en mentionnant lisiblements Nom, adresse, taille, ainsi que le numéro

du patron désiré,

Adressez le tout à: Buccau des modes € Ta Patiies, 180 est, rue
Sainte-Catherine, Montreal,  
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Il ya de la place
pour tout le monde

par le Dr J.-R. DEBRAY, député de Paris,

membre correspondant de l'Institut

En France, sous l‘Empire, on était comman-

dant à 20 ans, général à 30 ans, et mort à 35. À
notre époque, le temps moyen de la vie ayant

presque doublé, toutes les tranches de la vie se
sont nécessairement allongées. Le temps des
études d’abord, celui de la formation profession-

nelle ensuite et enfin, succédant à l'âge adulte et
précédant la sénescence, un nouvel âge est né:
‘le troisième âge".

Les progrès des sciences mé-

dicales. de l'hygiène, de l'alimen

tation et aussi les progrès inter-

venus dans les modalités du tra-

vail ont transformé les hommes

Le troisième âge n'est plus re

wervé à quelques privilégiés ro-
bustes. I est le fait de tres

nombreuses personnes dont la

physiologie et la psychologie

sont souvent comparables à cel-

les d'hommes et de femmes

femmes ayant dix ans de moins

Et ces changements ont cle

wt brusques que la societe tout

eanere En a cle en quelque

= elle ignore en

core. hélas! les bénéfieunres

les premier bénéficiaires, de

evtis véritable resolution hu

I

Imposer la continuation
du travail à partir d'un

certain âge
Nos lois, nos réulements nos

. surtout, sont ic unant

mes et implacables : l'âge adul-

te se termine par l'inaction Sans

nuances sans distiactions et

dans un confofusme quasi de

néral. 11 est entendu qu'à partir

d'un “eurtair âge” ‘et il et

aussi entendu que cet âge dou

constammeut s'abaissert où est

une personne active’,

Place aux jeunes, nous dug

ton Ceux dus jeunes que sont

en age de travailler ne seront

«ls pas de plus on plus nom:

breux dans les prochaines an

ness?

Le problème est ainsi mal

posé. Je suis de ceux qui. avec

de nombreux sociologues et avec

de nombreux économistes pen:

sent qu'il peut y avoir de la pla-

ce pour tout te monde. a condi

tion de faire l'effort d'organisa-

tion nécessaire. M est bien vrai

que le nombre des jeunes actifs

va augmenter considérablement,

surtout à partir de 1965. Mais

jamais ils n'auront tant à ap

prendre. jamais ils n'auront tant

besoin d'être guidés, encadre.

D'autre part, on ne peut à

notre époque de Marché Come

mun et d'aide aux pays sous

développés, être malthusiens On

ne peut, saus dommage pour

tous, se priver des contiaissan-

ces. de l'expérience et du tra-

vail des hommes et des femmes

 

serprise 

  ne,

Usa,

 

du troiseme âge qui désirent

poursuivre une certaine activite

et qui peuvent le faire.

On ne peut enfin, sans injus-

tice, et meme sans dérision,
augmenter sans cesse ie poids

que supportent les épaules des

Jeunes adultes en leur faisant
payer des cotisations de retrai-

tes de plus en plus lourdes et

cela pour soutenir des person-

tles auxquelles on tnpuse abusi-

vement l'inaction!

Mais ici, it faut men s'enten-

dre: tout d'abord. Il ne peut

être question d'IMPOSER à qui

congue la continuation du tre

vail a partir d'un certain due.

Certaines professions. certai

nes fonctions pénibles, certains
organismes Usès. certains temp

raments également réclament

une retraite totale A ceux ba ab

faut donner cette retraite com:

plete dans les medleures con:

dittons possibles.

Une période de transition
A parur de quel âge ? L'idéal

serait que chaque cas ful appre:

eu individuellement. Murs cela

rendrau empossible tout caleui

actuariel 11 faut done S'orienter

vers Pétablissement comple tenu

des professions et des emplois.

de categories differentes, avec

fixation d’un âge nunimum, age

a partir duquel la retraite pour-

vait être prise suit totalement

soit PARTIELLEMENT.
Ce neuteau régime de RE-

TRAITE PARTIELLE est fonda-
mental, $a réalisation ne doit
plus être differce. C'est la pièce

maitresse d'un nouveau slatuit

du “trdisième age”. Statut qui

permettrait enfin de tenir comp

te de la principale revolution

démographique de notre temps:

l'allongement de tenps moyen

de la vte ; statut qui autoriserait

le massage progressif de la plei-

ne activité a lmaction tla pé-

riode de transition pouvant s'e-

teusdre sur dix ou quinze ans et

plus? ; statut qui n'ignorerait

plus, et ceci est très important,

l'extrème diversité qui, loin de

v'atténuet avec les années, seme

ble, au contraire, s'accentuec

avec elles, donnée que ni le phy.

siologiste mi le législateur ne

peuveul iquorer.

Mus il ne s'agit pas seule

ment de permettre une rédue

tion de l'activité, il faut ausst

ADAPTER cette ACTIVITE DE
DEUXIEME SOUFFLE au nom-
bre des années. Cette adaptation
pouvant — ot devant même sou
vent — être commencée avant

l'âge de la retraite.

“ Recyclage ”
Il s'agit là également d'une

notion capitale: le TROISIEME
AGE DOIT SE PREPARER. Dès
cinquante ans. dés quarante ans.
et parfois même avant, il faut

y penser, il faut éventuelllement

se reconvertir afin d'avoir accès

à telle ou telle fonction nou-
velle. Mais ces recherches. mais

ces efforts individuels ne peu-
vent être vraiment fructueux

portant travail collectif. travail

à organiser entièrement.

Il faut, d'une part, instituer

des possibitités d'orientation pro-

fessionnelle des adultes en vue

de la préparation du troisième

âge. Il faut d'autre part, permel-

tre effectivement la formation
professionnelle à tous les sta-

des de la vie: et les mots de

“formation eontinue” el de

“recyclane” viennent ici sous la

plume ‘on ne doit pas dissimu-

ler ici que l'organisation. la con-

ception mème de l'enseignement

technique devraient pouvoir
compter sur des moyens cons

dérahblement dévelopnést, tl faut  
 

    

enfin. comme on l'a fact dans

de nombreux pays, procéder à

un large recensement des pos-

tes de travail (généralement à

temps partiel, adaptes aux per

sonnes dites âgees.

Inventer de nouvelles

fonctions

Ajoutuns. a ce sujet. qu'il ne

faut pas seulement recenser ce
qui existe, qu'il faut aussi, qu'il

faut surtout, INVENTER de nou

velles fonctions — de nouveaux

postes de (travail par scission.

par partition des fonctions exis-

tantes. Ce qui permettrait, grà

ce aux groupements en équipes
de plus rapides promotions des

Jeunes travailleurs.

J'insiste sur le fait qu'il s'a-

ÉLIMINANT, DIURÉTIQUE, LAXATIF

spécialement recommandé aux personnes por-
tées à l'embonpoint causé par une déficience
de l'assimilation des aliments.

le THÉ des CARMÉLITES
active. facilite l'assimilation des aliments et

déchets.cide à l'expulsion d

  

médicinales récoltées seus lo surveillance de bol

superts
FORMAT REC. 3) 50 DOUBLE FORMAT 3225

EN VENTE CHEZ VOTRE PHARMACIEN
ov commander por le poste oujourd'hue même

COOPÉRATIVE FARTY LIMITÉE, 4100 est, rue Matré-Game, Montréal 4

= ’ e….

i Ammiioo ven A een

L'âge de la retraite est peut-être celui des voyages.
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sit detaches sociales urgent =:

Elles ne sauraient attendre sat

risques sérieux fe long chenun

tent des travaux offierels

Le mvellement impaitorat-

des appréciations physiologique

faites en fonction seulement !-

la date de nassanee ecta--
bien des individus Un tel com

portement de la societe consti

un reel danger pour (out sve
me politique. L'homme vali»

écarte anjustement du tran

est un ennemt du pouvoir

Spécialement dans notre ps

et du fait de sa situation demo

graphique. le probleme ve q

posé par l'emploi des pe

nes actives du troisième àz

l'un des plus unportants et des

plus urgents de notre temps
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A cause de leurs vêtements spéciaux les
enfants ont fini de sennuyer le dimanche

par Odette OLIGNY

Les personnes qui comptent leur âge par déjà plusieurs décennies
peuvent se rappeler combien, du temps de leur enfance, les petits étaient
brimés par la question du vêtement. Notez que je ne me fais pas ici l'avocat

du diable et le prophète du laisser-aller et du genre beatnick, bien au con-

traire. Mais la simple raison, le gros bon sens, nous disent qu’il faut ce
qu'il faut et que le temps des vacances ne doit pas être celui de l'élégance

salonnarde.

C'est d'ailleurs si vrai
Que les meilleures maisons

en vêtements
d'enfants présentent toutes
sortes de jolies chases, fa-
ciles à porter et à entrete-
nir et ne donnent aux
enfants aucun complexe.

La robe blanche
Oui, sans doute, c'était

bien beau, la robe blanche
empesée, juponnée, ornée
de ruban bleu et rase, mais
quelle torture ! On ne pou-
vait pas bouger, à plus
forte raison s'amuser, sans
entendre, poussé par la
bouche maternelle le cri
d'alarme: ‘Ta robe!” Alors
il fallait retourner s'as-
seoir, bien sage, sans croi-
ser les picds pour ne pas
risquer de salir les longs
bas blancs...

Le vraie tenue d'explorateur en vacances:

Quant aux petits gars,
quand ils ne portaient pas
le classique costume marin
à marinière blanche, fra-
gile aussi, ils étaient ornés
du costume de velours,
genre Little Lord Faunt-
leroy, avec col et manchet-
tes de dentelle empesée ou
de broderie. C'est à cette
époque que “les enfants
s'ennuyaient le dimanche”
et Charles Trenet à bie-
raison.

Nous avons changé tout
cela, Dieu merci

H faut ce qu'il faut
Le caractère pratique

des vêtements d'enfant n'a
aucune raison de permet-
tre le débraillé. Avec une
culotte de coton bleu ma-
rine ou kaki, une chemise
T unic ou rayée, un petit

gars se sent à l'aise, à la
campagne, pour faire tous
ses trente-six tours.

La campagne, pour un
petit citadin, c'est quelque
chose de si merveilleux
qu'il ne peut pas toujours,
au cours de ces mois de
vacances en épuiser tout
le charme.

Par exemple, pour aller,
le matin de bonne heure
au bord de l'eau où il y a
tant à voir. C'est le mo-
ment où on observe les
oiseaux, les poissons, que
tantôt, on reviendra pê-
cher. Et qu'importe si, plus
ou moins, on ‘“placotte”
dans les mares ou les fla-
ques d'eau, si on a des sou-
liers comme on en fait
maintenant, imperméables
et solides, permettant de

 
tulcle de toile a vastes peches, chemise T, souliers

imperméables, voici un vra: petit gars, passant de vraies vacances ….

Cet ensemble est charmant.

 

il se compose d'un pantalon
corsaire bien coupé, lacé aux genoux et d'une marinière
rehaussée de biais de ceuleurs vives, boutonnée en evant.

passer sans risques dans
les sentiers de forêts, et
même de traverser un ruis-
seau, en sautant de picr-
re en pierre, exploit tou-
jours amusant.

A ladite culotte, il faut
de vastes poches pour con-
tenir l'indispensable arse-
nal du petit gars en va-
cances. Tout ce qu’elles
peuvent renfermerest ini-
maginable. Et votre fils
vous prouvera par A plus
B qu'il n'y a là vien de trop
et qu'il ne saurait se pas-
ser de son canif, de son

peloton de ficelle, de ses
élastiques, de ses billes.
bref, de toutes ses armes
et bagages.

Et ce costume simplifie
si peu fragile qu'il ne ris-
que absolument rien, n'em-
pêche pas l'enfant d'etre
propre et tenu soigneuse-
ment. I lui ôte simple-
ment le souci de croire
qu'il peut, en se froissant,
en se salissant, commettre
une faute. La liberté de
pensée est ainsi totale.

Pour les fillettes
Elles aussi ont besoin de

tranquillité ct on n’a pas
hésité, dès que les femmes :
elles-mêmes ont décide de
mettre lc pantalon parmi
les pièces de leur garde-
robe, à en faire de subtiles
ct charmantes adaptations
pourles fillettes,

11 faut dire que, cette
tenue, elles la portent avec
beaucoup de grâce quand
elles ont une maman at-
tentive qui ne leur permet
pas de rich exagerer.
Certes il ne faut pas abu-
ser du terme “short”, pour

raccourcir jusqu'aux lmi-
ts du bon sens les culot-
les ainsi nommées. Le cor-
saire, le pédal-pusher va-
lent mieux. Et la mariniere

ou le chandail léger, ou
mieux encore, la chemise

T, si facilement lavable.

Vous avez ici sous ke
veux un modéle parfait de
ensemble qu'une petite

fille peut porter en vacan-
ces. Vous pourrez vous en
inspirer et vous voyez qu'il
vst parfaitement convena-
ble. J'insiste sur ce fait

parce qu'il est normal que
dans bien des villages, on

fausse grise mine (quand
on ne leur interdit pas les

leux publics) aux citadins
qui exugérent, quel que
soit lear age,

Laissez les enfants en

toute liberté au cours ds
beaux mois. Ils se repose-
ront, reprendront des for-
ces, et mettront en reserve
du soleil et du grand ain,

Grice a Dicu, “les en-
fants ne s'ennuient plus ie
dimanche” même et sui-

ul en vacances...
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Différence
Ne venez pas me dire
que l'été. vous ressemblez
à velui que vous étiez
quand je vous ai vu en janvier,

Allons donc! Je me rap-
pelle de vous, avec votre haut
chapeau. si noir d'habit. si
blanc de peau. menant retenu
et concentré, les enterrements
Qui vous font vivre. Vous ne
parliez que d'embaumer et
plus les gens entraient chez
vous, les pieds devant, plus
vous étiez content. Vous pré-
chiez la modestie. la pru-
dence, le silence,

La. en plein juillet...

Vous ne voulez plus enter-
rer personne. Et vous tenez
le chapeau à la main. dans le
cortège. comme si vous leur
faisiez signe de passer et plus
vite que ça. Dans votre lan-
dau ouvert. vous filez. c'est
fou comme vous filez. Au
lieu de multiplier les sympa-
thies. vous parlez de bord de
mer, de gens étendus dans le
sable, pas le saun, de yeux
ensoleillés.

Puis. vous êtes tout grillé
Portant chemises bleues.
Orange. petits pantalons de
garçon. Parlant de fohes. de
vie d'espace, d'amour.

Ne venez pas me dure
que vous êtes le méme.

[en reviens pas.

CLG.
La coiffure d'été.

  

. plus simple que frisée, mieux coupée que

 

souplesse dans ls ligne.
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eme A

mise en plis. Ligne ronde.

La nuque, il ne faut pas la raser
Si vous êtes dans mon

cas, vous sortez du salon
de coiffure. lustrée, les
roussailles en place, bien
cardée, mais la nuque sou-

 

vent trop rasée, trop cour-
te, trop ronde.

J'ai même eu l’impres-
sion, plus d'une fois de-
puis que je porte crinière

courte, que l'on m'avait
placé un bol sur la coco-
logie et tourné autour
puisqu’à l'arrière surtout,
la coupe finissait tout d'un

coup. Parlez-moi. au
moins, d'un finission en
queue de poisson. Dans le
sens de la pointe de che-
veux, s’il-vous-plait.

Je veux bien croire que
ce n'est pas tâche facile
pour les experts de la
lame, des ciseaux et de la
faux de tailler les champs
de blé, d'avoine, sarrazin,
vu les bosses, les trous,
voire les pointes, mais de
la à vous renvoyer avec
une coupe moyenageuse...

Parlez-moi des artistes
qui se donnent la peine
d'ouvrager les nuques, de
les laisser longues afin
d'affiner lc cou, de les on-
duler, de les tailler sans
penser aux balais.

Que voulez-vous, vous
avez beau avoir l'air fin
ar en avant, à tribord et
babord, si votre arrière

est carré, vous perdez des
chances. Et puis c’est dif-
ficile de ne jamais vous re-
tourner!

Vous ne portez pas tou-
jours les bannières dans
les processions!

C.L G.

   

Composition
La terre a cing continents,

Moi. j'ai deux parties:

Le corps et l'âme.
On me l'a dit. je l'ai cru.
C'est pourquoi je vous le dus,

Mon corps. c'est une ens>-
loppe charnelle propulsée par

des instincts qui n'ont pas
l'air de bonne compagnie et
dont il ne faut pas trop parler
d'ailleurs. Attrée par ses
semblables la terre les fruits
les léqumes le fom et lea
hqueurs. l'été et les pla
c'est, des deux la par»
faible

Mon âme elle

   

C'est ce genre de bou»
qui flotte quelque part ou
ailleurs tendant toujours ++»

de beaux buts. les oise ui.
les voûtes. les pignons

Alors si j'aime par even
ple. la valeur de mes amo<
dépend sur quelle parte L4
tombe. pile où face...

 

Entre les cing conten

éd y a de Veau pour se nou

Entre mes deur parties,

de quoi barboter

crue

 

Bien répondu
Un jeune fat, franfrelug: ot

et tata, demanda un jour + la
princesse de Metternich qui
était âgée de 65 ans ot ne
cachait pas :

—"Dites-moi. Madame. à qu-l
âge n’avons-nous plus de des. »
ni de tentations du cote de |»
mour ?”

Devant plusieurs personnes lt
princesse. finement, répondit
— Mais je ne peux pu

vous dire*...

 

Une surprise
pour les deux
PHOENIX, Arizona —Un hesu

matin, Charlie Sowers découvru
un terrier dans sa cour. Croyant

que c'était l'habitat d'un four
seur. il inonda l'ouverture ot at-
tendit que l’animal sortit Queli>
ne fut pas sa surprise de voir
tout a coup emerger du tre
un blaireau de trente pouces 1»
long et pesant au mouns ires +
livres *

LTT
Plus revigorante!

© Comme démaquiilant

© Comme lotion
après le bain,

la barbe

® En frictions
après le sport,

pour les malades

ODEUR FRAÎCHE ET AGRÉABLE
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  “I
Entre deux bains, point n'est besoin de se com- Le soir copendant, élaborons un peu plus. Le

pliquer le vie ni les frisettes. Coiffons-nous pour dessus de la tête, plus volumineux et vaporeux,

tuus vents, fous sports. Laissons les ‘’bigoudis” les côtés, ondulés légèrement et couvrant Je

dans le tiroir et les pinces dans le sec à main | haut de l'oreille. Nuque ouvragée et fournie.
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PATRONS IMPRIMÉS
No 4791 — Un joli deux-pièces, avec sa jupe en forme et sa
jaquette à petits basquins. Le patron no 4791 est établi pour
les tailles 12 à 20. La taille 16 requiert 5'& vgs de tissu en
35 pes de largeur. Prix : 50€.

Ne 4794 — Ce modèle pratique de vêtements de vacances, panta-
lon corsaire «t blouse tailleur est prévu pour donner du con
fort, même aux personnes de forte taille. Vous avez le choix
entre le pantalon long. le short, Je pedal-pusher. Le patron no
4784 est établi pour les tailles 34 à 48. La taille 16 requiert,
pour la blouse chemisier : 17s vg de tissu en 35 pces de lar-
Eeur et pour ce peudal-pusher : 2'z vgs, Prix: SU¢,

No 4771 — On peut tout faire avec ce modèle : une robe de
plage, un manteau de bain, une robe d'éte. Vous la ferez,
selon l'usage désiré en cotunnade où en terry cloth. Le patron
no 4771 est établi pour les tailles fillettes 6 à 14. £a taille 10
requiert 2's vgs de tissu en 36 pces de largeur. Prix : 50e.

No 4846 — Un joli fourreau pratique et tellement amineissant.
Vous noterez le detail de la poche brodée. La patron no 4846
est établi pour les tailles 14'z à 24'2. La taille 162 requiert
3 vgs de tissu en 35 pces de largeur. Prix : 406,

No 4935 — Cette charmante robe ne sera jamais si fraiche que
faite dans un tissu à pois ou fleuri. L'encolure est trés nou-
velle. Le patron no 4935 est etabli pour les tailles 10 à 18
La taille 16 requiert 3 spe de tissu en 39 pees de largeur.
Prix 50e >

4846
14'2—-24%

 

 

 

Pour obtenir les patrons,
snvoyex la somme requise en
argent ov en bon de poste
(pas de timbres) en men
tionnant lisiblement : Nem,
adresse, taille et numére du
patron désiré. Adressez le
tout à “ La Patrie du Diman-
che“, Service des patrons,
60 Front Street West, To
ronta.   

 

   

  

    
   

    

 

La MODEpour la
femme de demain

L'industrie de la mode enfantine, au Canada,

est jeune commela clientèle qu’elle dessert. II y
a 30 ans, trois fabricants seulement s'intéres-
saient aux vétements des petits.

Aujourd'hui, on en compte 90,
préoccupés au même titre que
les manufacturiers de vêtements
féminins par la couleur, le style

et la variété.

Au début des années ‘30, les
vêtements d'enfants étaient en
grande partie confectionnés à la
maison. On visait au confort et
à la commodité, sans trop se
soucier de l'élégance. Bien en-
tendu, on était en pleine crise
économique et toute fantaisie
était jugée superflue. Une robe
de bambine coûtait 59 cents.
alors qu'on pouvait la confec-
tionner à la maison, dans une
verge de tissu, pour seulement

35 cents. Les fabricants de ro-
bes pour dames produisaient
en Acôté des vêtements pour
bébés et enants et ce n'est que
vers 1940 que des établisse-
ments commencèrent à se spé-
cialiser dans ce genre de fabri-
cation.

Signalons que les tissus ont
également subi une véritable
métamorphose. 1 y a une gé-
nération, le coton et la rayonne
étaient surtout employés à cette
fin et ils ctaient loin de ce
qu'ils sont aujourd'hui. Les co-
tons, par exemple, étaient for-
tement apprêles pour donner
l'illusion de la qualité. Au pre-
mier javage. la petite robe se
ramollissait et duvail être ami-
donnée.

Aujourd'hui, la fraicheur est
partie inhérente du tissu, et les
modélistes s'en donnent à coeur
joie. Avec des tissus de ‘’Tery-
lene”, par exemple, les plissés

et garnitures subissent sans
broncher l'épreuve du lavage et
du séchage automatique; frisons,
volants et manches ballon ne
requièrent bien souvent qu’un
léger coup de fer. Les petites
robes, les chemises de garçon
confectionnées en broadcloth
Terylene” et coton ont l'appa-
rence et le toucher de la fibre
naturelle, mais elles se lavent
aussi facilement que les minois
barbouillés.

La mode enfantine a pris tel-
lement d'importance que les
Erands magasins divisent, selon
l'âge, les rayons de vétements
pour enfants. Et les boutiques
de spécialistes se multiplient:
on s'adresse aux bambins, aux
adolescents et on y trouve de
tout, du simple tablier à l'adap-
tation du modèle haute couture,

De nos jours, la petite demoi-
selle s'intéresse autant à la mo-
de que sa maman ou sa grande
socur. Et la vendeuse ne sour-
cille plus quand une petite de
six ans demande. en se mirant:
"Croyez-vous que cotte robe me
va vraiment bien?”
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No 712 — Vous emploiere:
des retailles ou de petits cou-
pons vivement colorés pour
faire ce couvre-pieds piqué.
La charte de couleurs et lo
facon de procéder sont inclus.
ainsi que le métrage pour li
simple et double.

No 959 — Pour réaliser ce
panneau décoratif vous em
ploierez des couleurs vives :
bleu, vert, or. rouge. Le pa
tron est établi pour panneou
de 16 z 19 pces. La charte de
couleurs est incluse. Facile à
faire.

Envoyer Ie en argent pour
chaque patron au Service des
Patrons, La Patrie Qu Diman-
che, 186 est, rue 5 ineMontréal. t, te-Catherine,

 

 

AVANT

  

AVANT c'est la vie mode:ne qui
surcharge vos nerfs. Vous êtes
tacilement irritables, dépri
APRES avoit pris le tonique et
sedatif des nerfs ORTHONEURO-
TABS vous vous sentirez uno tout
gutre personne.
TABS es! composé d'ingrédients
végélaux reconstituants,

CHEZ LE PHARMAGIEN

Cent pilvles . coe $4.00
Demandes le manuel de médecine familial. 188 pone

%
GRATIS Unparfamille. Ecrives à Case Postule 65, Siatios 1
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. — 19 fév.)

Sentiments: Semaine par.
ticulièrement favorable aux
accords, aux réconciliation.
Vous donnerez une preuve de
meilleure volonté. On cher.
che à obtenir certains éclair-
cissements au sujet d'une
fête où vous avez été popu-
Laire.

Argent : Les relations sont
meilleures avec ceux qui peu-
vent vous être utiles. Cer-

tains de vos loisirs devien-
dront avantageux. On dirait
une proposition intéressante
qui vous vient d'une person-
ne plutét chauve. Un voyage
donne des résultats.

Santé : L'équilibre nerveux
est plutôt compromis. Ne pas-
sez pas votre temps à ressas-
ser vos soucis. Tirez les choses
au clair et vous goûterez plus
de repos.

Peissons
(20 fév. — 20 mars)

Sentiments : Il ne faut pas
accorder trop d'attention aux
rumeurs qu'on fait courir.
Toutes les chances sont de
vôtre côté dans vos aspira-
tions sentimentales, Mais il
ne faut pas se fier seulement
aux traits du visage, étudicz
aussi lame,

Argent : Les conditions sont
propices pour améliorer un
travail ou bien terminer unc
chose entreprise. Vous obtien-
drez plus de compensations
que vous pensiez. Ll y a des
avantages a ne pas aller trop
vite dans un projet auquel
est mélé un parent.

Santé: On dirait un accès
de fièvre ou de haute pres-
sion. Quelque chose vous trot.

te dans la tête et vous y pen:
eez trop. M! y a des impruden
ces à ne pas répéter.

BÉLIER
(21 mars—20 avritt

Sentiments : Une heureuse
influence se fait sentir autour
de vous, et l'harmonie re-
vient. Une relation nouvelle
vous donne de grandes salis-
factions. Attention de frois-
set l'amour-propre d'un cocur
aimant mais timide. Vos pa-

roles sont parfois dures.

Argent: Votre rendement

matériel, professionnel ou

domestique, est bien meilleur

car voue moral est plus sta-

ble. Une fois vos plans arrè
tée, allez-y carrément et ne

vegretiez rien, Vous vous fé-

liciterez de no pas suivre
oertains conseils.

Santé : Une dépression ner-
veuss ne nous étonnerait
œucunement, car vous vives

trop dans les transes, on ce

moment. Au besoin, prenez

un somnifère pour micux re

poser,

TRURERS
121 aveil — 20 mai)

Sentiments: Les relations

s'améliorent dans le milieu
familial. N'ayez pas peur de

Caire des compliments à qui
en mérite. Vous aurez à atlem

dre les cffets de certaines dé-

olslons récentes, mais en som-

me le résultat seinble plutôt
tavorable.
Argent1 Vous réussirez À

mieux organisce votre vie

pratique. Les gains profes

   

   

    

ATTENTION AUX
FOLLES DÉPENSES!
(1 faudra accepter avec un gros grain de sel les

critiques entendues, entre le 9 et le 16 juillet,

car c'est une période d'intrigue, de jalousie. Si

on va son petit bonhomme de chemin, il n‘arrivera

rien de grave. Le momentest particulièrement

bien choisi pour les épanchements, pour

dire ce qu'on ressent. Les sentiments sont

partagés, pour le bon motif. Mais attention aux

folles dépenses, on les regrettera bientôt.

sionneïls sont plus considéra-
bles. Vous n'hésiterez pas à
donner suite à des idées nou-
velles. Une lettre ou un mes-
sage vous donne des inquié-
tudes, et il vaut mieux ne
rien faire pour le moment.

Santé: Vous aurez à souf-
frir de troubles causes par la
chaleur où le soleil, Certains
désagréments s'elimincraient
facilement si vous prenez
plus de précautions.

121 mai — 21 juin)

    
Sentiments :  Attendez-vous

à de grands succès dus
votre personnalité débordan-

te d'énergie et de confiance

en ellemême. Votre sourire

vous aitire bien des compli-

ments. Vous interprétez mal
certains propos qu'on Vous

tient dans une souce.

Argent: Un effort soutenu

est indispensable si vous te-

nez à des résultats concluants.
On cherche à vous tromper

an affaires. Une transaction

devrait être Temise à plus

tard, autrement vous aurez

des regrets pour plusieurs

mois.
Santé: Les voies respira-

toires et les oredles sem-

blent menacérs On dirait

que vous allez souvent dans

un endroit ou il y a trop de

courants d'air,

(22 juin — 22 juil.)

Sentiments: Une amitié
vous est offerte en toute sin-

cérité, mais vous montrez

beaucoup trop de caprices.

On vous mettra en mesure

de prendre une belle revan-

che sur une personne envicu-

se, Les difficultés s'effacent
de votre route.

Argent: Vous avez encore

des progrès à faire dans la
manière de traiter vos cama-

rades et parents Une affaire

vous est présentée sous des

décors trompeurs. Ne crai-

gnez pas de demander con-

seil, une personne ane mieux

qu'on se renscigne au leu de

se tromper.

Santé 1 Vous faites du sur.

menage depuis quelque temps.

  

  

1 faut prendre du vrai repos.
des nuits plus longues, el

dans une atmosphere ou il

aura plus d'air pur,

Es Lion
423 j 23 aout

Sentiments: Grandes satis-

factions d'ordre amical plutot

que sentimental, Une rencon-

tre aura pour vous la plus

vive importance. Vous tirerez

de grandes joies de certains

échanges que le hasard vous

offrira. Un petit voyage

s'annonce.
Argent: Vous réussirez

dans de délicates démarches.
Certaines de vos attitudes

étomment ume personne qui

cherche à vous encourager.
Des relations nouvelles ne

donneront pas les resultais

espérés, mais il y a aiméliora-
tion dans les finances.

Santé: Les troubles de vue
doivent avoir une explication
Vous tcnez-vous assez loin de
l’appareil de télévision ?

Lisez-vous longtemps dans unc
pauvre lumière ?

(24 août — 22 sept.)

    
Sentiments: Une camars-

derie va deveuur plus pro
fonde et vous attirer peut-
être des complications. Une
relation nouvelle ne brille pas
par sa fidélité. On ne doit pas
parler en mal des absents,
car tout leur est gencrale-
ment répété.
Argent: Vous avanceret

rapidement dans le domaine
matériel. Un problème vous
semblera plus facile à résou
dre, avee la collaboration qui
vous errivera par surprise.
Un membre de l'entourage
n'ira pas très loin dans ses
entreprises.

Santé: Période de fatigue,
de lassitude. Votre régime ne
comporte pas assez de protét
nes, apparemment

BALANCE
(23 sept, — 22 oct.)

Sentiments: Une déception
est À crwinire si vous conti
nuez à toujours réclamer le
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BRYNNER (ci-haut).

 

     

 

dernier mot. Un coup de télé:
phone a de quoi vous encou-
rager. Une personne changera
vite de sentiments. Vous aurez
besoin de plus jeune que vous
pour faire avancer vos chau-
oes.
Argent: Vous redoubler

d'activité, et les encourage.
ments ne vous manqueront
pas. Vous obtiendrez l'appui
d'une personne importante
pour mencr à bien une entre-
prise délicate. Ne craignez pas
de dépenser de l'argent si la
proposition est bonne.
Santé: Une grippe, un

rhume, voità des probabilités
pour vous. Méme s'il fait
chaud. À y a des précautions
à preudre. surtout la nuit.

+23 oct. — 22 nov.)

Sentiments: Un ami vous
tendra la main, et l'on oublie-
ra bien des désagréments du
passé. Une personne très
chère passe par une crise
d'ennui, et vous pouvez l'ai-
der, 1! y a del'intrigue autour
de vous. Une parente n'aime
pas certains de vos succès,
Argent: Une personne très

proche de vous se méle trop
de vos affaires. Un projet est
voué à l'échec si vous y inté
resscz trop de gens, Compli-
cations à craindre. car il y à
de la négligence. surtout dans
le domaine domestique. Un
travail vous donne du fil &
retordre.

Santés Période de grande
Vitaiké, mais aclention au sur-
menage qui pourrait se faire
sentir ensuite. Quand l'esprit
est on paix, fa santé du corps
s'eu rvesent.

  

_. Les personnes nées entra le 9 etle 16
juillet sont remarquables par leurcaractdre
aimant, elles sont sympathiques à toutes
les bonnes causes: N'attachant pas beau-
coup d'importance aux richesses maté-
rielles, elles ont quandmême toutessortes

de chances de gain et d'avancement.

Typiques de cette période, signalons ‘les

artistes- Alain Cuny, Bob Hope, Thomas

Mitchell, isabelle - Pia, Dale Robertson,

Georgette Anys et le La YUL

  

SAGITIRIRE
123 nov. — 21 déc.)

Sentiments : Un probleme
délicat est vite résolu, avec
la bonne volonté d’un de vos
proches. Une confession vous
sera faite et l'on vous deman-
dera conseil sur la conduite à
tenir. Ne dévoilez pas vos
secrets de famille devant une
blonde.

Argent : 1! y a de la poudre
dans l'air, et une personne
autoritaire s'impatiente. Vous

tirez bou parti de renseigne
ments obtenus adroitement.
Votre esprit de travail trou-

vera mieux à s'exercer dans
un proche avenir. Ne refusez
pas l'argent demandé.

Santé: C'est du côté du
foie qu'il faut s'inquiéter. Cer-

tains abus récents vont se

faire payer à leur façon.

Moins de sauces el d'épices,
sp

122 déc. — 20 jan.)

Sentiments : Une démarche
delicate est couronnée de suc-
cts. Un rapprochement fait
des heureux. Ne vous laissez
pas imposer certaines sorties
qui ne vous tentent aucune-

ment. Une personne sérieuse
fait son apparition dans votre

milieu, à votre grand avan
tage.

Argent: Certains sacrifices

récents vous attirent des
avantages appréciables, Ne
pariementer pas trop, ohcis-

sez plus vite, et vous vous en

féliciterez bientôt. Une per:

sonne grisonnante se fait
prier, mais son aide vous sera
très utile.
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FRUITS A MANGER, FRUITS À BOIRE
C'EST TOUTE LA GLOIRE DU BEL ÉTÉ
CITRONS, LIMETTES
ET ORANGES DORÉES

En plein été, les fruits de toutes sortes abon-

‘dent. Non seulement nous devons en manger à
tous les repas, frais, à titre de desserts, mais nous
en faisons le complément de pâtisseries d'été qui
ne sont pas lourdes.

Et puis, que déviendrions-nous
sans les savoureux citrons, les li
mettes. les oranges. qui compo-
sent de si tentantes boissons
fraiches. Fruits à manger. fruits
à boire, n'est-ce pas mervus-
Jeux ?

Charlotte aux
framboises

l paquet (3 onces) de gélatine
aux framboises,

1 tasse d'eau chaude,
‘2 tasse d'eau froide,
Ya c. à thé de sel,
Va tasse de confiture aux fran

boises,
V2 tasse de crème à fouetter.

Faire dissoudre la poudre
pour gelée dans l'eau chaude.
Ajouter l'eau froide et le sel.
Faire refroidir en sirop epais
Placer solidement dans un bol
d'eau et de glace et fouctter
jusqu'à ce que mousseux et épais.
Incorporer la confiture et la crè
me. Verser dans une casserole
ou un Moule de 4 tasses. Faire
prendre au froid. lémouler.
Garnir avec de la crème fouet-
tee et de confiture aux fram-
boises. Donne 6 4 8 portions,

Tarte à l'orange et à
la noix de coco

1 paquet format familial de
mélange pour pouding et
garniture de tarte à le crè-
me de coco,

2Ve tasses de lait,
Me tasse de jus d'orange,
3% c. à thé de zeste d'orange

rôpé,
V croûte de tarte cuite de Ÿ

pouces.

Méler le mélange pour pou-
ding et le lait dans une casscre-
le. Cuire sur un feu moyen en

brassant jusqu'à ce que le mé
Jange vienne au point d'ébulli-
tion. Retirer du feu; ajouter le
jus d'urange.

Refroidir environ 5 minutes:
remuer 1 ou 2 fois. Verser dans
une croûte de tarte cuite. Ree
froidir. Garnir avec de la crème
foucttée, des sections d'oranges.

Moule à la cerise
1 gros paquet (6 onces) de
gélatine aux cerises,

2 tasses d'eau bouillante
V4 tasse de ginger ale

1 tasse de crème à fouetter,

Ya € à thé d'extrait d'essence
d'amande,

Faire dissoudre la gelatine
dans l'eau boutlante. A 1 tasse
de gelatine, ajouter 'à tasse de
ginger ale et verser dans un
moule 8x8x2 pouces. Faire pren-
dre au froid — environ 2'# heu-
res. Couper en cubes de %
pouce.
Au reste de la gélaiine ajou-

ter 1 tasse de ginger ale. Laisser
Teposer à la température de la
pièce jusqu'à ce que les cubes
soient coupes. Alors placer dans
un bol d'eau et de glace. Faire
refroidir jusqu'à ce que lérère-
ment pris. Pendant ce temps
fouctter la crème. Alors fouetier
Ja Kélatine jusqu'à ce que léxère

et epaisse, Incorporer la crème

fouvttée et l'extrait de l'essence
d'amande à ce mélange. Verser
dans un moule de 8 tasses. Faire
refroidir 3 à 4 heures. Démou-
ler. Garnir avec de la crème
fouettée et des cerises. Donne 6
à 8 portions.

Confiture de framboises
et de gadelles rouges
1 casseau d'une pinte de ga-

delles rouges (environ 142
tasse une fois équeutées),

3e tasse d'eau,
8 tasses de framboises,

312 tasses de sucre.

 

Lavez et équeutez les gadel-
les Ecrasez-les légèrement, ajou-
tez l'eau et cuisez à couvert jus-
qu'à ce que les fruits soient ten-
dres et pulpeux. environ 10 mi-
nutes. Egouttez dans une chaus-
se ‘sac à gelée) humide. Ajou-
tez les framboises au jus de ga-
delles. Amenez à ébullition et
faites bouillir à découvert 10 mi-
nutes. Ajoutez le sucre, faites
bouillir encore à découvert 10
minutes. Versez dans des bocaux
chauds stérilisés. Laissez refroi-
dir légèrement puis scellez.
Quantité : environ 5 tasses.

Confiture de citronnelle
Coupez la citronnelle en tran-

ches d'z pouce, enlevez les
xraines, pelez et coupez en cu-
hes, Couvrez d'une saumure fai-
ble allouant 1 cuillerée à thé de
sel par pinte d'eau et laissez
tremper une dizaine d'heures.
Egouttez et faites cuire sur feu
très doux jusqu'à ce que la ci-

Les citrons, les limettes, les

tronnelle soit tendre, ajoutant
un peu d'eau si nécessaire pour
empécher de coller. Mesurez la
citronnelle ; pour chaque 6 tas-
ses de fruits ajoutez deux tasses
de sucreje zeste râpé et le jus
d'un citron. Parfumez d''a tasse
de gingembre confit ou glacé ha
ché. Amenez lentement à ébuilli-
tion et faites cuire jusqu'à ce
que la citronnelle soit transpa-
rente. Versez dans des bocaux
chauds stérilisés, les remplissant
à déborder, Sceller immédiate
ment.

Note : On procède de la même
façon pour faire les confitures

 
oranges, dont le jus plein de vitamines est une source de santé,

nous aident, en été, à faire de savoureuses boissons giacées,

de concombres mürs. d'écorce
de melon d'eau partie blanche),
de melon à confiture. de cour-
£e, de citrouille, de pommettes.

Marmelade de pêches
3 oranges moyennes,

au,

   le 6 onces de cerises
au marasquin,

9 tasses de sucre,
8 tasses de pêches pelées, cou-

pées en petits cubes.

Tranchez les oranges très min-
ce et coupez les tranches en
Quartiers ou passez les oranges
au hache-viande utilisant la lame

 

 

C'est le gras qui donne
sa SAVEUR a la viande...

Saviez-vous que c’est le gras, et non le maigre, qui donne au boeuf
et au porc leur saveur distinctive ? C’est ce qu'a révélé une étude récente.
Selon les données recueillies, la constitution chimique du maigre de ces
deux viandes est identique, alors que leurs gras diffèrent de beaucoup. La
cuisson accentue cette différence.

A partir de celte découverte,
les hommes de science vont
pouvoir s'employer à améliorer
la saveur de la viande et même
à trouver le moyen de conserver
à la viande entreposée tout son
Eoût et son arôme,

Doit-on manger

moins l'èté ?
La ville de Yuma. en Arizona.

est un des endroits les plus
chauds et les plus humides de
notre continent. L'été, la tempé
rature moyenne est de 95° F. &
elle atteint à l'ombre un maxi-
mum de 1117 F,

L'eté dernier, on s’est livré à
des observations sur deux grou-
pes de militaires cantonnés dans
le desert de Yuma, l'un séden-
taire, l'autre occupe à des
MartmeUVres,

Les resultats de ces observa-
tions, rappurtes dans le journal

 

  

* Nutrition ”, indiquent que la
température élevée où les radia-
tions solaires ne diminuent pas
la consommation des aliments.

C'est ainsi que les membres
du groupe occupé aux manœW
vres avaient besoin d'à peu près
le même nombre de calories que
ceux d'une mission envoyée
dans des régions proches de
l'Arctique (4.163 calorics par
jour).
H scrait sage de rappeler aux

écoliers la nécessité d'une ali-
mentation substantielle et bien
équilibrée, quelle que soit Ja
température.

Hommage à l'homme
de science

Les spécialistes en économie
domestique qué ont étudié la
biochimie connaissent bien les
travaux du docteur Albert Szent-
Gyorgyi.

L'autre jour, j'ai lu une allo
eution qu'H a prononcée lors
d'une collation de grades et dans
laquelle il mettait en évidence
Ja complexité des processus par
lesquels l'homme arrache sce
secrets à la nature.

“Jusqu'à présent, disait ce
célèbre pionnier de la recherche
biologique, la biochimie a sur
tout porté son attention sur les
molécules. Quant à moi. je suis
fermement convaincu que pour
aller au fond des choses, nous
devons descendre d'un degre
dans l'échelle des dimensions,
c'est-à-dire jusqu'à l'électron”

La recherche biochimique fait
de grands progrès et elle cest
nécessairement appelée à jouer
un rôle encore plus important
dans la produclion des aliments
et. espérons-ie, dans Ja lutte
contre la famine et Ja maladie.  

moyenne. Déposez dans la mar-
mite. ajoutez l'eau et faites mi-
joter à couvert jusqu'à ce que
les oranges soient tendres, envi-
ron 20 minutes. Entretemps,
égouttez les cerises et coupez
les en quartiers, Quand les oran-
Kes sont cuites, ajoutez les pê
ches. le sucre, le jus de cerises.
Faites cuire à découvert jusqu’à
épaississement, environ 30 mi
nutes. Ajoutez les cerises et lais-
sez bouillir 5 minutes supplé-
mentaires. Versez dans des bo-
caux chauds stérilisés. Refroidis-
sez et sceliez. Quantité : environ
10 tasses,

L'alimentation à
l'ère spatiale

Le miraculeux voyage du jeune
major Yuri Gagarine est un
exploit qui naguère encore était
du domaine des fictions. Et il
amène les gens à se poser des
questions comme celles-ci: Que
penser de la vie dans l'espace ?
Pourra-t-on élire domicile sur les
astéroïdes ? Comment les hom-
mes s'y nourriront-ils ?

J'ai lu avec beaucoup d'inté-
rêt un récent article de ‘’Nutri-
tion Reviews” qui parlait de la
chlorella algae”, plante verte
microscopique qui croit dans
différentes eaux du globe. Cette
plante est riche en protéines ;
elle contient passablement d'ami
no-acides essentiels (sauf la mé
Lhionine) et constitue une abon-
dante source de vitamine A.

Ja “chlorella algae” se déve
Joppe rapidement aux endroits
où u y a de l'eau et du bioxyde
de carbone, et où la tempera
ture est moyenne. Or toutes ces
conditions se trouveraient réu-
nies dans les stations spatiales.
La plante pourrait absorber le
bioxyde de carbone exhale par
les habitants de ces stations.
Elle produirait pour sa part de
la nourriture et. par le phéno
mène de la photosynthése, elle
dégagerait de l'oxygène dans
l'atmosphère artificielle.

On afait des expériences d'ali-
mentation de l'homme à l’aide
de cette algue, mais l'article ne
dit pas si on l'avait apprètee
sous forme de petite salade !

|
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Copenhagen, Denmark.

le projet séduit.  
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2e weeds une Jolie role en

dentelle de lammaye blanch

Malheur usement Je Vu chew

an re tanrant de senee de cm

ghe-t. Vous imagine. le des

tre, Rendue chez rion jae oa

wie de reparer cette vilisive

tache en employant de Uvau te

te et du saron. L'ettet fut nn

peu tentes, males cela paris

encure de Eat enroyee chez le

  

fevetnonet on Heffauens mou lu

tache per-iste Puooe ur peu

Fun puteudu due que leneulet
du citron était hon Quen put

Berane? Avez vous un autre
prove a ne consller "Cu

une wale ace Contenu €

ANTILOPE ORIGINALE

Chère Antilope :

Je craindrais si j'etais vous,

de mettre du jus de citron sur

une robe Qui a éte nettoyée. On

ne sait jamais comment le tissu

réagira, une fois passé chez le

degraisseur. Je crois qu'après un

ou deux autres nettoyages vous

aver des chances que la tache

disparaisse d'elle-même Autre

ment vous pourriez toujours fai

re teindre cette jolie robe qu'

 

 

pourrait ainsi vous servir encore
longtemps.

Madame

Je voudrais prinptuer we on

sine et je ue sars trop ete qqueels

conteur, Le plafond, te unes

chai:es, les armure le he

ries et $ portes sonl on bo

wernt. J+ voudrapeutnes 4

plajond (parce que c'est trop

sombre, le tours le haut du mur

et Les armoires. Mon prélart est

 

Madame Georges-E. Gagné, Brownsburg, Sub. 1, PQ.
— Maman de sept enfants de 15 à 3 ans, se demande

y aurait un lecteur eu une lectrice qui pourrait

dispeser d'une machine à écrire pour les études de sa
fille qui veut devenir sténo-dactylo ? Elle voudrait de

à ses enfants un peu d'instruction.
Qui peut lui venir en side ? Son mari malade a été
tout près de quatre ans sans emploi régulier.

* *

A Madame Ferdian Aubé, de Scotstown, comté de

e répète qu'il me faut, pour passer vos
une lettre de votre curé écrite sur le papier

de la paroisse attestant que vous êtes vraiment dans

* *

Mile Lorraine LeComte, 7772, rue Drolet, Montréal,
aimerait savoir si une pièce d'un cent de l'année 1908
a quelque valeur. Qui veut lui répondre ?

* *

Mile M.G., de la rue Sainte-Famill
Mille regrets mais je ne puis mettre mes correspondants
en rapport les uns avec les autres dans un but matri-
moniai. D'ailleurs je ne possède pas l'adresse de mes
correspondants, en règle générale.

* *

A Madame V.B. — Vous pouvez écrire à Madame
Lyse Rossignol aux soins de " La Presse“. Elle se fera
sûrement un plaisir de vous répondre.

* *

M. Andre Benoit, 5887,
me prie de rappeler aux lecteurs qui en ont fait récem-

possède de l'argile dont il

pourrait disposer, H la même annoncé dans notre
journal pendant quelque temps.

* *

Mile Nicky Murray, Westmount, me prie de faire
savoir à ceux que la chose intéresse qu'il est possible
d'obtenir des correspondants d'outre-mer, en ecrivant à :

“THE PEN PAL DIRECTORY“, Dr, Sven Knussen,

   

lecteurs qui me demandent

 

à Kénogami —

rue De la Roche, Montreal,

 

1
3
’
'
«

La personne désirant des correspondants devra en ;
commander quatre au moins a la fois; le faire en .
anglais et la somme requise pour ce service est de 25 :
cents pour chacune des adresses demandées .

Je remercie Mlle Murray au nom de tous ceux que :
.
’
t

 

beige avec petites barres bre
nes, agrenente de peuts car

Tennr roues et verts, De que
conteur derre je peinturer ”

{NE DEVON ADMIRATRICES

 

Chere Madame,

Si j'étais vous je peinturerais
l'intérieur de mes armoirus ainsi
que les murs d'un beau v et
je mettrais le plafond blanc,
c'est encore ce qu'il y a de mieux.

Bonne decoration !

Mautaore

dat 20 ans, je mere 5H 0

Joop Lid Je dus ae

ter de ne ma ue an debit de
quiet Je port. rat pour !

san tue tone en de
coton blue gerne chemisier à
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se ep satin vert J'ai peur que

tout cela ne Jasse pus um Tres

het etet de rondiaes etre fen

mes evaProp de trans De gel

etre que mad vers que a co

cre anc cent dde noce arce

der proces en shantiny de

ie beige fonce * Elle mesure

er pose 160 livres Quels ac-
porter? Je roux re-

wmereie à l'arauce

NIOKY MIRRAY

  

       

   

  

Chère Mlle,

S'il ne fait pas trop chaud, vo-

tre robe sera parfaite. J'ai

aussi le port du chapeau blanc,

mais les accessoires de satin

vert me semblent un peu lourds.

ne pas leur subitituer

des chaussures et un sec beige

comme le dessous de votre re
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be ? Gants blancs naturellement.
Votre mère sera parfaite dans

son entemble beige, qu'elle peut
es noirs,

 

Je vous érris pour vous de
mander conseil. J'ai 14 ans. Je
suis en Be année. Je veux étre
journaliste. Est-ce qu'un cours
est exigé ? Si oui, Où pourrais
je le suivre ? Combien «de
devra-til durer? Et «
que cela conte par any
rais-je mieur de le snivre tout
de suite ou d'attendre apres mg
douzième année ?

  

Ma chère petite,

I n'existe pas à proprement
parler de cours de journalism:
Mais on est de plus en plus e
geant dans la carrière. Aussi il
faut s'instruire et se cultiver au
maximum. Votre huitième année
certes est bien insuffisante .Tra-
vaillez et travaillez encore, sur-
tout dans le sens où vous vouler
vous diriger. Quel genre de
journalisme comptez-vous faire ?
Tout le problème est la et vous

n'en souffler mot...

Madame.

J'irai au mariage de cour fille
le 19 auit. Muriage intrue Me
finances sont limitees. J'ai 42
ans, je pese [12 firres 61 je ve

sure 3° Jar les yewe brane et
les cheveur de meee Quelle
toilette devrais je puarer >

 

  

 

Chère Madame,

Vous aver le choix pour les
tissus entre le shantung, la den.
telle, le crèpe et le chiffon qui
sont tous trés chic et tres en
vogue.

Le beige est une teinte neutre
très prisée en ce moment. Vous
pouvez la porter toute l’année

en variant les accessoires. Di-
sons que vous choisissier une
robe de chiffon de cette cou-
leur Vous pourriez y joindre
une toque de plumes beiges et
brunes, un petit sac brun piqué
de fleurs ; des escarpins de veau
brun et des gants blancs.

Madame,

Au mois de décemtre. ju te
un article au sujet du Doctear XL
spécraliste en chirurgie plastique

Le connaissez-vous ? J'ai 16 an.
Je mesure 367 je pe oe 138 hore

J'ai beanconp veigrt à force de

regimes et de culture phueque
car à 18 ans Je peurs LIT H
vres, Voice mon probleme Sa

deux plis qui partent dune: #°*
qui descendent vers la bouvis
ce qui me blu enormenient

J'avarts mis de Vargent cle ie
Jour tn manteau de fourrure

Mas yat decide plutot de re
faire remonter le rage ert ere

durant mes racanee- Jar +
pou peur, je Me suis jprenlirs a’

fee a Uhopital Fantail rester

longtemps ® Fster gue ca con
heen cher? Je surs tiv: gen

J'ai un anu de sept trs mou

Cadet #0 je voutran lus taire une
surprise Je lis tontunr. rate
courrier. Quand vou, di qe

rien we tombe roti dans re
Cet heen vrai. Vous : pour
beaucoup dans mur dees dom

UNE ADMIRATRICF

 

 

 

  

  

 

  

  

 

Chère Mademoiselle,

Je ne connais pas le docteur
dont vous me faites mention.
Cela ne signitie aucunement
qu'il n'est pas competent, croyet
le bien...

Le ux pour vous serait de
vous rendre à l'un de nos grands
hôpitaux et de demander une

entrevue avec Île chirurgien qui
s'occupe d'esthétique. Lui pour-
rait vous donner tous les ren.
seignements désirés.

Et metter votre gène de côté.

 

  

Ces messieurs en voient tous Îles

jours des cas semblables aux

valves. lls sont parfaitement ha-

bitués à votre genre de problè-

me, D'ailleurs si vous et les au-

tres n‘alliez pas leur confier ves
babes, que deviendraient-ils ?

Suivez votre idée. Et pensez aux
résultats à venir et à la surprise

à taire à l'élu... cela vous ren
dra tout votre courage...

Chere Madame,

Jassisterai a un mariage lo
22 juillet. Voulez vous me dire

le genre de toilette qui me con
rendrait ? J'ai 62 ans, je mesure

51° et je pèse 130 livres, Je

Suis brune. Est-ce que non mar)
portera un habit noir? Un habit
gris feraitil de méme? On n
encore dit dernièrement que le
renard serait de mode à l'été. Je
paséde deux beaux renareds ar
gentes. Croye: cous que je puis
se des utili

JE VOUDRAIS TANT SAVOIR

  

 -

 

Chère Madame,

Pour assister à une noce, on
porte une robe d'après-midi trés
simple. Un ensemble en soie im-
primée où unie serait tout à fait
de mise Chapeau de paille con
trastant ou de la même nuance
que le fond de la robe. Gants
blancs. Petit sac.

Personnellement je n'aime
pas beaucoup le renard, l'été, je
le trouve tout de même trop
chaud. Conservez-le pour l'au-
tomne alors qu'il pourra vous
faire une trés jolie parure de
cou ou encore être transformé
en col sur un manteau

Votre mari pourra très bien
porter son complet gris.

  

Madame Proufr.

Saimerais avoir un conseil er
decoration, C'est an sujet de
rideaus pour mon salon. Jae un
Grmenbleoment scaudinare rouge

chiir et un fauteuil vert tres
puile. Les ours sout gris pres.
que blanes. Le plancher est en
bos naturel. La seule fenétre
est près de la porte. Quelles sor-
tes de rideaur conviewdraient ?
Je ue voudrais teen de lourd car
Fappartement est étroit et pin

tot en tongueerr,
REGINE

Ma chère Régine :

Je ne connais pas votre mai-
son, mais il me semble que des
rideaux français, en toile à rayu-
res horizontales conviendraient
bien. Je crois que je les choisi
rais vertes (de la nuance du fau-
teuil) avec rayures blanches tout
simplement. Ces rideaux seraient
d'un genre nouveau et donne-
raient de la largeur à votre ap-
partement. Voulez-vous tenter
l'expérience et m'en donner des
nouvelles ?

 

Madara

SVE roule vous me dire vil
est vrai qu'it faut payer pour

faire évaluer tre diamant et st
tous les hijoutrers lex achetent
Je suis sente ef je ue ses où

ae adressen, LINE

Chère Madame :

Rendez-vous chez un bon bi-
joutier qui vous évaluera votre
diamant contre remboursement
d'une somme minime. Tous les
bijoutiers n'achètent pas les dia-
mants, mais la plupart le font.
Evidemment il faut vous atten.
dre à perdre sur la valeur réelle
de la pierre, car le bijoutier de-
vra s'assurer de faire un profit
dans l'opération. S'il vous l'achè-
te il ne vous comptera pas l'éva-
fuation. Le mieux est donc de
téléphoner d'abord et de deman-
der si l‘on achète les mants
à l'endroit où veus comptez vous
rendre,

   

PHINE
|

 

    
 

  
 

« Une douzaine de beignets,
une douzaine de biscuits,
et ne brochez pas le sac. -

5 SARISSR AUFEE

Reptile
volant ?

Trois jeunes gens, qui
procédaint à des foules
dans une carrière shan
donnée du New Jersey
ont découvert les restis
fossiles d'un reptile vo
lant, qui vivait ÿ) y a 175

mallions d'annees,
Caccolement de ce nnn

‘reptiler et de ce qual
ficatif “volant parait une
gaueure, Pourtant, 11 a
existé, pendant toute li
durée de l'ére secondaire
des repules ressemblant
à des oiseaux et pus
encore à des chauvessol
ris Comme la pluport
des vtnnatre de teur cts
se, fes reptiles volants
ptérosauriens du ur
“ pteron “, aider asare
des dents toutes -enbls
bles, une quene phis nu
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sourss — ett alone aa
delrunent des autres
Comme les oiseaux, crfun
ils possédaient un lon

 

  

  

de l'Amerbque du Nord
ont ete découverts des

reptiles volants de br
coup plus crade tulle

les pleranedontes. que

avaient 188 que bs d'enver
gure. On discute bea
coup sur lear aphitinte an
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RIE BU DIMANG LL Y Je lies 156)

par Robert MONTEUX

Au « Balcon ». librairie séculaire de Saint-Germain-
des-Prés, autour d'un bouquet champêtre et d'un nu en
terre glaise inspiré de Calliope et Polymnie, le «Tout

Paris » des arts et lettres vient parler alexandrins, ballades

et rondeaux. Parmi ce cénacle à la fois mondain et bohème,

resté dans la tradition de Baudelaire. Carco et Paul Fort,

j'ai rencontré un important industriel, Son seul nom évoque

au monde entier une moue sensuelle et photogénique.

Lui, la taille haute. le cheveu blanc. bien lustre. le

visage osseux d'ascète. l'allure sportxe, simple et race. est

le père de la femme la plus desirée du monde. Depuis des

années, il ne peut rencontrer une personne. ouvrir un

journal qui ne lui parle de sa fille. De ses filles. De

ses gendres.

lei, au - Ballon i) trouve un semblant de paix. Au

milieu de cette doute assemblee il n'est pas un père célèbre

mais + Pilou +. L'an « Pilou qu vient comme un ccolier

debutant soumettre ses dermers poèmes au maitre.

+ Pilou >. l'cleve studiens, C'est Louis Bardot, le papa

de Brigitte et Muyanou Le maître c'est Philippe Chabanerx.

un des meilleurs poètes contemporains. membre du jury de

plus de quatorze prix Internures Ce samedi, - Pilou » est

venu porter ses dermers tnivauy à son conseiller. Philippe

Chabaneis a fu avec attention le manasent. Pois à} 5 pris

« Prlon par le bras et Jus à tem ce propos

— Vous êtes en progres Contmuez Vous pouvez

nous donner un second recueil,

Alors tel un etudiant qui a teusst son premier cxamen

+ Pilou - à rougi Rougr de joie Dans son emotion da

pns Mme Chabanex dans ses bras et avec un gros rire

d'enfant espiégle a balbute

— Vous êtes me muse.

Il mente,
Car ses muses ce sont les personnages centraux d'un

drame dont «} souffre depuis trop longtemps.

— Le drame ? m'u-t-il confie en pesant ses mots Jat

fondé une famitle et. aujourd'hui, pour ma femme et pour

moi. celle-ci n'existe plus. Nos deux filles ne nous

appartiennent plus guere.

— Brigitte est à ses mpressarm .. du public.

— Evidemment. nous Voy ons de temps cn temps

Brigitte. Nous allons même sur le plateau lorsqu'elle tourne

à Paris. Mais ce n'est qu'épisodique.

I} a ouvert, pour me la faire dire la petite plaquette

qu'il serrait qalousement sous son asselle. C'etait «on

œuvre. La prenuère qu'il vent de publier.

a decouvert ce poeme

 

  Saint-Tropez en famille
Debarquant toute spontance,
Brigitte a dit: .. Venez, Papa...

“Je vous consacre (rois Journées ”
is ce sur ne me verrez pas...”

Premier jour, installation
Je ne quitte pas mes deux filles

A Tahiti, chef de famille,

Je suis leur amphitryon ..
Second jour c'est l'invasion :
l‘roductrice et metteur en scene,
Futur plein d'appréhensions...
Et je ne les vois plus qu'à peine...
Le jour (rois, ma triste figure
Lui montre mon isolement
Ft me vaut, avec sa doublure.
De cette doublure l'amant...
dar cru que je devenais fou
Mais j'ai garde un espoir vague

D'apérceveir sous les bambous
Mes deux filles à la Madrague.

  

 

En lisant, j'at compris que ce père torturé n'entrouvre

les abimes troubles de son âme et ne lusse parler son

cœur que seul devant une feuille blanche. En public, il

n'extériorise pas ses tourments. Au contraire, ses amis

connaissent un jovial compagnon, sensible, spirituel. sachant

manier la plaisanterne avec tact.
Ce recueil de « Vers en vrac + — comme il l'a intitulé

lui-même — rassemble trente poèmes sans pretention.
Trente bouleversants témoignages. Un étonnant document.

C'est le cri discret. plein de pudeur. d'un père résigné.

Du pére de la femme La plus adulce du monde,
— Qu'en pense Brigitte ?
— Elle a été étonnée. amusce sédunte.
D'ailleurs, ajoute « Pilou»: « Bragute est un etre

romantique et très ouvert à la poésie +.

— Vous a-t-ctle inspire ?
 

    

   

 

 

— Evidemment. Lisez les quelques vers que ar corns
a son intention lorsqu'elle attendait Nicolas.

En passant
(A Brigitte)

Brigitte... Ecoute. un soir. . Ecoute
Un murmure qui vient d'en bas
Un léger crincrin ., . c'est sans doute
Une chanson de ton Papa...
Car s'il passe, il ne monte pas...
fl regarde... il en meurt d'envie...
1 en aurait l'âme ravie
Comme tous ceux qui sont Papas...
Ton étoile est trop haute .. En bas,
Dans la rue. 1 chante un poème
En passant. pour dire qu'il t'aime...
Vers... chansons... Le vent les emporté
Mais, dis au petit que tu portes :
“Ce poète ciait mon Papa...”

 

Profitant du silence une dame qui minaudait depuis

un moment près de nous. s'approche. armée d'un sourire

qu'elle croit séduisant.

— Brigitte va-t-clle mieux ?

— Oui. Madame c'est surtout moral. vous savez
La brave dame s’en va. Le jour où clle rencontrera

Brigitte Bardot. elle lui dira avec aplomb: + Je connais

bien Monsieur votre père. D'ailleurs il a dû vous parler de
moi... Vous savez... Je suis Madame D... M... »

— Pourquoi signex - vous d'un pseudonyme ? ai je

demandé à Pilou.

— Parce que c'est le diminutif utilisé par ma femme et
mes intimes. Ensuite. je ne veux pas profiter du nom de

ma fille... Je veux dire... rendu celèbre par ma fille.

reprend « Pilou », msistant sur la nuance.
— Cette première plaquette est-elle vendue dans lus

hbrairies ?

— Non. Ce n'est pourtant pas les sollicitations qui

manquent. Je préfère étre mon propre editeur. J'ai fait vrer

«inq cents exemplaires. J'en ai déjà offert cent cinquante
à mes amis.

— Préparez-vous. pour votre collection personnelle
une deuxième édition ?

~ Oui. Je vais corriger une série de poèmes que j'ai

écrits ces dernières années sur Saint-Tropez et la Sologne
Sachez que je forge des vers depuis 1935. Pourtant, c'est

Philippe Chabaneix qui m'a quidé depuis quelque temps.

Je passe du coq à l'âne.

— Quelle est la réaction du père de Brigitte Bardot ?

— Je vous Tai deja dit...

— Qu'aviez-vous rêve pour elle ?
 

  

  

— Elle à fait douze ans de danse classique. Elle a

révélé. à cette epoque. d'excellentes dispositions. Etant très

douée, elle aurait pu faire, dans ce domaine. une brillante

carrière. D'ailleurs, l'annee dernière, on lui a proposé de

reprendre un ballet. Bien que tentée par cette proposition

elle a refusé. Elle ne se sentait plus capable. Pensez. après

une si longue interruption .. lorsqu'on sait que les grandes

danseuses font trois heures d'exercice de barre par jour !

— Et Nicolas ?
Une lueur de joie allumine l‘œil du grand-père.

— Nous le voyons aussi sousent que nous le pouvons

C'est sa nurse qui s'en occupe, C'est une jeune femme

parfaite, tent à bien me préciser + Pilou ». Elle est

d'origine russe ct. je crois. mêce de Tcharkovsky.

— Que pensez-vous des routnalistes ?

— Hs font leur metier

Je ne ss top pourquor il est cru obligé d'ajouter :

—. Je dois louer la lovaute dont ils ont faut preuve

aprés l'oppel perible lance par ma femme l'été dermers.

à ‘ +

Voila «que ma raconte voi honime tourmente cu

cours de la premvére mterview qual at amas accordée sur

ve sujet à ha presse. Une interview sur lui, sur le drame le

plus banal au monde. Cebu dune famille qui voudraut

vivre heureuse

Mais parce qu'un des chments du qroupe est entre

dans ba legende populaire cette histone de tous les Jours

prend des proportions gigantesques,

Et ces aclats de sois sont odieux à un papa lucide ct

affectueux + Pilou >.
Mais vous qu'à son tour inquet gauche. hesitant l

Covance sur les sentiers de l'Art.

Pourquesr ?

Charles Baudelaire Vexphque bien -

. Pour ne pas senur l'hornble fardeau du temps qui

brise vos cpaules et vous penche vers la terre al fant vous

enivrer sons trêve.

« Mais de quo?

+ De vin de pouste ou de «vite a Votre quise Mais

enirez-vous :

A votre quise ! C'est l'anique question,

* * *

Dimanche %h 45 la -onnere du telephone me

nelle. } entends une vois sèche Allo! lu M. Bardot +

— Bonjour Monsieur

— . . Peut-être vous ai-je fit croire. au cours de notre

conversation que j'avais des compluations avec mes filles.

le tiens à vous preciser qu'il nen est nen! D'ailleurs. j'ai

requ hier sow un coup de telephone de Brigitte. Elle nous

invitait à passer la journee à lu campagne avec elle.

— J'ar reJu vos poèmes «(1€ crois v AXoir trouvé vine

états d'âme...

Madame Bardot
Un maitre d'hôtel m'a ouvert la porte. Devma-t-al, sur

ma mine. que j'etais journaliste ? En tout cas, son visage a

pris un certain eur de mefiance jusqu'à l'arrivée de « Pilou ».

Après quelques paroles de bienvenue celui-ci m'a prié

d'entrer. Je me suis trouvé dans une double pièce, claire et

spacieuse : le salon des Bardot.

Dans tout cet ensemble cos<su. pas une photo de

Brigitte. de Myanou ni de Nicolas,
« Pilou : me désigne un profond canape. Je m'assicds

sur le coussin de qauene. lui apres m'avoir servi un

whisky. prend place à ma drone,

Nous parlons litterature poésie et associations

d'anciens combattants. Au hour de quelques minutes
e Pilou » s'est redresst pour mettre ses lunettes. C'est le
moment. Je lui présente le compte rendu de l'interview qu'il
m'a accordce le samedi precedent. Il en commence lentement

la lecture Dans mon com. immobile. je quette ses réactions

Au bout d'un instant 31 st arrête pour lever vers moi

un œil sevère: + Pourquer 9 dres au pluriel? Our,

dans le fond, C'est vrat pCh + vu plusieurs...»

Madame BARDOT, mère, dans son salon

Vadim est un garçon fin et intelligent
Pus la face Tow

« .. Vous savez, Je sais reste en tics bons termes avec

Vadim. C'est un garçon fin et intelligent Tenez. nous
nous sommes rencontres dermièrement par hasard Eh bien

il est \cnu qenument vers mor Comme je lu tend la

main, al m'a dit. les bras grands ouverts Afors, “Pilou”,

on ne se fait plus la bise»

— Vous parlez de drame coupe tol cette fone

 

embarrasse mais VOUS satez. à coic de periodes sombres

1 existe pour nous de très réconfortants moments. Par

exemple. je ne sais pas comment font mes filles. mais le soir

de Noël elles sont toujours à la maison.

« Noel. c'est sacré, msrste-t-il. Nous l'avons toujours

fête en famille D'ailleurs pour les anmsessaures C'est Ju

meme chose :

Un temps. + Pilou + semble hésiter. Puis. sur le ton de

ki confession. al m'explique que Prgitte avait invite ses

parents à Vence pour le 25 septembre. le jour de ses 26 ans

La catastrophe du 28 septembre
- Nous nous preparions à partir, me prédise-t-1l

lorsque nous avons appris que Raoul Lévy et Clouzot

donnerasent une sorrce. Alors. avec ma femme nous avons

réfléchi... et renomé. Car les réceptions de ce genre. nous

les fuvons -

Et 1} reprend. en martelant ses paroles du poing:

«Je crois que notre presence à manqué à Brigute. Elle se

serait sente moins seule avec nous... et la catastrophe ne

serait peut-être pas arrivée».

La catastrophe. Cest la tentative de suicide de Brigitte.

Cet acte absurde. que + Pilour — comme tout père

imdulgent — cherche encore à excuser.

Maintenant, 1 se concentre. Il esquisse une affreuse

grimace. Ses yeux candides deviennent brillants. presque

rus

 

« Vous faites erreur. crie-t-il. Je ne versifie pas

uniquement pour ma fanulle, mais ausss pour elles’

Jai du paraître bien surpris, puisqu'il a aussitôt

 

 

poursuivr:

«,.. Oui oui vous pouvez le publier.

 

de me faites pas

passer pour un samt. Je n'en suis pas on...

Cherchant ses mots. a} achève :

« Vosez-vous la poésie permet d'exprimer les choses

les plus osces Et mor Torque jw quelque chose à dire. je
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le traduis en vers. Cela passe beaucoup plus facilement.

Et cela porte davantage.
« D'ailleurs. ma femme le sait bien. C'est elle qui a

choisi les poèmes contenus dans mon premier recueil... :

Une série de coups de sonnette impcratifs vient

interrompre ses confidences.

Une grande dame appelée Toti
J'entends courir, ouvrir la porte. des pas assures aller

et venir dans l'appartement.
Enfin. une dame, clégante et distinguce fait «on

entrée. Elle sourit.
« Pilous s'empresse galamment sers elle puis ve

presente: c'est sa femme.
Tendant. sans transition. l'article à son cpouse. Hd dur

dit. d'un air jovial: « Tenez. Toti. hsez... Monsieur m'a

affuble d'un visage d'ascète...»
Avant de commencer a lire. Mme Bardot s'enfonce

dans les moclleux coussins du canapé. + Pilou + <'installe

a cheval sur l'accoudoir : juste contre elle

Je profite d'un long silence pour regarder Ja mamat,

de Brigitte.
Eile est beaucoup plus jeune que son mar Et sa robe

marron, qu: découvre à present le genou ne «choque

nullement. . Comme ses filles elle peut encore < asscon

avec naturel ct negligence.
Tout en tournant les pages celle tiqusté di tenps à

autre l'etole de vison qui couvre ses epaules

Brigitte hu ressemble-t-elle ? Elles ent Join

sourire.

Avant de me rendre les femllets Mme Bardot à

icyarde son mar: Visiblement emue elie ma avoue:

+ .. Our. notre existence. c'est ça

« Pilou + a servi un deuxième whisky et nous avons

commence a bavarder de tout et de ren. Comme dans

n'importe quel salon.

Je ne sais par quel détour nous en sommes orrnus à

parler de Brigitte.
Profitant de l'atmosphère detendue, j'a belbutic

timidement que jé n avais jamais eu l'occasion de Ja voir ni

même celle d'assister à la presentation d'aucun de ses films

Personne n'a paru choque de ma franchise

La vérité sur mon bébé defille
Mme Bardot à même precise qu'elle n avast pas voulu

alter a la premiere de La Vente

« Clouzot. .. le swade .. non. je nui pas pu

a-t-elle murmure en fronçant les sourals et perdant <on

assurance.
— Je m'y suis rendu deux fois a repre Pilon les

mains et la voix contraceees. C'est terniblement emoux ant

et Brigitte joue très bien

— Oui an le dit: Brigitte Bardot joue tres ren. à

confirmé sa femme. à la fois affirmative et Jomtane

La conversation a derive vers Jacques Charmer. Jar du

qu'aprés l'avoir côtoye dix jours, à Samt-Tropez 1] mina

laissé l'impression d'un garçon secret ct deconcertant.

Un ange passa.
Pendant un moment. nous avons analyser he nvheu

artiste. [1 nous a semble bien mediocre.

En venant a Vadim mes hôte: m'ont vent ensemble

son intelligence et son talent.

A propos de leventuahte d'un remanage de Vadim et

Brignte. Mme Bardot s'est montree affimatne: « Qa

zcro. m'a-t-elle dit. Il n'en est pas question pour linstant

C'est « Pilou + qui m'a raccompagné.

Avant de me serrer la main. il à sorti d'un tiroir vu

livre jauni et usé: les œuvres complètes de Verlame.

— C'est ma + Bible + m'a-t-il confie, mystenieux. Jai

emporté cet ouvrage avec moi à la guerre de 1914. Depuws

je ne l'ai jamais quitté. J'y trouve souvent un remcde à mes

peines. à mes soucis. à ma nostalgie...

Verlaine ? Verlaine qui chantant :

   

Mon Diva. mon Dieu la vic ota
Simple et tranquille

Cette paisible cumeue-la

Vient de la ville,

tine ville gu pour le malheur des parents fobogie

des vedettes et devore ws enfants...
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A 7 ans, une promenade à
 

bicyclette; une course avec
 

imprudence; une collision

d'auto; une jambe de perdue

par Hervé LEPINE

  

 

  

 

Un enfant de 7 aus que doit u la sut l'un accident

«de la route se (aire amputer une jambe, c'est un drame

dans une famille et elle a toute notre plus sivere

spmpathie. Elle la encore davantau torsque la

responsabilité de l'acenlent est due à l'enfant et que

les tribunaux ne puissent absolument pas accorder de

dommages.

Les tribunaux s'ocetipent pas du <entiment pour

rendre leurs ju nts ot ne pensent imposer des

vesponsabilites à quiconque parce qu'ils ont pitie d'un

autre Non. ls jugent selon la lot Ou veut imposer
l'assurance oblisaleier à tous les proprictaires de

véhicules automobiles. Ne seraitil pas sage d'exiger

aussi une elle assurance pour les cyclistes 7 On dit

que eutte assurance est chere Peutetre, mais de

membre d'au enfant et précieux ausst

Cette cause que nous allons etudier aujourd'hui est

très simple, mais lourde de lecons à rer. Combien de

jeunes se (feront blesser ect ête a cause de leur

miprudence 2 Crest le moment vous designé pour

rappeler aux parents de he pus lancer de tout jeunes

enfants dans le danger de la route, à 'ueselette, à aux,

sept ou huit ans A ees axes l'enfant a brau être tres

intelligent, ses réflexes oe sont pas assez rapides.

Le petit Gilles Leteurneatt ace de ans et 10 mois.

samusait avec son frere Fernand de 11 ans, a
courser a hieselette sur fa ferme de leurs parents,
a Sainte Rosabe. lis empruntaient deux chemins de lu
ferme ainsi qu'une distunce d'une centaine de pieds sur
ls route no 20 Ce cent pieds completat le rond de
vourse. Les enfants sortaient par le chemin qui longe

la maison paternelle «1 cntralent par l'autre, en face

de la geange Une lecère depression de terepres de
la maison permettait aun deux peuts treres d'utteindre
la route sans se servir des pedales, Cetut Men

amusant el ce ne devait ques «dre Ja preorere fois qu'ils
Joualent ans en tonte Innoceme st cute On se

divertissait ferme en tvatant de se depasser. Tant que

les enfants vlasent sur la propricle de teurs parents, il
n'y avait aucun dan Mas les cent preds de la route
qu'ils parcouraient à chaque tour de course étaient nne

action danpereuse. a cause de la arcelation. bien
catendu,

le malheur voulut qu'une automotnle. conduite par
M Lomer Gouin. vint a passer à tin Moment où l'enfant
selon les (robunaux. avait pe controle de ss
bsoyelette «t'est venu s'écraser sur l'aile ‘arriére rauche
de Faute. L'enfant fut sement blessé et les médecins
durent Tux amputer Jambe droite au trers inferieur
de ta cuisse. Son incapacité permanente est fixee à
50 pe. Hien que le vehicule eût ralentit, la bicyclette et
l'enfant furent happes par le pare choës arriere de

l'auto et lu jambe du petit fut huchec et redinte eu
lambeaux

Il s'est engage par la suite une lutie devant la Cour

supérieure du disteret de Saint Hy.cinthe, prosudee par

l'hon. juge Ignace. Deslaarier entre ‘e pers de

l'enfant et le proprietaire qui conduisait sa voiture

M Benoit Letourneau intenta ute action de $31.352.70

contre M. Lomer Goun M Létourneau, par son

procureur, à soutenu que la faute avait ete commie

par M. Gouin que aurait pu et aurait dv vor l'enfant

qui sortait de la cour de la maison. Apres avou faut

des eateuls, la poursuite affirmait que le conducteur

de la voiture aurait pu arreter a temps Selon ces

caleuls, l'auto aurait pu être arretee a 11 pieds de la

hieyclette, évitant aitist l'accolent qui a rendu un enfant

infirme pour la vie. avec toutes les consequences que

cela comporte.

Par contre. les procureurs de M Gouin ont affirme.

pour leur part. que l'entant etait venu jeter

Litteraloment sur l'auto de M. Goum, apres avoir perdu

te controle de sa Icvelette, en avant meme les puds

en dehors des pudales aûm de faire une meilleure

courbe dans la course Malheureusement, le conducteur

ne pouvait rien faue de plus que d'arreter le plus tot

possible el de porter xvours à l'enfant, te qui fut faut.

Les avocats de M. Gran ont prou, fggue les trois quarts

de la voiture dépassatent lu bieycté Imrsque collet a

élé touchée ; donc, ve ne pouvait être l'auto qui avait

frappé la bicyclette.
H a aussi été prouvé que le conducteur conduisait

prudemment et ne depassail pas +0 milles à l'heure a
ce moment là Le ju Deslaursers. dent Je juzement

vient d'être confirmé par trote juzes de la Cour du bane

de la reine, séchon des appels. a déclare qu'une vitesse

de 40 mille l'heure n'etait pus Une vitesse dangereuse,

illégale ou imprudente. sur une route rurale. le savant

jie est satisfait de Li preuve que etsblit que M. Gourt

à freine sa voiture dés qu'il vit l'enfant et qu'il pouvait

difficilement le voir plus tôt, Cette preuve Tepoussai!

victorieusement toute présomption contre M. Gouin,

ereée par l'article 53 de la Van des vehicules moteur.

Il we s'agissait pas ici d'une rue bordee de maisons ou

l'on peut s'attendre que quelqu'un quitte tout à coup

le trottoir. Lorsqu'il est prouvé qu'un conducteur ne

pouvait pas faire nueux, Ul ne pent etre tenu responsable.

(C.B.R. 6803).
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Deux “tickets” de $1 pour 50 cents
Ce ne sont pas ceux qui di

ront Seigneur, Seigneur... qui
entreront dans le royaume des
cieux. Fralement, ce ne sont
pas ceux qui font les reglements
de stationnement sur rue où hors
rue qui mérient le plus. bien
souvent. l'admiration de leurs
concitoyens. Exemple, ce gros
marchand de Mount Clemens,
Mich
Ce noble citoyen (ut nommé

membre de la Commission du
stationnement de sa ville. Résut-
tat ©1 accumula 109 “tickets”
au cours de sa première annee
commu membre du comité,
Ce pauvre M. Max Schwartz

avait fait les règlements pour
les autres el ne croyait pas que
la police les Jui ferait observer
et encore moins les faire payer.
elas. ta police n'eut pas de
pitie pour Max et (1 dut ouvrir
son porlefeuille.

Mais la police avait sous.
estime le talent de Max. J} réus-
sit à rezler le tout pour $54.50.
Le taux de l'amende était d'un
dollar par ticket.

   

 

  

CECT

TRL

TI

re Band LEPINE
LE CHAUFFEUR N'AVAIT

POUR CIVISME QUE LA PEUR
DE SE FAIRE “POIGNER ”
M n'y à rien de plus insultant pour un propriétaire d'auto que

de découvrir tout à coup qu'elle a ôté endommagée alors qu'elle

était en stationnement, Il n’y à guère aussi plus grande lächeté et

manque d'éducation et de civisme que la conduite du chauffeur

(chauffard) qui commet une telle action.

Maurice Guindon a été accusé d’avoir causé $100 de dommages

à une auto en stationnement et d'avoir fui ensuite. Avec un accent

qui dénote une rusticité encore évidente, il voulut donner des

explications pour se disculper: “J'me su dit que j'me ferais

pogner pareil; pis j'me su arrêté trois coins plus loi

“Vous n'avez pas une conscience bien sensible, ni très

délicate : vous vous êtes arrêté par peur et non par d r, votre

mét n'est pas bien grand “, fit remarquer le juge Beaudet.

a sentence fut de $100 d'amende ou trente jours de prison

 

 

  

 

  

 

 et l'annulation du permis de conduire pour un an.

---——

—_——
———

“Une tape sur la gueule”…du policier
On n'a pas le droit de donner

une ‘tape sur la gueule d'un
policier”. Je regrette d'avoir à
le dire par ce mot, mais c'est
celui que le poli a erv bon
employer pour lui-même, au
cours de son témoignage. L'agent
Gauthier fut mandé pour une
chicane de famille, une bien
petite famille puisqu'il s'agis-
sait seulement de la mère et de
la fille.

Cette dernière, Elizabeth Mac-
Donald, une rousse aux yeux
noirs et l'air agressif, était aux
prises avec sa mère au sujet
de sa pension. La mère voulait

davantage d'argent et la fille
aussi. Alors, c'est le montant de
la pension qui risquait de
minuer: c'était une soustraction
plutôt qu'une addition qui allait

se faire.
La mère appela ls police

quand elle vit que sa fille vou-
lait lui faire un mauvais parti,
en plus, L'agent Gauthier arriva
en toute hâte croyant qu'un
meurtre allait se perpétrer, M

il ne vit qu'une rousse déch
née comme une tigresse qui dé-
fend son +. Le brave et ga
lant policier voulut s'entremet-
tre et ramener la paix. Elitabeth

se retourna chez lui, et en plus
de lui dire de se mêler de ses
affaires, elle lui allongea ‘une
tape sur la gueule”, comme le

dira l'agent.

Oh! alors, ce n'était plus le
mème problème: c'était devenu

un assaut sur la personne d'un
agent de police dans l'exercice
de ses fonctions. Elizabeth se
ramassa au poste de police, puis

devant les tribunaux. Le juge
Raphaël Beaudet la condamna
une amende de $25 et aux frais.

   

    

 

   

 

  

   

 

LA NOIRE CLAIRE
RETOURNERA À QUÉBEC

Las attisles n'ont pas tous le même acces lor-qu'iis osent

préférer Montréal à Quebec, Je veux dire dew artistes de la rue

et des trottoirs. Claire. noire comme fe gas sett lassce de

la vieille capitale et (rousait qu'elle était trop monotune

Elle etast venue tenter la gloire à Montreal, cette vite de

perdition, comme on dit A Quebre Elle remarqua que les rues

etait plus larges et quil cent alors plus fsetle de sy soustratre

à la vue des policiers pour letre davantage 1 eelle des homies,

Hélas. elle avait oublié où n'avait gona connu Ta loi fa

rèvle des proportions et ne pouviut pas anst se tuvher du fait

que st la ville est plus zraude U 4 a aus beaucoup plus de

policiers. rusés en plus, par la force de l'expertence.

File tomba dans leurs filets et le ques voulut buen ui

pardonner son rement à la condition que retourne à Quebec.

Ce qu'elle fit, Elle à repris son metier de fille de table,

Aux “U.S.A.”, on étrangle
les helles-mères

Le jettno Morace Daniel Lenington ssvait ce qu'il voulait

1 voulait boire de la biere et n'ayant pas d'arsent ol en desanda

a sa belle-mére. âzec de 52 ans. Mie Mars V. West, Elle refusa

avec mépris. .

Dans son cas. il ne faut pas dire que'le l'a regrette, paree

qu'elle n'a pas eu beaucoup de Lemps pour le fore. La nut

suivante, le gendre vintroduisit dans l'appartement de <a

belle mere par effraction, dans le bat de lur voter l'argent de sa

savoche, Mais elle se réveilla et se aut à hecter de frayeur, Flle

cris + fort que te geudre prit peur et voufat suupiement arreter

lus cris
li reussit si bien qu'elle n'en a pas émis au sent pur he sunte :

elle était morte. La poliec à obtenu Un aveu complet de Lomnt on

Le jeune homme était marié seulement dépens 15 mo
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On ne badine pas avec l'amour
Dans le Minnesota

prison: il y y des
 

lesnents

 

souent suivis à la lettre. LE 5 a nen des gens dans

te Quebec qui aimeraient mieux
Minnesota plutot que d'etre libres ici et de n'avoir

pas de femmes pour correspondre,

La bas. les prisonniers celibataires ont le droit
de mettre sur leur liste de
correspondantes toutes les amies de filles qui je

veulent bien

on né badine pas avec la Qui ne se devoue pas pour an jeune prisonnier*

si l'homme est marié, oh" alors. H ÿ à louté une

différence : th pourrait faire Li meme chose, aus

avec la perntission de sa lezitme épouse

  

etal faut qu'ils

   
être en p n an

Si Phomme est sépare de sa femme et ne «at

de Po où elle est OÙ He desire pas du tout la chercher

m lui écrite, 11 peut alors la remplacer par une

blonde à won choix, Ces anv Etats

visiteuses et

 

Un chet
A Montréal, depuis des une

ees il est souvent arrivé que
l'on n'ait pas de chef de palice,
à toute fin pratique. Meme ace
tuellement, il n'a que le titre
d'inicrimarre”, et encore. on

veut le remplacer par un autre.
Au mous, le patelin de Neils.

ville, dans le Wisconsin, ne sera
pas réduit à une tele penurie
de chefs de police: il en a deux
pour ses 800 habitants. Voici ce

de police de trop
Vite, il ve munit d'un unitor-

me, d'un pistolet et d'un bâton
et commenga A patrowller tes
deux rues du village. Cependant,

qui est arrivé pour qu'il y ait
une telle prodigalite.

Joseph Staresinice était le chef
légitime, mais son contrat avec
te village tirait à «a fin. Or, les
conseillers mumcipaux decide
dent de ne pas le fui renouve-
ler el meme de le rempfacer
par un certain Leonard Braft
qui fut très honore et enchanté
de octle nomination.

il evita de ormser ancien chel
ou 1 v chef. On ne sait plus.

fn juze de ta cour de circuit
cependant a décide que Braatz
servait ilicgalement et que Sta-
resinie devait rester Cehef” aussi
ngtempa quU'un autre ne serait

nomsé.

    

 

 

   
 



 

Le premier souci de Sal Mineo

Rendre sa famille heureuse
Sans parler de miracles, on peut dire que certains individus réalisent

leurs ambitions dans des conditions étonnantes. Prenez Sal Mineo: ce
gamin du Bronx a réussi a survivre aux canicules de New-York, en révant

qu'un jour il serait riche et vivrait au bord de l'océan. Eh bien, il n'avait pas
21 ans qu'il réalisait son ambition. Et ce n'est pas de l’histoire ancienne. Il
y à deux ans environ, il achetait une fabuleuse demeure à Mamaroneck,
N.Y., construite par Mary Pickford.

Mais Sal Mineo n'y a pas
encore vécu l'été. précisément
à cause de son succès. Son rôle
récent dans “ Exodus” “le rôle
de Dov! l'a tenu trop occupé
pour qu'il ait le loisir de jouir
de sa richesse et de son confort,
Four le moment.

Sal à un visage fortement in-
dividuel. un charme sombre
etayé par un réservoir énorme
de puissance. Les directeurs
qui ont travaillé avec lui s'éton-
nent de sa facilité à comprendre
un rôle. A leur avis, il a une
versatilité qu'on ne trouve que
chez un acteur vivillissant. 1
peut être cruel. impulsif. pathe-
tique ou naif. et parfois il a le
sourire d'un bébé.

A vrai dire. il joue depuis
Tage de 11 ans et son objuctif
a toujours été de figurer au
premier rang de sa profession.
mais pas nécessairement comme
toile. Agé maintenant de 22
ans, Sal est le plus jeune acteur
à obtenir deux nominations aux
Academy Awards (Oscar), I

compte déjà à son actif deux
pièces sur le Broadway et dix
films. et i sait fort bien ce
qu'il veut de l'avenir.

“Quand j'ai eu 18 ans. ditiil.
je me sus senti heureux. À
New York, à cet âge. on peut
conduire une auto, boire dans
les cabarets et faire un peu n'im-
porte quoi. J'avais donc hâte...
Mais j'avais à peine 21 ans que
déjà j'étais lassé. Je me sentais
vieux.  J'obtenais le droit dc
vote, sans doute — et d'ailleurs
je l'ai utilisé lors de la dernière
election — Mais après ?

 

FJD

Jardinier
Wy a tout de même des com-

pensations. Par exemple, le fait
de posséder une maison. “ Chez
moi, nous dit Sal, les salles de
bain sont pratiquement lambris-
ses de miroirs. et la piscine à
70 prweds de longueur... J'ai
aussi un jardinier. qui doit bien
avoir 85 ans. et chaque fois qu’il
me voit il m'arrête pour me par-
ler de Griffith et des soeurs
Gish qui ont été «es patrons
jadis. et qui lui disaient genti-
ment “ bonjour ” chaque matin.

Kendre sa famille heureuse.
tel à cté l'un des rêves de Sat
Mineo. Ses parents. une soeur
de 19 ans. et deux freres plus
âgés ‘dont l'un est marié et a

un bébé de 16 moist vivent tous
avec lui dans son immense pro-
prièté. “lls ont peine à croire
à leur chance. dit-il, Il y a trois
ans. ils vivaient encore dans le
Bronx. et vous savez eombien
c'est horrible durant les mois
d'etét”

Quant à lui. il et encore céli-
bataire. D'ailleurs sa vie ne lui
donne guère le loisir de faire la
cour régulièrement, et il n'a pas

encore trouvé son idéal, comme
on dit. “Je n'ai pas beaucoup
de temps pour faire les recher-
ches necessaires, et puis. à vrai
dire. j'ai peur du mariage. Cette
nouvelle vie ne me réussirait
peut-être pas en ce moment. Je
n'ai pas accompli le dixième de
ce que je veux faire, et dans le

mariage il faut donner autant
qu'on reçoit. Três souvent, il
faut que je sois seul pour réflé-
chir. pour étudier mes rôles. D
y a aussi des deplacements, des

avec
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Entame : 10 de pique
Beaucoup de jouvurs, méme

lez plus expérimentés, ont des
difficultés à déterminer le mo
ment où À faut jouer un as. Il
est vrai que, normalement, l'as
doit être joué par-dessus le roi.
mais il arrive parfois qu'il n'cet
pas logique de jouer un as trop
tot

Ceci s'applique en particulier
Aux contrats à sans atout, où Ja
main du mort contient une lon-
gue suite, sans rentrée“ exté
rieure ”, La défense doit alors
voir à ce que la “longue” du
mort devienne utile, ;

L'idée est d'attendre jusqu'à  

ce que le déclarant en soit à la
dermère carte de cctte couleur
pour prendre la main avec l'as.

Dans la donne de cette semai-
ne. Est n'a pas choisi le moment
opportun pour jouer un as, «
le declarant a reussi son con
trat,

Est entame du 10 de pique.
que Est gaxne avec le roi, re-
tournant un pique. Le declarant
attend au froisième tour pour
jouer Yas du mort, apres quoi
11 joue le cinq de carreau, ga-
gnant la levee avee la dame. Le
six de carreau suit. le neuf est
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voyages que Je dois faire
seul..."

Ambitions
Ces problèmes ne datent pas

d'hier. Sal n'avait que onze ans
et déjà il comprit que ses am-
bitions dépassaient celles des
enfants de cet âge. “D'abord, dit-
il, je voulais être joueur de
baseball dans les grandes ligues,
et c'était sérieux. Mais ma fa-
mille décida que je reussirais
Mieux au théâtre, on me fit ap-
prendre l'art dramatique, le
chant et Ja danse. C'est ainsi
qu'un directeur me vit durant
une leçon de danse et m'embau-
cha pour jouer dans la pière
“Rose Tatoo”. alors en tourn‘e
À travers les Etats-Unis.

“Mon père venait de se lan-
cer dans un nouveau commerce,
ma mère l’aidait de son mieux.
Les autres enfants étaient trop
jeunes, ainsi je dus me rendre

à Chicago tout seul. Puis ce fu-
rent deux ans dans “The King
and 1", avec Yul Brynner et
Gertrude Lawrence. D'abord je
fus la doubjure du fils no À,
puis j'eus le rôle en permanen-
ce”.

H y a six ans, Sal Mineo tour-
nait son premier film pour les
studios Universal - International,
avec Tony Curtis, dans ‘Six
Bridges to Cross”. Son troisième
film, “Rebel Without a Cause”,
lui valut une mention aux Aca-
demy Awards, et la même année
il obtenait une autre mention
pour “Dino”. un film tourné
pour la télévision. FH n'avait
alors que 16 ans, mais ces hon-

joué du mort. et Est refuse la
levée une deuxième fois.

C'en est assez pour le décla-
rant, qui complète son total de
neuf levées nécessaires à Ja
réussite du contrat. Si Est avait
gagné la deuxième levee à car-
reau, Sud n'aurait pu gagner que
huit levées,

Est assumait que Sud avait
trois carreaux, mais 11 aurait da
être assuré que Sud n'en avait
que deux, Quand il y a une lon-
gue au mort, le partenaire du
joueur en défense qui peut ‘a:-
réter la couleur joue ses cartes
de façon à l'indiquer. S'il joue
“en montant ” ‘d’abord le deux,
puis le quatre) comme Ouest
J'a fait. ceci indique qu'il à en
main trois cartes de cette cou-

leur. S11 a deux ou quatre car-
tes à la couleur, H joue d'une
autre façon. c'est-àdire une
carte plus forte, puis une basse.

so »1 12 13 14 15 56 VY
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neurs ne lui tournérent aucu-
nement la tête.

En Israël
Comment il a été choisi pour

“Exodus”? Voilà une bonne
question. “J'ai lu ce livre (de
Leon Uris) trois fois, nous com
fie-t-il, et je voulais terrible-
ment jouer dans le film qu'on
en ferait. Je n’ai donc pas hésité
quand Otto Preminger m'a con-
fié le scénario, un soir, et m'a
invité à en lire une scène le
lendemain. Ce soir-là Otto revit
“The Gene Rrupa Story”, dont
j'avais la vedette, et le lende-
main matin il m'écouta lire avec
apparemment un certain plai-
gir. I} sortit de la pièce quel-
ques minutes et à son retour
me dit: “On se reverra en
Israël 1”

Ce pays d'Israël a fait une
vive impression sur Sal Mineo,
qui y a passé 14 mois. "Je ne
peux vous parler de Rome, dit-
il, mais je sens qu'en Israël
c'est différent. Ce pays nous
devient comme personnel. Si
vous y Testez quelque temps,
vous vous faites des amis, et
vous vous familiarisez avec les
Kens. Leurs moeurs sont exci
tantes et stimulantes. Les jeu-
nes gens y expriment un es
prit. une façon Je vivre qui.
pour moi. caractérise vraiment
la vraie vie.

Peuple joyeux
“On imaginerait qu'avec tou-

te la tension qui règne — car
ce pays est entouré par les Ara-
bes — les Israéliens doivent être
découragés. Mais voyez-les cha-
que samedi soir: ils chantent et
dansent dans les rues. C'est un
spectacle merveilleux. Ils n'ont
pas d'appareils de TV car le
premier ministre Ben Gurion
leur à fait comprendre quils
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n'ont pas de temps à consacrep
à cette sorte de luxe, ils ont
trop de travail à terminer. Pour
tant, ils aiment les films amé
ricains. Pendant que j'étais là
ils ont projeté tous les films où
j'ai un rôle. Et à mon arrivée
à l'aéroport, des centaines d'en-
fante m'ont applaudi, et me par-
laient de mon rôle dans “Re
bel”, Ms savaient aussi que je
sais jouer du tombour et m'oat
demandé de leur donner une dé-
monstration de mon savoir-fai-
re. Et chaque fois que je passais
devant un petit club, on awe
eriait d'entrer et de jouer. Je
me suis fait beaucoup d'amis
en Israël, et j'ai hâte d'y retour-
ner”.

Pour l'instant, Sal est à New
York, dans un appartement pro-
visoire. II ne peut étudier un
scénario quand il y a des gens
autour de lui. ce qui l'étoigne
temporairement de sa grande
maison de Mamaroneck. Et dans
tet appartement on peut vo.r
des apparcils de gymnase; pour
lui la condition physique cst un
facteur de succés.

“Tai passé deux ans. dit-il. à
me fortifier les muscles et à
engraisser. et j'aurais fait beau-
coup d'argent à me laisser pho-
tographier pour les revues de
culturisme. Mais quand M. Pre-
minger m'a examine, 11 s'est ex-
clamé qu’il me faudrait perdre
15 livres au moins si je tenais
à jouer ue rôle de Dov dans
“Exodus”, 11 était sérieux, ot
j'ai dû perdre ce poids en trois
semaines”.
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MEL de]

Albert EINSTEIN
Un savant qui reste peu soigneux de sa

personne alors que le porte le tourbillon de la
renommée mondiale à la façon d’un acteur de
cinéma, ne nous parait pas un savant comme
les autres.

Les peuples ont tenu presque constamment
les yeux sur Albert Einstein, qui vécut de
1879 à 1955, mais le savant était casanier et
timide devant les gens. Sa thévrie de la relati-
vité lui mérita la gioire ; peu de gens la com-
renaient mais on en parlait beaucoup. Elle
tait comme une pièce dans laquelle aurait

joué un grand interprête. où n'aurait assisté
personne, mais dont tout le monde aurait dit
d'elle qu’elle est merveilleuse.

Il n'est pas facile de pénétrer les principes
contenus dans la théorie d'Emnstein, mais l'au-
teur en a parlé ainsi : “Rien ne peut dépasser
la vitesse de la lumière, soit 186,000 milles à la
seconde ; deux événements ne peuvent pas se
produire en même temps, s'ils ont lieu à une

Albert EINSTEIN
Un “guerrier” malgré lui!

très grande distance l'un de l'autre dans l'es-
pace ; alors que la vitesse approche les 186.000
milles à la seconde, ie temps ralentit et la
masse augmente ; la haute vitesse rapetisse les
objets ; le temps est une quatrieme dimension.”

Einstein n’était pas un homme du monde,
malgré les interviews nombreuses accordées
aux journalistes et les conférences, également
nombreuses, qu'il donna. Il ne goûtait guère
I'intrusion de qui que ce fut dans sa vie de
famille, de musicien ou de mathématicien.

Déjà peu intéressé aux questions de politi-
que internationale, il garda silence au cours de
la première grande guerre mondiale et n'in-
tervint pas davantage durant la deuxième,
alors que la persécution des Juifs faisait rage
dans son pays natal, l'Allemagne.

Toutefois, il finit par reconnaitre la gravité
des événements et. à la suggestion de savants
qui étaient ses amis, il vint s'établir en Améri-
que pour y continuer ses travaux.

Quoique partisan de la paix, il contribua
considérablement à la préparation de la guerre
nucléaire.

Des savants l'incitèrent à faire admettre
par le président Roosevelt la possibilité de la
fabrication de la bombe atomique. Les Etats-
Unis, de concert avec la Grande-Bretagne, se
mirent immédiatement aux travaux de recher-
ches, gagnant de justesse la course avec l'Alle-
magne nazie, déjà engagée sur la mème voie.

Ainsi le pacifiste récipiendaire du prix
Nobel, qui pronait la résistance passive comme

lliati{ de la guerre, fut, à un certain degré,
solidaire du bombardement atomique de Hiro-
shima et de Nagasaki,

Einstein fut l’un des plus grands savants
de toute l'histoire ; mais, pour avoir aimé le
calme de la vie domestique et détesté les hor-
reurs de la violence, le sort Lronique en à fait
l'une de ses victimes les plus pitoyables,

 

scientifiques KM00001110)

L'Antigravitation à

   

l'assaut de l'espace
par Jean des CHAUMES

(AFP) — Le 12 avril dernier — la date restera marquée dans l'his-

toire — un homme, le Russe Gagarine, a pénétré dans le cosmos. L'an Un
de l'astronautique est commencé. Nous n’en sommes qu'aux balbutiements,

mais le départ est pris. Il est pris grâce à des moyens qui, dans quelques

lustres, paraitront rudimentaires: la fusée qui a porté Gagarine sur une
orbite terrestre était mue par des moteurs a carburants-comburants chi-

miques.

Demain, la propulsion nuclé-
aire prendra la relève et per-
mettra des percées plus pro-
fondes dans le cosmos. Et après-
demain... après-demain les as
tronefs avanceront peutêtre
dans le vide interplanétaire grâ-
ce à l’amtigravitation — où plus
exactement grâce au controle de
la gravitation. dont les hommes
auront percé le secret,

D'ores et déjà d'ailleurs. l'an-
tigravitation n'est plus un my-
the. Dans les laboratoires, on
mene des travaux ultra-secrets

à son sujet et. aux Etats-Unis,
On aurait trouvé le moyen de
faire perdre aux objets le quart,
le tiers peut-être de leur poids.
Or, alléger les objets. c'est deja
les soustraire partiellement à la
pesanteur. c'est deja faire de
l'antugravitation,

Champs de la pesanteur
et autres champs

La pesanteur est une mani-
festation d'un des nombreux
“champs” au milieu desquels
nous vivons, le plus souvent
sans nous en rendre compte.
Le champ de la pesanteur (ce-
luilà, nous pouvoits, avec n0s
sens imparfaits, en connaître
les cffets’ n'est qu'une mani-
festation du champ d'attraction
universelle, dont le grand New-
ton avait énoncé les lois, Nous
connaissons tous, au moins pour
en avoir entendu parler, le

champ magnétique. les champs
électriques ou électro - magnéli-
ques. Le dernier né est le champ
nucléaire, qui rend compte de
la cohésion des noyaux des ato-
mes, qui explique pourquoi. au
sein du noyau, les prutons et les
neutrons restent groupés.

Mais ce dernier né des champs
présente une particularité: il ne
semble pas oheir aux mêmes
lois que celles régissant les ma-
nifestations des autres. L'Italien
Fermi, puis les Chinois Lee et
Yang, de l'Université américai-
ne Columbia. en découvrirent le
pourquoi: en réalité, à côté du
puissant champ nucleaire et mas-
qué par lui. existe un autre
champ: le “champ des interac.
tions faibles* qut a lui aussi
pour sièze le noyau atomique,
Mais dont les manifestations cl
les lois soit très différentes,

Les “interactions faibles” ap-
paraissent notamment lorsqu'un
neutron se transforme en pro-
ton en émettant un électron (ce
qui donne une charge électri-
que au neutron et le trans-
forme on proton en émettant
en même temps Une particule
restée mystérieuse jus
qu'en 1956: le neutrino. Or ce
neutrino semble bien suivre à
peu près les lois de la gravita-
tion. On a constaté notamment
qu'il ne semble arrêté par au-
cune épaisseur de matière. Les
physiciens pensent donc pouvoir

dire que le neutrino n'est autre

que le “graviton” — particule

immatérielle associée au champ

de la pesanteur. huimultérielle en

effet puisque celte étrange par-

ticule a une masse rigoureuse-
ment nulle et une charge élec-
trique également nulle.

Il n’est pas absolument prou-
vé que le neuirino ct le graviton
soient un seul et méme corpus
cule. mais les probabilités sont
extrêmement grandes. ll reste à
acquérir une certitude. Cette
certitude acquise, il faudra
trouver le moyen de contrôler
gravitons of champ gravitique ou
champ de pesanteur. Les études
doivent être passablement avan-
cées puisque le moyen aurait
été découvert. aux Ftats-Umis,
d'allézer les objets dans une
proportion de 25 à 307.
Le jour où cette domestica-

tion serait réalisée, ce serait
une ère absolument révalution-
naire qui s'ouvrirait pour Je
chapitre énergie. qui concdition-

ne de plus en plus notre vie. Ce
jour-là, et nous en revenons à
notre “homme du cosmos”, les
astronefs cingleraient par le ciel
non plus en brûlant des com-
bustibles chimiques ou par le
jeu de la fission nucléaire : ils
pomperaient au cosmos lui-même
cette énergie gravitique partout
présente et abondante. C'est
alors que les hommes pourraient
dire avec fierté:

“L'Univers est à nous!”

 

Pourquoi les NOIRS sont noirs
par Jacques RAYMOND

PARIS (AFP) — Pourquoi les “Noirs” sont-ils noirs? C'est une

question qui a beaucoup intrigué les “ Blancs” quand ils commencèrent à

s'aventurer en Afrique. Consultés, les savants soutinrent d'abord qu’il

était impossible que les “ Noirs’ viennent au monde tels quels : ils nais-

saient forcément blancs avec tout au plus un soupçon de brun sur le tour

des ongles et des yeux.

C'était seulement à partir du
huitème jour que la peau des
nourrissons commençait à viret
à un gris sale qui, le temps ai-
dant, prenait ensuite du lustre
et de l'éclat. Mais s'ils ne nais-
saient pas noirs, pourquoi le de-
venaiemt-ils 2

Quelques naturalistes firent
appel à leurs connaissances dans
le domaine de la chimie, alors
balbutiante, et invoquérent
“l'humeur vitriolique contenue
dans la lymphe, trop grossière
pour s'échapper à travers les
pores, qui fermente et s'unit
avec le corps muqueux qu'elle
colore”.

D'autres attribuèrent la cot
feur noire à l'existence du “ré
seau placé sous I'¢plderme” dont
la substance absorbe la partie
colorante du sang et la bile. Or,
pricisaient ils, les Noirs ont
lépiderme et le réseau plus
épais que ceux des Blancs, le
sang noirâtre et la bile plus
foncée, la sueur plus abondante
et moins fluide qui doit s'épais-
sir sous l’épiderme et augmente
l'intensité de la couleur”,

Les physiciens appelèrent les
rayons solaires à la rescousse
eu obeervant que les, partics du

corps exposées au soleil beu-
nissent, même chez les Blancs.
Et ils décidèrent tout simple-
ment que les natifs de l'Afrique
sont de plus en plus noirs à me-
sure que l'on s'approche de
l'Equateur. Héôlas, cette vérité
s'effondrait à la constatation
que les habitants des côtes oc-
cidentales de l'Afrique sont
d'un ébène plus prononcé que
ceux de l'intérieur à même la-
titude.

Les Empiriques se référaient
eux aussi aux effets du climat,
en y ajoutant pele-méle ceux de
l'air. de l'eau. de la nourriture
et des “corpuscules nitreux, sul-
fureux ou métalliques qui s'ex-
halent continuellement de la
surface ou des entrailles de la
terre”. Jouaient aussi un role
“l'habitude de la nudité” et “la
proximité des sables brûlants”.
Et ile ne manquèrent pas d'ob-
server que les Noirs cmmnenés
sous des cieux plus tempérés
pâlissaient ainsi que leur pro-
géniture. “A chaque lignée la
différence est plus sensible. U
se pourrait qu'après de non
breuses générations on ne dis
tingudt pas los hommes sortis
d'Afrique de ceux des pays où
ils auraient été transplantés”.

Quoique cette commode expti-
cation ait été tres généralement
adoptée À se trouvait des scru-
puleux pour avouer qu'elle ne
résolvait par toutes les difficul-
tés que soulevait le problème;
“c'est une preuve, disaient-ils,
ajoutée à mille autres, de Vine

certitude de nos connaissances”,

En désespoir de cause certains
esprits imaginatifs en vinrent à
suggérer que la couleur noire
provenait des anciens usages de
ces peuples, lesqueis “avaient pu
se former des idées extravagan-
tes de la beauté, et “cherché à
donner ces agréments à leurs
enfants”. Pour eux il ne faisait
pas de doute que ces costumes
“avaient tourné en nature”.

Quoi qu'il en soit des effets
du climat, des vapeurs telluri-
ques, du sang noirâtre ou de la
bile très foncée, on admit de
bonne heure que “la chair, leg
os, les viscères, toutes les par-
ties intérieures ont la même
couleur chez les Noirs que chez
les Blancs” et aussi que “le lait
des nourrices est partout le
môme”. Deux constatations die
gnes d'inspiree la future “Dé-
elaration des Droits de l'Hom-
me”.

  



 

LE LIVRE DE LA SEMAINE
par ROOER DUHAMEL
de l'Académie canedienne-francaise

L'esprit qu'on veut
avoir...

C'est une rude entreprise que de tenir épicerie
d'esprit. Les sources d'approvisionnement sont rares et
la clientèle clairsemée. Malgré ces risques évidents,
deux livres paraissent à quelques jours d'intervalle et
visent, en nous déridant ou tentant de le faire, à corri-
per les moeurs. Car l'humoriste ressemble beaucoup au
clown ; il fait rire tout en nous attristant et lui-même,
en son for intérieur, est rarement un plaisantin. Il
nous juge avec une férocité dont il entend donner le
change, mais nous ne sommes pas dupes,

Qui donc a prétendu que notre littérature était plus
lourde que l'air ? On dirait qu'elle s'efforce de se déga-
ger de son sérieux traditionnel, C'est toujours un signe
de santé de parvenir à se moquer de soi sans éprouver
le sentiment de se diminuer. Pour ma part, je suis
convaincu que nos lettres comptent plusieurs Ouvrages
très drôles, mais leurs auteurs seraient bien éloighés
de penser qu'ils portent à la rigolade. C'est leur imper-
turbable gravité, à la Joseph Prudhomme, qui provoque
Vhilarité.

Carl Dubuc s'est depuis longtemps affirmé comme
un fantaisiste. Ce ne serait pas cependant lui rendre
justice de ne voir en lui qu'un amuseur; ses blagues,
ses saillies, même ses calembours servent toujours une
fin. Il s'applique à dégonfler les baudruches, il se
moque doucement des grenouilles qui se veulent aussi
grosses que le boeuf. C'est dire qu'il n'est pas à bout
de matières premières. Il pourra continuer longtemps
à s'exercer à l'exégèse des lieur communs,

Non qu'il possède, ni qu'il recherche sans doute, la
verve rageuse de Léon Bloy, Bien au coniraire. 1! a
l'humour cauteleux et sournois: il montre volontiers
patte de velours, pour mieux tromper sa victime, C'est
ainsi qu'il nous apparaît dans Les Doléances du notaire
Poupart (Editions du Jour, Montréal 1961), titre visi-
blement inspiré d'un pamphlet à sensation récent et
aujourd'hui à peu près oublié. La caducité est la règle
de ces sortes d'ouvrages et il n'y a pas lieu de s'en
étonner ni de le regretter. _

Qui est ce notaire Poupart * C'est la quintessence
du crétinisme intellectuel! du Canada français. Ce sot
majuscule exerce sagement sa profession, mais comme
il a quelque instruction, aucun jugement et point de
culture, il se croit à l'occasion tenu d'élever la voix dans
la cité. L'auteur femt de publier des ertraits de ses
articles, discours, conférences, entrevues. ete, Le notaire
Poupart prend position sur toutes les questions qui
défraient actucllement la chronique. Il le fait avec un
pédantisme eremplaire, recourant aux arguments les
plus éculés, aux poncifs les plus ridicules, evs weve

Ce tabellion se prononce d'autorité eur TL gauchisme.
le communisme, l'anticléricalisme, l'université jésuite,
la télévision, Le syndicalisme, l'éducation seruelle, l'école
neuire, que sais-je encore. Il le fait avec cette absence
de nuances et de doute dlémentaire qui caractérisent
ses semblables, Sur beauroup de ces problèmes, il a
rudement raison, mais il defend sa cause d'une manière
telle que nous sommes invinciblement portés à devenir
ses antagonistes. C'est le but recherché par Carl Dubuc,
esprit évolué qui s'est donné la mission de nous déniai-
ser, J'ignore s'il y parviendra: ce que je sais bien.
c'est que je n'ai pas ri autant que je l'aurais souhaité.
Je pense à la réflexion de Maurois : “Il ne suffit pas
d'avoir de l'esprit. H faut en avoir rncore assez pour
s'abstenir d'en avoir trop”, Programme difficile.

 

 

 

* * *

Léa Péêtrin a beauconp moins d'ambition et c'est
très bien ainss. Tuez le traducteur (libraire Déom,
Montréal 1961) est um essux humoristique sous forme
romancée, très peu. L'auteur s'est avisé de deux choses :
que nous étions sujets à de fréquentes campagnes de
refrancisation et que notre situation particulière nous
obligeait à être une nation de traducteurs. Deux obser-
vativng très simples qui lui servent de thèmes pour ant-
mer une divertissante poutre qui na que le tort de
trop s'étirer,

La cocasserie naît du fuit que c'est un nommé Tal.
beau, fabricant de tableanr, que est frappé de la grâce
et qui entend participer fort activement à ce mouvre-
ment de renaissance linguistique, sans nuire à srs affat
res. Il lui faut un bon traducteur! Suit le défilé des
postulants, plus loufoques lcs uns que les autres. I yn
quelques bonnes pages d'un humour authentique. Léa
Pétrin a bien mis en lumière certains de nos frarere
et za charge contre le traducteur frais émolu de Franec
ést réjouissante. Meme gi son écriture n'a pas beau
coup de relief, sa façon adroite de camper quelques uns
de ses personnages nous oblige à nou. Jewander si elle
n'a pas l'etoffe d'une romancière, Qui sait! ....…. 0

 

 

  

dans Fanimation.

Le dessin animé classi-
que (Disney, Grimauit,
etc, etc.) photographie sur
une surface plane des
sujets au mouvement dé-
composé image par image,
évoluant sur un décor dis-
tinct,

Les silhouettes articulées
(Trnka, Bartosch, Collin
Low, etc.) font évoluer de-
vant une caméra des pan-
tins articulés en papier,
carton ou fer blanc, dont
les mouvements sont fil-
més image par image.

Les ombres chinoises
(Lotte Reiniger) sont une
variante des silhouettes
employant des personna-
ges en noir et blanc dans
des décors en grisaille. En
Orient, Naburo Ofuji, re-
prenant la technique des
véritables ombres chinoi-
ses (en usage millénaire
dans tout l'Orient), utilise
des ombres en matière
plastique colorées, éclai-
rées par transparence,

L'animation multiplane
(Bartosch, Disney, etc.)
Place les dessins, silhouet-
tes, ombres, etc, non plus
sur un seul plan, mais sur
trois ou plusieurs plaques
de verre, permettant ainsi
de faire les sujets en pro-
fondeur, et d'introduire
certains jeux de lumière,

Les poupées animées
(Cohl, Starevitch, Ptouch-
ko, Trnka. etc.) sont des
marionnettes articulées,
animées image par image
dans des décors à trois
dimensions. On peut aussi
filmer suivant les procédés
normaux des marionnet-
tes à gaine (Guignol), à
fil, à tiges (Extréme-
Orient), ou des marotttes
(poupées combinées à des
mouvements de mains
gantées), mais ces genres
n'appartiennent plus au
cinéma d'animation pro-
prementdit.

Les sculptures animées
produisent un mouvement
en trois dimensions par le
modelage et les éclairages
des figures plastiques,

Le dessin sur pellicule
est gravé directement sur
un film ultilisé ensuite
comme négatif (Len, Lye,
McLaren, etc.) Il est par-
fois combiné avec un son
<ynthetique, piste optique
gravée suivant les mèmes
procédés.

Les films d'objets (Vita-
graph, Pinschewar, Alexe-
ieff, Etienne Raïk) orga-
nisent des ballets de volu-
mes en mouvement, ryth-

 

 

Du "dessinanimé”a
la CINEPLASTIQUE

per Georges SADOUL

On a pu confondre jusqu’en 1950 le cinéma
d'animation avec une de ses branches, le dessin
animé, à qui Disney avait donné après 1930 un
grand éclat. Mais aujourd'hui le développement
artistique de procédés connus ou pressentis dès
1910, permet de distinguer une dizaine de genres

més par une musique ap-
propriée.

Les gravures animées
d'Alexeieff modulent à
l’aide de la lumière une
surface où ont été dispo-
sées, suivant une techni-
que inspirée par la simili-
gravure, des milliers de
pointes plus ou moins en-
foncées dans une surface
plastique. (Ecran d'épin-
ples).

Les films de truquage
(Cohl, Mac Laren, ete.)
filment des sujets norma-
lement photographiés,
mais utilisent soit à la
prise de vues, soit au mon-
tage, divers “trucs” (ac-
célération, ralenti, film
à l'envers, interruption
de l'enregistrement, etc.)
Tous ces procédés peuvent
être combinés, enfin, par
le truquage, à des scènes
filmées “normalement ”.

Cette énumération, qui
n'est pas limitative, mon-
tre que le cinéma d'ani-
mation est fondé surtout
(mais non exclusivement)
sur l’emploi de la prise de
vue image par image.
Esthétiquement, ces gen-
res utilisent avant tout la
graphique et la plastique,
et tendent à éliminer la
reproduction photographi-
que et mécanique des su-
jets et du mouvement. Ils
s'apparentent moins au
cinéma traditionnel qu'aux
arts plastiques (peinture
et sculpture).

Ajoutons que les mouve-
ments de la caméra, et
certains procédés (comme
le fondu enchaîné) peu-
vent animer à eux seuls
les tableaux ou gravures
et que certains films sur
l'art (Luciano Emmer,
Resnais, Arcady) n’appar-

 

“L'Histoire du Cinéma
Mondial “ de Georges Sadoul
« déjà trouvé plus de cent
mille lecteurs, soit dans les
éditions françaises, soit dans
les traductions publiées à
Tokyo, Prague, Vienne,
Moscou, Rome, Pékin ou
Buenos-Aires. Ce monument
d'érudition, fruit de vingt
années de travail, est Jou.
vrage qui fait autorité auprès
de tous ceux, professionnels
ou spectateurs, qui s'intéres-
sent passionnément au ciné-
ma. Les Editions Flammarion
viennent d'en publier une
nouvelle édition considéra-
blement augmentée. Nous
extrayons des passages nou-
veaux ces pages relatives au
cinéma d'animation,

  

   
tiennent pas plus aux ats
plastiques qu'au film docu-
mentaire proprement dit.

Ainsi le cinéma d'ani-
mation tend-il à se fondre.
dans un proche futur ave-
nir avec la Cinéplastique
dont révait prophétique-
ment Elie Faure en 1922,
Après avoir vu des dessins
animés “secs, maigres.
raides, véritables graffiti",
il souhaitait les voir ” ani-
mer en profondeur, mode-
ler par des valeurs et
demi-teintes... avec le
coeur de Delacroix. la
puissance de Rubens. la
violence de Goya, la forve
de Michel-Ange” pour
créer ‘une symphonie vi-
suelle... plus émouvante
que les symphonies sono-
res du plus grand de nos
musiciens".
—————————

JOSEPHINE
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MOZART — Concerto no 28
en ré — K. 486 et Concerto
ne 23 en la majeur, K. 685.—

Orchestre de la Société des
Concerts du Conservatoire de

Paris sous la direction d’An-
dré Vandermoot. Boliste: le
pianiste Eric Heidsieck. —
Un Capitol 12” G-1248,

 

    
  
    

    
  
  

    

Le jeune pianiste fran
çais Eric Heidsieck, fils
du célèbre fabricant de
champagne Charles Heid-
sieck n'est âgé que de 25
ans. Dès son enfance, il
impressionne le célèbre
Alfred Cortot qui l'encou-
rage à poursuivre ses
études. Plus tard, en 1954,
Eric Heidsieck remporte
le Premier Prix au Con-
servatoire de Paris et la
Premiére Médaille pour la
Musique de Chambre.

Depuis, il poursuit bril-
lamment sa carrière dans
le monde entier et nous
avons eu le privilège de
l'applaudir au Plateau cet
hiver alors qu'il jouait
avec l'Orchestre sympho-
nique de Montréal. Dans
l'enregistrement qui nous
est proposé, le jeune ar-
tiste se révèle extrème-
ment à l‘aise, brillant et
mesuré, doué d'une tech-
nique excellente qui lui
donne souplesse, virtuosi-
té et assurance. Quant à
sa sensibilité et à son in-
terprétation, il convient
de souligner combien il
est doué d'une grande
force d'expression sous ce
rapport, qu'il sait doser
savamment au rythme de
la partition.

Excellent dans cet en-
registrement, il rend ad.
mirablement bien les
deux partitions de Mozart
avec un sens inné de
nuances. L'orchestre res-
te fidèle à lui-même et
c'est tout dire quand on
connait la grande réputa-
lion de celte formation
bien dirigée par André
Vandernout. Technique
d'enregistrement impecca-
ble. En bref. un trés bon
disque.
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MOZART — Concerto pour

plane et orchestre, ne :3 eu
do majeur, K. 413 — Sonate
pour piano en fa majeur. K.

280 et Variations en do ma-
jeue sur be thème: “Ah. vous
Girais-je, maman”, K. 265.

Soliste : la pianiste Clara
Haskil avec l'orchestre Festi-
val Strings de Lucerne, dirl-
gé par Rudolf Baumgartner.

Un 13” Deutsche Grammo-
phon — LPM — 18670.

Elève d'Alfred Cortot à
Paris, la pianiste roumai-
ne Clara Haskill qui con.
nut ses premiers grands

succès à Vienne est décé-
dée subitement en décem-
bre 1960 au moment où

elle s'apprélait à donner
un concert à Bruxelles.

Le remarquable micru-
sillon que vient de réali-
ier Deutsche Grammophon
nous permet d'entendre
encore cette grande artis-

te aujourd'hui disparue.
Avec une exquise sensibi-

lité et une grâce toute fé-
minine, Clara Haskill qui

albe harmonieusement de
hautes qualités techniques
à des qualités artistiques
enracinées dans l'être qui

créent un tout d'une par-

faite homogénéité, détail-
le l'oeuvre de Mozart avec
un perfectionnisme qui

n'a rien de scolaire ou
d'académique mais qui est

l'expression même de la

personnalité de l'artiste.

Manuel MAITRE
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Il s'agit de

MARINA
VLADY

par Dominique CHANTAL

PARIS (AFP) — Une fillette
espiègle enviait la beauté et le
succès de sa grande soeur Odile
Versois, vedette de cinéma. “Si
seulement, un jour, je pouva
lui ressembler “, se disait-elle.
Et elle regardait tristement ses
petits cheveux frisottés, sa
“bouille ” ronde st ses yeux en
boutons de bottines. Bah! Tant
pis. Tout le monde peut être
actrice et dans la famille Polia-
koff, une seule suffisait ample-
ment.

  

 

La fillette, cependant, est
devenue Marina Vlady, la mer-
veilleuse ‘Princesse de Clèves”,
Comment s'est opéré cette me-
tamorphose ? Faisons le poim.
Vous pouvez me croire: quand

une femme vost sa silhouette
projetée sur un écran, grande
de 12 pieds el en gros plan son
visage, clie ne peut plus igno-
rer sus défauts. Voilà pourquoi
aprés plusieurs films, toute
jeune vedette évolue et qu’elle
nous parait souvett plus belle,
plus ‘au point“ dix ans plus
tard.

L'exemple de Marina Viady.
Qui nous occupe aujourd’hui.
nous paraît excellent. Sans
aucun doute, elle possède ce fa-
meux ‘charme slave” qui a
fait tant de ravages dans his
toire des amours internationa-
les. Elle a le regard incompara-
blement nostalgique. la pureté
tranquille, la noblesse de visage
de Vierges d'icone. Au départ,
c'est un beau capital. Mais ell
à aussi les défauts de sa race:
des chevilles et des poignets un
peu lourds, une certaine molles-
se native qui la porte à alourdir
sa démarche et un teint délicat
que la moindre émotion coloré.

Une blonde
Marina est naturellement

blonde Qu'elle entretienne cette
chevelure aux tons délicats en
les accentuant, c'est possible et
méme probable. Mais elle n'a
jamais suivi la mode de coiffu-
re. Elle n'a jamais adopté les
hideux coussinets de cheveux
sur le dessus de la tête.

Quant à la façon de vivre qui
lui convient le mieux, c’est en
famille et à la campagne, Mari-
na est allergique au mouvement
tcépidant d'une grande ville,

Cela a ausd son importance.
Et combien des femmes qui sup-
portent mal l'air de Paris de-
viennent cent fois plus belles
dans un cadre vert. Marina res
plendit dans la nature, beau-
coup plus que sous les éclairs-
ges surfaits,

Cheveux brillants
Marina adopte les cataplas-

mes de moelle de boeuf extraite
d'un gros os et tiédie au bau
marie. Elle enveloppe ensuite
sa tête dans un bonnet de papier
et se met sous un casque chauf-
fant doucement, une bonne
heure, Ensuite, un long sham-
pooing très moussant fait dis
paraitre toute trace de gras.
Le résultat est extraordinaire

et la repousse des cheveux ac-
tivée. Pour que les cheveux
soient légers et ne graissent pas,
des frictions A l'eau de quinine
sont excellents, Enfin, si l'un a
la chance de posséder un beau
blond eendré naturel comme
Marina, | suffit de mettre dans
chaque shampooing de la camo-
mille, ce qui ne décolare pas,
mais empêche de foncer, ou de
“ jaune”.
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FERN ETO Pa   
Marina VLADY... Une vraie princesse de Clèves

Regard éclatant
Les cils de Marina sont peu

maquillés, mais entretenus avec
l'application quotidienne d'huile
de ricin. Une vieille recette
russe recommande, pour don-
ner de l'éclat au reward, une
décoction d'orge ‘trois poi-
enées’ dans une demi-pinte
d'eau de pluie. Et si l’on a dor-
mi tard, de l'eau de roses tiède
à vite fait de défriper les pau-
prières.

Soignez l'épiderme
Un vrai teint de blonde que

celui de Marina! L'épiderme
est très fin, le grain de la peau
trés serré, Mais ces peaux-là
rougissent facilement, Pour en
assurer la matité, plusieurs
petits trues: les dames de la
Renaissance (et Marina n'a-t-
elle pas le physique de l'épo-
que) se faisaient une pâte mi
raculeuse faite de micl et de
@lyoërine en parties égales, live
avec une cuillerée de fécule de
pommes de terre et parfumée
avec quelques gouttes d'esserr
ce de benjoun. On laisse la pate
sécher dans un endroit sec ct
chaud. Au solcd ai possible,
L'essai est concluant, Autre
tue : un blane d'ocuf battu en
neige, deux cuillerées d'huile
d'amandes douces et un verre
à liqueur d'eau de roses.

Des dents saines
Parfaites, chez Marina. Cepert

dani, elle n'ignore pas les bien
faits de la craie menthée ajow
toe sur la brosse au dentifrice
Au moment de sortir, une borr
ne habitude pour conserver une
haloine fraiche et agréable: se
rincer La bouche avec un alcool

de menthe étendu d'eau pour
être ramcné à 10% et dans
lequel on a ajouté une dizaine
de clous Me girofle pour un
demi-litre,

Lèvres appétissantes
Comme Marina, essayez donc

de les masser tous les soirs
avec... du sirop de Tolu,
comme celui que l’on donnait
aux bébés de la belle époque...

Bains-miracles
Le décolleté de Marina fait

rêver, tant il est lisse «t doux
au regard. D existe bien des
produits de beauté spéciaux
pour le cou et les bras. On peut
aussi employer du lait d'aman-
des pur. Puis se poudrer de tale,
Ceci, le soir, au coucher. La
princesse de Clèves... que
Marina a ai bien interprétée,
se veloutait le corps en se bai-
gnanl dans une eau ainsi com
posée de lavande, sauge, roma-
rin, écorces d'oranges, zeste de
citron, feuilles de menthe et
eau de Cologne. On fait macérer
le tout pendant un mois dans
un grand cécipient. WH suff
de jeter ensuite un demi-litre
de ce liquide dans l'eau du
bain. Avant tout, sachez rester
mince. Demandez un régime-
type à votre docteur.

Trucs de maquillage
Marina se maquille peu, mais

longuement. Je l'ai vue, un jour
au studio, faire et refaire elle
même son maquillage pendant
plus de deux heures, avec une
patience et un calme dout je
m'émerveillais,

Sourcils: bionds. Elle les
fonce légèrement avec un crayon
chitaiu, Elle se refuse à suivre

une mode quelle
Elle en respecte
arquée, un peu en accent circom

flexe

Yeux : “lle apporte tous am
soins à leur maquillage qu'elle
veut net et sans bavures. La
ligne qua prolonge l'oeil ext
d'une grande finesse de touch=
vt ne resemble pas » un har-
bouillage.

 

Lèvres: Marina n= met sur
ses lèvres qu'un rouge rose,
laissant paraître le grain de la
peau. Auparavant, elle dessine
+s lèvres avec un crayon de
meme couleur.

Fond de teint: une crème
Véuère incolore. Une poudre
claire ot translucide. Mais elle
sait mettre sa poudre avec La
houppe de cygne, en * remou-
tant ” toujours et non en * des
cendant ” comme le font la plu
part des femmes, Ceci est trie
unportant,

Son caractère
Marina n'est pas cae. C'est

une melancolique, Avec des
crises de gaieté, Beaucoup de
femmges s'imaginent que le sou-
rire, le regard brillant accre-
chent. Ce n'est pas toujours
vrai. Marina Vlady sait que le
noir lui sed bien. Grande man-
geuse de fruits, de crudités, elle
déteste la vie sophistiquée, les
grands restaurants »t les salons
surchauffés

Son idéal de heauté, ce sont
les Vierges de Botlicelli. Sait-
elle qu'elle leur ressemble ?
Marins a un charme que boau-
coup de stars n'ont pas : elle n'a
jamais l'aur de savoir qu'elle ent
belle. Méditez surtout ce dec-
nier conso.
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la “nouvelle vague” de la chanson française

JOCELYNE JOCYA RÉUSSIT
EN DÉPIT DES INTRIGUES

Jamais, depuis le succès de Joël Holmes, premier lauréat des
“Numéros | de demain”, la victoire d'un des finalistes de cette émission
n’avait soulevé pareil enthousiasme. C’
de Paris.

Une grande fille de dix-

huit ans, au regard de

diamant noir, à la longue

chevelure blonde répan-
due sur ses épaules, em-
portait les clefs de la
voiture — enjeu du con-

cours — un contrat de

trois ans dans une maison
de disques, de multiples

engagements et tant d'élo-

ges qu’il y aurait bien eu

de quoi brouitier une cer-
velle moins solide que celle
de Jocelyne Jocya.
Ce qui frappait, en effet,

de prime abord, en cette

débutante, batie en ama-

zone longue et mince,

c’était une assurance, une

maitrise de soi, qui ba-
layait le trac et catapul-
tait la voix au zénith.
Toute jeune, elle était

attirée par la chimie, re-

butée par les mathémati-
ques, et n'avait de gout
réel que pour les langues
étrangères.

Débuts à la TV...

britannique

Sa famille l'encoura-

geait dans cette dernière

voie, cela pouvait étre dou-

blement utile si un jour
elle s'intéressait à l'hôtel-
lerie, son pére étant hôte-
lier au Perthuis. Mais
Jocelyne ne s’intéressait
pas à l'hôtellerie et si elle
suivit ses parents qui se

rendaient à un Congres
international de l'indus-

trie hôtelière, ce fut pour
le plaisir de faire un ma-
gnifique voyage, aux

Etats-Unis et au Canada.
La chanson n'était alors

encore entrée dans sa vie
que sous forme de succes

espagnols — la vogue de
Gloria Lasso commençait
— qu'elle jouait inlassa-
biement sur sa guitare.
Son brevet passé, nou-

veau voyage, en Angle-
terre cette fois. Jocelyne
est décidée à faire des

progrès en anglais mais
elle n'a garde d'oublier
d'emporter, dans ses ba-

gages, sa guitare.
Quelques mois plus tard,

le Daily Mail publiait la
photo d'une petite Fran-
çaise qui, la veille, avait

chanté à la TV en s'accom-
pagnant elle-même.

“Je devais cette aubaine,
dit-elle, à des journalistes.

Us m'avaient entendue
chanter et jouer de la gui-
tare dans un restaurant
espagnol de Londres, tenu
par des amis de mes pa-
rents et ou je venais sou-
vent passer la soirée. Sans
eux peut-être que je n’au-
rais jamais songé à

était le 19 mars 1958, à l'Olympia

lorsqu'il la jugea suffi
sammentprête, il l'envoya
passer une audition à

“ Europe no 1”. Elle vint

et chanta “ Madona ".

Nous fûmes, tout de
suite, accrochés par l'am-
pleur de cette voix qui,

méme lorsqu'elle se fait

 

cages, ea France, I

 

Tout comme le cinéma. la «hanson à <a «nouvelle
L'année 1961 promet de séticnses

«mpoignades en € domaine ct plusieurs «hanteurs
quent, patait-il, de perdre des lauriers top
hâticement cuuillis. Pivrre BARLATIER. directeur
du (Conscrratoire du music-hall de Paris, présente
duns à La Patiie a les vedettes de cette nouvelle vague.   

devenir une vraie chan-
teuse professionnelle! ”

Talent, équilibre,
sérénité

Cependant Jocciyne était
senue s'installer à Paris
chez sa grand-mère ma-

ternelle. Louis Amade, qui

est son compatriote et

un ami de sa famille, lui

vonseilla de travailler sé-

rieusement le chant, lui

indiqua un professeur, et,

confidentielle, garde une
étrange intensité. La se-
maine suivante, Jocelyne

était présentée par Odette
Laure sur la scène de
l'Olympia et, triomphant
de toutes les épreuves,
emportait en fin de tri-

mestre la récompense su-
préme, une automobile

décapotable, offerte par
une grande marque,

1! y a deux ans de cela.

Depuis, Jocelyne Jocya a
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és A à
Jocelyne JOCYA

fait du chemin ct pas seu-
lement sur la voie du

succès : une tournée la
emmenée en Israël, une
autre en Espagne et au
Portugal. A l'occasion du

Festival du Cinéma et de
la Chanson, elle est mème
allée jusqu'à Moscou.

Elle parait, aujourd'hui,
un des espoirs le plus sûr
de sa génération. Ses

atouts, sans parler de son
talent, ce sont l'équilibre,

la bonne santé physique
et morale, la sérénité avec
laquelle elle va de l'avant

sans se préoccuper

coteries, des cabales et ns

Uilrigues mesquines

Elle s'est installée ds —

un peut appartement Lo.

cocur du Quartier lat.

ou elle anne réunir qu

ques copains — des cas

lans pour la plupa:'

joueurs de mandolines ©

de guitares — où bien €. +

s'évade vers un club de 1.

Vallée de Chevreuse nu

lon peut louer des -u

vaux et guloper de longue

heures. solitaire, en p.. :

bois !

 

 

Peut-on ressusciter les images des miroirs?
par Pierre DEVAUX

(AFP) — Une nouvelle... scientifique assez curieuse nous parvient aujourd'hui d'Amérique.
A vrai dire, elle semblerait ressortir quelque peu à la Science-Fiction, si elle ne s’inscrivait dans un
“contexte” de recherches analogues. Au surplus, la presse francaise et italienne a déjà fait état de
telles expériences... Hasardons-nous à notre tour.

Un “ mille-feuilles ”
d'images anciennes

Le principe. étrangement poé-
tique. consste à “ressusciter ”
les images des miroirs. Ja pré-
tention pew paraitre absurde,
du point de vue de la science
orthodoxe, puisque les images

sent “virtuelles et ne possé-
dent aucun support physique.
Chacun sat que les images se
forment bien en arrière de la
surface du miroir, comme on
peut sun assurer en se dépla-
cant vers la droite oa la gauche.

Ho n'empeche que la reflexion
de la lumière cest un phenemé-
ne de rebondissement d'énergie
et que ce rebondissement n'est
esidemiment pas sans perturber
quelque peu les atomes de la
surface rufléchissante. en Fes
pice, le tain, formé d'étain ou
d'argent. qui revêt la face ar-
rière de la plaque de verre.
Comment se presente cette

perturbaben ? On rous parle
de photons ‘particules de lu-
mière) permnant les électrons
periphériques des atomes mé
lalliques. Le principe est vala-
ble, puisqu'il st la hase de la
photographie. Mais les amoles
du tain n'ont pas la delicate
sensibilité des acls d'argent in-
«Jus dans le pellicule photo

   

graphique. Et l'on penserak plu-
tut que la perturbation, si elle
existe, va bientot s'effacer com-

me le remous d'une chute duns
l'eau.

Fh* bien, il paraît que nous
nous trompons et que lope:
ration prestigieuse: la restaura-
tion des images cnfuies, réussit
quelquefois. Elle réussirait
meme tellement bien, nous dit-
on, que le difficile est de sé
parer les différentes époqu
autrement dit, la “restitution
doit étre sélective. Si vous dis-
posez d'un miroir ou s'est con-
templee l'actuelle "B.B°”, it faut
cuiter que sa juvénile silhouette
se melange aux crinolures de szcs
aïeules de l'époque Napoléon
III. qui se sont également ser.
vies de ce miroir |

L'objectif serait d'arriver à
obtenir Ja résurrection des ima-
ses par ‘periodes” extrêmement
courtes, voit de 12e on 12e de
seconde... Vous devinez 1™as-
tuce™; en projetant ces images
à un rythme rapide, on obticn-
dra la restitution du mouve-
ment sur le principe du cine.
ma... Non seulement nous cx-
humerions le profil de Louis
XIV du tain verdi des vieilles
glaces de Versailles, mais nous
le \crrions aller et vesur, sa

  

luani les dames en otant son
grand chapeau t

Le passé au fond
des yeux

Une autre méthode de résur-
Tection du passé a cté utilisée
en Angleterre et commentée par
les revues italiennes. 11 s'axit,
cette fais, de la photographie
des souvenirs.
Normalement, l'image du

monde extérieur sc forme sur
nos rétines, et les nerfs opti-
ques — 500.000 fibres isolées —
la transmettent au cerveau. La
voice est “centripete”,

Mais c'est une régle vénérale
de la physiologie des sensations
que la réaction peut suivre une
voie “centrifuge”. Il peut même
y avoir “réponse”... à une
Question fallacieuse. Dites, par
exemple, à un sujet trés impres-
sionnable, ou en état d'hypnose,
que vous allez lui poser un s1-
napisme; puis appliquez un
bout de papier mouillé d'eau
froide La peau va rougir. peut-
être même lever en cioques:
preuve qu'une action nerveuse,
Partie du cerveau, peut agir sur
l'organe.
Vous apercevez l'étrange por-

tée du phénomene si l'on adinet
qu'il s'applique au mécanisme
de la vue. Persuadez un sujet

de penser fortement a are
ue visuelle HN sous er
pant, par exemple = el Vimeo

vendra se former, joes «
mouns nebuleuse, sur ses 0
nes * Il ne resteta plus qu.
photographer

Si le principe est arcen
la rçatisation parait que
peu ardu« l'our photographier
les réves, notamment. al est
ve-saire que le sujet at
eux fermes Pa est donc ©
diut à oprrer à travers les je
prières, ce quis se fait au mar

des rayons infratouges . "9
he nous dif pas comment

dit< tavons peuvent bien ne*
tes males retntennes eu
dence: l'aperation rappeile

2vste d'un spectateur de vu-
ma qu pretendrax renfors
damage sur l'écran en dechire -

avec une lampe de poche’

let encore cette andaie is
tentative aurait ele coure »

de sucves Un Anglais. opera
sur lnrmeme, aural pi phew
graphier la coremome de su
mariage... cuiebré 20 aus nu
paravant! Ne jetons pas la p
te aux promniers qui teutent de

nous ouvrir des voies nouvelles

le grand Magondie disait deja
avec une bonhomie famiière
= Ul faut faire des capassien

ces ‘pour vour” 1
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Le bel été, temps des fleurs, dont

voici un bouquet à mon adresse
Je sai, que men des gens qui écrivent à Yves Theriault lu

posent des questions insignifiantes Muis ne devrait il pas

feur répondre d'une autre manicre piisyn al est suppose appartentr

a Uélite mtellectuelle

N'estal pas place la pour renseigner les ignorants, encourager

les andéets. faire oeuvre utile ® | St vous pose: la question a un

psychologue, sûrement il dirait qu'au [eu d'éduquer, il agri

ceux qui le sont deja. Hl se moque des ignorants au Her de le.

matruure : + fast son travail en mercenaire Je me demande quelle

satisfaction 1 retire de se» fudaises qu'il delute et comme je le

plains!

De plus of tait un grand tort, car pe ne snis pa. la seule a

te dire. Dommaye qu'il wart pas plus de tact et de juyewen

Sr ses livres sont ecrit, dans le meme style, quelle prêtre ?

Et dire qu'on parle d'un Quebec wutépendant avec des Cana

dens qui wont meme pas fa formation pour faire face à leur.

responsabilités surtout Velbite qui derrat donner l'exemple,

Je vous dis ces choses en toute semplicité et ne veur blesser

personne, rewdle: vie croire Motmeme, Je fais dn service social

depias nombre d'annecs et ne me permettras pas de répondre

d'une façon inst destnrolte aux personnes qut rrennent me con

suiter. Tous ensemble, donnons nous la main pour amehorer la

nationality que ot notre, an len de Cardo

CITOYENNE DU CANADA FRANÇAIS

Chère citoyenne Vous ne m'aver pas écrit à moi. Vous

avez écrit au journal, au directeur du journal. Vous dites

que vous naver pas l'intention de blesser personne ? Non?

Alors pourquoi éc au directeur du journal ? Est-ce parce que

vous croyiez qu'il allait me congédier sur-le-champ à cause de ce

que vous dites ? Votre naiveté n'a d'égale que votre méchanceté.

Mais ie sais, vous êtes une travailleuse sociale, vous êtes pure et

sans tache, probablement très pieuse et fervente ef quand vous

vous regardez dans le miroir. vous admirez le regard sans-péché

de vos yeux ! Mais si vous aviez pu me faire perdre ce courrier,

tout de même, vous f'aurier fait...

  

 

  

Et vous l'auriesz fait a l'aide d'une lettre que vous saver

hypocrite, mensongère, fausse de la première à la dernière ligne.

Vous êtes donc, je me hôte de vous classer au bon endroit, le

sépulcre blanchi typique.

Si vous êtes honnête — vous l'êtes sans doute au niveau des

péchés-pipis, c'est le seul que les gens comme vous reconnaissent

— mais si vous êtes honnète autrement, de la vraie honnêteté

prèchée par le Christ, vous relèverez les dix dernières chroniques

de mon courrier. Vous verrez que dans ces dix chroniques, ji

certes quelques fois, deux ou trois au plus, enguirlandé un client.

Mais que, par ailleurs, je me suis penché avec beaucoup d'attention

sur une dizaine de problèmes sérieux, et j'ai montré, en le faisant,

cent fois la compassion que vous n'aurez jamais, fussier-vous la

plus sensationnelle des travailleuses sociales.

   

Parce que, très chère citoyenne, si vous traiter les cas qui

vous sont soumis avec la même duplicité hypocrite que vous

montrer par-devers moi, je les plains, vos gens. Vous me plaignez,

vous ? Moi. je ne vous plains pas, mais je plains ceux que

vous aidez.
Lisez, fidèles lecteurs, Ja lettre de cette citoyenne. Relisez-le.

Voyez comme c'est habile. D'abord, elle écrit au directeur, pour

s'assurer de me nuire le plus possible. (Le plus cocasse, c'est que

cela ne me nuit pas du tout, mais ne lui dites pas, ça la rendrait

   

plus frustrée qu'elle n'est présentement.) Ensuite, ez les

phrases fielleuses. Elle attaque tout chez moi, ma situation

sociale, mon jugement, ma compassion... et même mon talent

d'écrivain. Tout en admettant n'avoir pas lu mes livres. Or, quand

on se proclame, comme elle le fa une citoyenne de haute

conséquence, on commence par lire les livres des auteurs

canadiens. Par devoir, si l’on pas l'intelligence de le faire par

plaisir...

Mais, passons.

Cette brave fille me vous au psychologue, Elle m'accuse de

ne pas avoir de formation. Elle prétend que j’avilis la race. Et

comme clou, elle insinue que les séparatistes n'ont qu'à se bien

tenir, s'ils prévoient utiliser des pelés, des galeux comme moi,

des êtres odieux de ma sorte...

 

Et le plus drôle, c'est qu'en relisant mes dernières chroniques,

je me rends compte avoir été particulièrement indulgent ces

temps-ci, et de n'avoir engu.., à peu près personne ...

Je dois donc conclure que cette travailleuse sociale s'est mis

dans la tite que i is une menace pour la société et qu'il était

de son devoir à elle de me détruire... Une fois partie, Citoyenne,

pourquei ne pas employer Raid ? Vous avez vu les annonces à la

tévé ? Teliles que les comprends. vous pourriez, avec Raid, me

tuer d'abord, et le cercueil vient de surcroit... et parfois mème

   

Quant à votre proposition de la fin, à l'effet de nous donner

tous la main, vous et moi y compris, pour améliorer la nationalité,

je regrette de devoir vous refuser. D'abord, j'ai ma femme et

ensemble nous nous sommes souvent occupés d'améliorer 1a

nationalité. Et le cas échéant où je ne serais pas à cheval sur les

restrictions conjugales, croyaz-moi, ce n’est certes pas avec vous

que je vais ‘améliorer la nationalité ‘“. J'aurais trop peur que

l'issue ne soit pas le genre de citoyens que je désirs pour le pays...

Votre projet d'unir nos mains, comme geste de partance, me

laisse donc bien froid. Et je vous retourne à vos frustrations et à

ves désespoirs solitaires. S'il vous plaisait de m'écrire à moi, un

jour, et si votre lettre n'est pas trop imbécile, vous aver de

grandes chances que je vous réponde avec compassion.

D'autant plus que je vous prends en pitié.

En attendant, continuez à être pure, et efforcez-vous d'être

bonne, car vous me semblez confondre l‘un et l'autre des états.

* x 0%

Vous alle: être l'arbitre dans la chicane entre moi e! wma

femme. Je travaille comme tourneur dans la machmerte

lourde. Je fais un bon salaire. L'année passée. je faisais moins.

ma femme a décidé de travailler, Elle est “waitress” dans un

restaurant, Elle n'aurait plus hesom de travailler aujourd'hui

mais elle continue. J'aime pas l'attitude de son patron avec eile.

Au restaurant, je sais bien que rien peut se passer ef que ma

femme serait mal placée pour remettre cet honumela a sa place.

C'est ce qu'elle m'explique. Mais l'autre soir j'ai ex un choc. Ma

femme sort deur soirs par semaine pour aller aur vues. J'ai eu

affaire à sortir moi aussi, Jur vu ma femme avec son patron, ils

s'en allaient en auto, vers la campagne, pas vers le cinéma. Elle

est rentrée à l'heure d'habitude. J'ai rien dit. j'attends. Mais yar

pas l'esprit à l'ouvrage comme je l'ai désu eu et je commence a

me poser des questions et puis J'aime pas les réponses.

  

Pensez-vous que je devrais faire un maitre avant que ça aille

trap loin? Ma femme a quatre ans plus jeune que moi. elle est

men faite et elle a du piquant. tout le monde le dit Je me suts

occupé d'elle pendant les dir ans qu'on a été mariée. Elle n'a

manqué de rien. pas plus dans la marson qu'a propos des sorties

et des cadeaux. J'atme le plarsar, mor aussi, et je surs loin d'etre

un homme froid.

Même que ma femme m'u toujours dit qu'elle n’en revenait

pas que, mème apres dis ans je som ausst amoureux que dans les

premiers temps C'est mon genre. Je suis un homme gai, j'anne a

parler, jar toujours rontu qu'elle Sumuse. qu'elle soit bien hatul

fee. On a en une mauvaise pusse l'année dermiuvre, J'ai changé de

position pour le micur. mais au commencement, j'ai été obligé de

prendre un saluire moindre L'avenir où je suis est medleur. par

eremple, la preuve c'est que j'ai deja un salare plus gros que

l'autre daus l'autre place d'avant.

Je ne comprends rien de rien. puis j'ai pour qui si je fais

des scènes, ça éluigne ma femme de mot plutot que la rapprocher

comme je voudrais.

Conseillez moi. MACHINISTE DE METIER

Mon cher ami, j'ai déja dit que la femme trompe son mari

pour des raisons qui semblent parfois illogiques. J'ai déjà

dit aussi qu'une femme aimante et aimée ne trompe pas son mari

et qu'elle n'est pas attirée par le seul attrait physique...

 

I} paraît, toutefois, qu'il y a des exceptions. Votre affaire,

sue de causes bien ordinaires, qui ne

produisent pas normalement de tels effets. Votre femme n'aurait

er, is suppose. Mais il y a des milliers de

femmes qui travaillent ot ne trompent pas plus leur mari pour ça.

  

 

Et si vous êtes tel que vous le dites, je crains bien que

l'infidélité de votre femme ne provienne pas de manque, de

carence ou de frustration, mais tout simplement de la rencontre

qu'elle a faite de cet homme, son patron,

Et alors, quoi faire ?

Voyez-vous. l'ignorance, en ces cas, tue plus qu'elle ne

protège. Je vous conseille une explication avec votre femme,

Mais posée, sereine. || est important que ni l‘un ni l'autre ne

perde son sang-fr Vous avez des raisons de croire que votre

femme a une aventure avec son patron, Il vous importe de savoir

au plus tôt de quoi il s'agit vraiment. D'un béguin dont elie

sortira pour revenir à vous ? D'un flirt sans conséquence, comme

il s’en voit, où une femme fait marcher un homme par pur sport ?

D'un amour soudain, enveloppant, qui l’unit déjà à cet homme et

contre lequel vous ne pourrez rien ?

 

 

Seule une explication tranquille, en adultes qui tentent de se

comprendre, vous fixera à ce sujet. Je vous la conseille... Et je

vous conseille de lui pardonner s'il ne s'agit que d'un béguin ou

d'un flirt. Si, par ailleurs, c'est le grand amour, je vous plains et

ie crains fort que vous n'y trouverez aucune solution.

A MON IDEE
Je crois sincèrement que

dans le secteur de la prison

commune qui est réservé aux

cas psychiatriques, it y aurait

lieu de continuer beaucoup

plus avant l‘enqu' qui fut

à peine amorcée et jamais con-

tinuée lorsque Jacques Hébert

publia son livre: L'ENFER

DE BORDEAUX.

J'ai reçu ces jours derniers

une lettre fort sensée, prove-

nant d'un détenu. Si les faits

sont tels qu'il les relaie, nous

avons comme devoir d'exiger

au plus tôt que la lumière wo

fasse.

  

11 faut savoir immédiatement

quels sont les détenus, pour-

quoi ils sont là, le dossier de
chacun, et les raisons qui pro-

voquèrent l‘arrestation.

11 faut savoir combien de
ces détenus sont gardés lé-
galement, et combien le sont
illégalement. Il existe au pays
maintenant une Charte des
Droits de ‘homme. Et il y eut
beaucoup trop d'individus in.
ternés en notre province, dans
les s publics ou dans les
as s pénitentiaires, qui
qui n'étaient pas plus fous

que vous et moi.

 

 

   

Il y a trop de rumeurs qui
circulent. Trop de fumée pour

ne pas trouver de feu.

Qu'on fasse enquête. Mais
it faut que l'enquête soit pu-
blique, qu'on en

de cette protection des gens
en haut lieu qui veulent ca
cher leurs actes cupides.

 

  

ll y a des détenus dans ces
asiles pénitentiaires? Très
bien, Mais pourquoi y sont-
ils, et en vertu de quel dia-
gnostic? Et je prétends que si
un homme doit être privé de
sa liberté, son droit premier
en un pays libre, le diagnostic
doit être fait sur son cas, non
pas seulement par un mede-
cin, mais trois médecins, étran-
gers Fun & l'autre, ou du moins
sans communion d'intérêts.

it faut aussi savoir qui a
signé la plainte, qui a deman-

n. Et si c'est
la famille, et si le détenu pos-
sède des biens, j'exigerais
qu'une enquête deux fois plus

profonde soit faite.

J la lettre. je le répè-
te, signee et fort sensée d'un
homme qui se prétend interné
comme fou criminel, à la de-
mande de sa famille, alors
qu'il n'a rien fait et le jure
sur Dieu et ses saints. Et il
prétend avoir $400,000 que se
famille veut obtenir de lui...

  

Concédons que cette lettre
peut être l'oeuvre d'un fou.
Mais je puis vous dire une

chose: depuis le scandale dv
jeune Sauvé, si j'étais procu-
reur général, je ferais enqué-
te et vite sur TOUS LES CAS
Qui semblent douteux. Et de-
vant une lettre aussi équili-
brée et sensée que celle de.
vant moi, je n'hésiterais pas

un seul instant,

 

Si nos gens de la province
de Québec avait la réputation
d'être des gens d'une scrupu-
leuse “honnêteté, peut-être se-

e moins ému. Mais quand
on voit avec quelle malice,
quelle malhonnêteté, quel
acharnement et quelle cupi-
dité une famille s’arrache les
pauvres depouilles d'une mor-

te, quand on voit des querel-
les majeures entre frères et
soeurs pour l'amour d'un héri-
tage de trois cents dollars à
partager entre huit enfants,
croyez-vous qu'il faille rejeter
la lettre de mon correspondant

sans y prêter la moindre at-
tention ?
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Eis we rombat
On aura tout vu dans les statistiques de sports. Ainsi, on vient de

penser à un nouveau facteur d'évaluation chez les pugilistes. Il s’agit d’une
moyenne par les mises hors de combat. On précise d'abord le nombre de
rencontres. On inscrit ensuite le total des victoires et on divise par les
décisions d'envois au pays des rêves, selon le langage populaire.
Des calculs qu'on a faits se

rapportent aux poids lourds,
c'est-à-dire dans une catégorie
où les mises hors de combat
sont ordinairement plus nom-

     Par le champion
Maurice Richard n'est

plus sur la scène. À bien
des points de vue, on se
souvient de lui. Pendant

2 un temps, il fut reconnu
d comme le champion

boxeur du hockey.

De nos jours, c'est Gor-
dic Howe dont on parle
comme possédant le meil-
leur coup de poing. Là-
dessus, on raconte cette 2

ES histoire récente survenue ;
M dans les dernières séries
Es de la coupe Slanley entre

le Toronto et le Detroit.
2 A un moment, Larry Hill-

man eut l'audace de vou-
loir echanger des coups
avec l'étoile des Wings.

 

  
      
      

 

    

 

    

On a calculé que le jou-
& eur des Leafs avaient vécu

des moments dangereux.
ÿ Lorsqu'on lui fit part des

craintes, Hillman a eu
cette réponse : “Si vous

ÿ allez être mis hors de
ÿ combat, vaut aussi bien

§

 

breuses. Si l'on vous demandait
quel a été le boxeur avec la
meilleure moyenne dans l'his-
toire. peut-être seriez-vous porté
à mentionner le nom de Joe
Louis ou encore celui de Jack
Dempsey. Tel n’est pas le cas.
cependant.

Le premier en téte de la
liste? Eh bien. c'est Rocky
Marciano. le monarque qui s'est
retire, alors qu'il avait encore
sa couronne fl y à de quoi
Ainsi. en 49 encagements qu'il a
tous gagnés il est sorti vain-
queur par mise hors de combat
43 fois Su moyenne ? 878.

Patterson en Je place

Comme on Je verra par le
tableau publie plus bas, Joo
Lows st avec 761 Ft cet
Vaetuel chianpion qui est en 3
place Dans sen dernier combat
Floyd Pallersen à auvmente sa
moyenne de 710 à 718 en dispo-
sant de son adversaire Ingemar
Johannson. En 39 rencontres
C'était sa 28¢ victoire par KO
comme disent encore les Fran
Cais,

Quant au Suédois. <a moyenne

à baisse de .608 à 581 Jack
Dempsey. considere comme for-

midable cogneur. n'arrive qu'en

Te place avec .613 à l'aide de 49
CAVOIS AUX pays des reves en 80
rencontres.

 

LA BIERE MOLSON

CANADIAN
Tout l'été, les gens actifs du Québec pratiquent le

ski nautique, sport vivifiant et rafraichissant, Toute

l'année, its préférent la bière Molson “Canadian”

commerafraichissement, parce qu'elle est ‘plus vire”

et faite pour la vie qu'ils aiment vivre ! Maintenant

en bouteilles brunes qui fa protègent contre la lumière.

Le plus grand nombre

par Charles

Le plus grand nombre de
mises hors de combat dars une
«arrière est au crédit du pugi-
liste de race noire Ezzard
Charles. Celui-ci a pris part éga-
lement au chiffre le plus élevé
de rencontres, 152. Pas moins
de 88 fois Charles l’a emporté
por de solides coups de poings
avant la limite possible.

Un autre boxeur qui a monté
dans l'aréne plus de 100 fois a
ete l'ancien champion Jack
Johnson qui s'est battu. on le
“ait jusqu'à ur e fort avancé.
meme plus que ey Joe Wal-
cott ou Archie Moore, ce qui
west pas peu dire. Toutefois, le
nom «de Moore n'apparaît pas
dans la liste puisqu'il a toujours
ete _1nscrit chez les mi-lourds
Ce Johnson a vaineu 43 fois par
mise hors de combat en 113
rencontres

 

 

   

 

Tableau pour tous

les temps

Maintenant, pour ve qu'il vaut.
on vous donne. ici. Je tableau
comparatif des moyennes de
tous les champions poids lourds
dans l'histoire. c'est-à-dire de
John L Sullivan à Floyd Patter-

sun :
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Baseball
du soir
Presque toutes les parties de

baseball se jouent sous les ré
flecteurs. C'est une coutume et
on est convaincu, aujourd'hui,
que si l'on ne s'était pas mis à
présenter les joutes du soir, le
sport national américain n’exis
terait plus.

Mais ce n'était pas la même
unanimité À y a 26 ans, loin de
là. C'est l'annonceur bien con-
nu Red Barber qui rappelle le
fait. “La première partie de
baseball le soir dans les majeu-
res ? Je m'en souviens très bien.
C'était au début de la saison
1935. Un homme, oui un seul
homme. a été responsable du
baseball sous les réflecteurs
dans le baseball majeur. Cet
homme ? Larry MacPhail. Il
était audacieux. 1} avait de
l'imagination. M voyait loin. Et
quand il avait fait son idée, il
pouvait traverser un mur de
pierre de 12 pouces d'epaisseur.
I fut l’objet de toutes les cri-
tiques. On n'en revenait pas de
sen projet. Feu Cark Griffith
déclarait, dans le temps, que
MacPhail faisait un travesti du
baseball — que la chose ne
reussirait pas — que ce serait
un cirque. Le fait est que bien
des zens pensaient comme le
propriétaire du Washington. On
sait ce qui est arrivé. Le base-
ball du soir est devenu la base
du jeu et son salut.”

 

 

Le hockr-
imitera:”

I> Fo» 2-0
Ce n'est pas souvent que les

magnats de la ligue Nationale
copient une idée du baseball.

Mais on s'attend à ce que la cho-

se se fera, soit quand on sera

décidé à agrandir les cadres du
cireuit.

On sait qu'il est bien ques-
tion d'admettre, un de ces jours,
des clubs de la Californie, com-
me la chose a été faite au base-
ball Eh bien, on aurait déjà
pensé à un moyen de fournir
des joueurs d'assez bon calibre
aux nouvelles équipes. On pro-
céderait comme au baseball avec
l'addition de deux nouveaux
clubs, I'an prochain.

Chaque nouvelle inscription
aurait droit à l'achat de dix hu:t
joueurs des fermes des clubs
actucls de la Ligue Nationale,
cela au prix de $20.000 chacun.
Ce ne serait pas tout. Chaque
nouvelle équipe pourrait aussi
repécher un certain nombre de
joueurs réguliers, ceuxdà au
prix de $40.000 chacun. 11 y en
aurait cinq que Von choisirait,
évidemment pas parmi les mesl-
leurs. Comme résultat. avant de
commencer les opérations, il
faudrait un déboursé comptant
de $550.000! Ce n'est pas de la
p'tite bière, ce n'est pas de l'on-
£uent, comme on dit en lancue
populaire.

 

G. Mes.

Com- par par
Poids lourds

Rocky Marciano 49 4 4 #78
Joe Louis T1 67 54 761
Floyd Patterson 39 37 28 ‘18
Jim Jeftrien 23 20 16 646
Frimo Carnera . 9 B4 68 667
Max Baer ... 79 65 50 633
Jack Dempsey . 80 58 49 613
Tommy Burns ..... 60 46 36 600

Rats V. K.0. KO.

Ingemar Johannson 24 22 14 381
Ezzard Charles 152 126 88 58
Bob Fitzsimmons 40 28 23 3575
Jesa Willard 35 23 20 57%
Maux Schmeling T1 53 39 549
Gene Tunney TI 55 40 519
John I Sutlivan 35 30 16 457
Jue Walcott 67 48 30 447
Jack Johnson 75 43 281
Jim Braddock 51 26
Jim Corbett 20 9 273
Jack Sharkey . 35 15 273
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CKAC le poste
pens des sportifs

Dal présente

  Du PARC RICHELIEU De BLUE BONNETS

jusqu’au 9 août © a partir du 10 août Raymond Benoit

épreuves de coureurs, commentateur

courses sous harnais courses sous harnais

 

A L'ANTENNE DE

Une émission appréciée

par les connaisseurs …

BIEN ENTENDU!

 



« Quand pourrai-je utiliser mon lit de nouveau,
docteur ? »

 

 
  

oe

« Faites cesser Marmaduke de confler [3 

EN JARDINANT
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avec
Wilfrid Meloche

Les bulbes de Tulipes et de Narcisses qui ont été déterrés, plus têt,
dans la saison et placés en jauge afin de mûrir, sont maintenant nettoyés
et remisés dans un endroit frais et bien aéré. Les petites quantités sont
aisément gardées en les plaçant dans de vieux bas de soie. On ficelle le bas
entre les variétés pour éviter de les mêler. Ces bas sont ensuite suspendus
dans le garage ou la cave, Les bulbes sontainsi gardés jusqu'à l'automne—
époque où ils seront replantés.

Glaieuls
Les glaieuls sont facilement

les hôtes d'un insecte suceur
minuscule qui fait jaunir les
feuilles et qui, plus tard, défor-
mera les boutons floraux et
tachera les fleurs . C’est le
“THRIPS” qu'il faut réprimer
des les premiers symptômes. Si
l'on note que le bord et la poin-
te des feuilles commencent à se
decolorer, il est grand temps de
sévir, Les insecticides recomman-
des sont en vente chez les mar-
chands graimiers; ce sont le
“Lindane 1 D ou le BHC 05
gamma en poudrage”. En pulvé-
risation, on utilise le Lindane
25 W: BHC 5 gamma, à raison
de 3 cu. à thé par gallon dean
ou le Dieldrine 50 W. à raison
de 2 cu. à thé par gallon d'eau.
ou encore. le Dicldrine 20 S, à
raison de 1 cu. à thé par gallon
d'eau.

Dès que les glaïeuls dévelop
peat leur septième feuille. 1ls
ont besoin d'être arrosés plus
souvent et copicusement si l'on
desire obtenir de beaux gros
épis fleuris,

Delphinium
Les Delphinium ou Pieds

d'alouctte vivaces sont semés en
juillet. On trouve plusieurs va-
riétés ou races. Parmi ces der-
nières, celles de la iignée ‘Paci-
fique” sont recherchées pour
leurs grands et gros épis floraux
et également pour la gamme de
teintes qu'on y trouve,

Les semis sont faits en pots.
en caissettes ou en couches. Dès
que les semis ont levé, on re-
pique les plantes en couche
froide où ils sont gardés durant
le premier hiver. LI est plus fa-
cile ainsi de leur accorder la
protection nécessaire. Ce n’est
qu'au printemps suivant qu’on
les plante en permanence dans
le jardin.

 

Insectes
Parmi les insectes nuisibles

dans le jardin. il y a les puce-
rons qui se rencontrent sur un
grand nombre de variétés de
plantes. C& sont de petits insec-
tes à corps mou, le plus souvent
verdâtres, qui vivent en colonies
sous les feuilles, sur les boutons
floraux qu'ils déforment en su-

  

THRiPs

cant la sève. Pour les detruire
— et cecs doit être fait dés les
premiers symptomes — 31 faut
poudrer au Malathion 4 D, ou au
Lindane 1-D. En pulvérisation,
employer le Malatmion 25W.
3 cu. à the par gallon d'eau ou
le Lindane 25-W, dans la mème
proportien que le Malathion.
Un autre insecte qui se ren

contre occasionnellement, c'est
la “cochenille”, petit secte
suceur, recouvert d'une sécré-
tion floconneuse blanche. Pour
le détruire. employer en pulvé-
risation. le Malathion 25W (3 cu.
à thé par galion d'eau).

Par temps chaud et sec, l'arai-
gnée rouge cause parfois une
décoloration grise mosaïquée sur
le dos dus feuilles. Les petites
araignées aux couleurs variables,
tissent des fils. Elles sont minus-
cules et peu faciles à observer
à l'ocil nu. Le décoloration me
saïquée des feuilles est un indice
de leur présence. Pour les dé-
truire, employer les mémes in-
secticides qui sont recommandés
Pour les pucerons.

Maladies
Les maladies des plantes, très

diversifiées, sont souvent pro
pres à des espèces particulières.
Cependant. le “Blanc”, maladie
caractérisée par l'apparition d'un
leger duvet blanc et poudreux
sur les feuilles, se rencontre chez
plusieurs espèces de plantes.
Pour la combattre. poudrer ou
pulvériser au soufre mouillable
(4 cu. à soupe par gallon d'eau).

 

Baisse de la
construction

l'an dernier
Le tota) national et cumulatif

des contrats de construction en
1960 a été de 5.1% plus bas que

eclui de 1959, et 15% plus bas

que le chiffre de 1958. Les

Jegeres augmentations enregis-

trées dans la construction indus-

trielle, commerciale et les tra-
vaux de génie n'ont pas com-

pensé entièrement la baisse de

la construction domiciliaire cn

1960 en comparaison de 3959.

Le volume dans l'ensemble a
augmenté en Ontario dans les

provinces de l'Atlantique, mais i

à baissé dans les provinces de

l'Ouest et dans le Québec.

Le total a été de $3,053.749,500
cn 1960, une baisse de plus de

$168 millions sur 1950 et de
presque $540 millions sur 1968,

Quel nom!
PITTSBURGH — Une pétition

soumise à la cour par Vladimir

Michael Yeageroeff fut accep-

tée. I] voulait. chose fort com-
préhensible, changer son nom.

Et quel nom voulaitil avoir?
Vladimir Serge Yeageroeff.

Contre la
mite rouge

 

      
La mite rouge est une

Petite araignée qui suce

la sève des feuilles des
arbres fruitiers. Son ac-
Uon sur les pommiers

cause une décoloration
anormale du feuillage, un

ralentissement dans la
croissance des pousses, la
diminution du nombre de
boutons floraux et souvent
la chute prématurée des
pommes. Les dommages
varient avec le nombre de
mites par feuille et le
temps de la saison. On
convient que trois à cing
mites par feuille en mai
constituent une population
aussi importante que 20 à
25 en avût.

 

  
          

  
  
  
  
    

      

  
  
  
  
   

    

 

S'il est trop tard cette
année pour effectuer les
traitements préventifs de
printemps, le lecteur sera
sans doute intéressé aux
traitements curatifs d'éte
quitte à conserver pour
usage éventuel la liste des
recommandations préconi-
sées comme moyens pré-
ventifs de repression.

  
  
  
  
  
  
  
  
  
    

 

Depuis une quinzaine
d'annees, la mite rouge
est devenue un problème
majeur dans les vergers
du Quebec, Ses pullula-
tions sont principalement
attribuées à l'emploi de
nouveaux antiparasitaires
qui, bien que très effica-
ces contre les insecles of
les acariens. sont aussi
très nocifs aux predateurs
de la mite rouge qui se
multiplie plus rapidement
en leur absence,

    
   
   
      

   
  
  
  
   
    

S'il n'y avait pas d'au-
tres insectes à combattre
dans un verger, on pour-
tait résoudre facilement
le problème en retablis-
sant l'équilibre biologique,
Mais, dans le complexe ac-
tuel de la faune du ver-
ger, l'usage des antipara-
sitaires est un mal néces-
saire. Ll importe donc
d'utiliser les produits les
plus efficaces afin de li
miter le nombre «t le coût
des applications, et étale
ment les moins nocifs aux
arthropodes utiles afin de
favoriser la lutte brolo-
gique.
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regorge de qualité!
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XV} Le pauvre Taftik Bey, ambassadeur du Grand Turc,
remarque bien que ses bagages semblent fondre sur
toute la longue route, À chaque étape on en “oublie”

un ou deux. On les garde pourtant avec soin mais
personne ne se méfie du petit laquais empressé qui
west fait engager à Marseille parmi les domestiques

de Son Excellence.

  €

2) A Lyon, l'ambassadeur n'a pas encore vu un seul
cartouchien armé. Cependant, il commence à éprouver
de sérieuses inquiétudes. (1 en tombe même malade.
On envoie courir à travers toute la ville pour trouver
wn médecin de grand renom, le docteur Pellissier.
Celui-ci, malgré sa jeunesse, est, en effet, une person
malité intéressante. [| a voyagé et il parte plusieurs

langues, dont un peu de ture...

 

9) | soigne Taftik Bey, et surtout il s'emploie à le
rassurer, “ Mais les bagages ?” gémit le Pacha
Les bagages ne sont qu'égarés, ou seulement reta
par le lenteur et la mauvaise organisation des r
On va vous les retrouver 1°“ Pellissier rassure si bien
d'Oriental que celui-ci le supplie de l'accompagner

dans la poursuite de son voyage.

   

  
) A Dijon, l’optimisme du docteur semble récompensé.

8 retrouve la plupart des grandes malles de cuir

Suvragé qui ont précédé le bey, retardé par ss maladie

à Lyon. Pourtant, quand arrivé à Paris, Taffik Bey

veut revêtir son beau caftan de ‘armé er, on s'aperçoit

que la plupart des bagages ne contiennent plus que...

des cailloux, pour foire le poids.  

 

5} Restent seuls les jouets destinés au petit roi,
l'automate d'argent et les flütes de cristal et d'or.
Et le peuple de s'attendrir. Cartouche a jugé que
“l'enfant royal devant le prince étranger ne devait

pas se sentir trop honteux “ et il a bien voulu lui
laisser ‘quelques bricoles”. Tout le monde a applaudi
à ce geste. Cartouche devient dans les esprits le

bandit chevaleresque.

 

fui B

6) Tant pis pour Taffik Bey si la contrariété et
Findignation le rendent malade & nouvesu. Son
médecin a disparu. Sa tiche accomplie auprés du
Sublime Pacha, le Dr Pellissier s'est modestement
retiré. ll regagne Lyon, sa ville natale, où il fait

figure de personnage parmi la haute société.

 

7) Dans cette très grande ville de province évolue
une société très fermée même à l‘égard des nobles
riches et authentiques, mais originaires d'autres
provinces, Chez l'Intendante de la Province, Mme de
Vieufville, l'assemblée qui se réunit à la faveur du
démon du jeu est plus mélangée, Les
montrent du doigt celui qui fait figure

le jeune chirurgien Pellissier.

  

  

8) La maîtresse des lieux fait observer à ses amies
combien elle apprécie dans son salon la présence de

 

sur le jeune homme, Et elle soupire. Malgré son art
à trouver sur chacun des sujets de médisence, elle
deit reconnaître que la réputation de ce jeune homme

n'y donne guère prise,  

 

RESUME : Cartouche, un jeune Parisien intelli.

pont mais sans scruputes, a erganisé une bende

de voleurs dans la capitale. Bientôt dans toute

la France les voyageurs sont attaqués par des

escouades de ‘cartouchiens ”. Ils décident de

dévaliser l'ambassadeur du grand Turc, en route

pour Paris avec de nombreux bagages,    
Paroles sibyllines

 

  
9) “En effet, moi-même je connais ce jeune homme

depuis sa plus tendre enfance, dit-elle, et il a toujours

été ainsi: parfait! — "C'est trop, déclare d'un ton

catégorique une autre dame d'âge. Tant de science

chez un si jeune homme m'inquiète. On m'a rapporté

qu'il parlait le ture et il a même servi de guide ot
d'interprète à l'ambassadeur de la Sublime Porte

lorsque celui-ci s'est rendu à Versailles.”

  

10) Une viei au visage jaune se pencha un
peu. “Eh bien, moi, j'ai entendu quelques mauvais
bruits courir contre ce trop parfait jeune homme.” —
“Calomnie sans doute, dit l‘intendante. (! mène
toujours grand train et ne recule devant aucune
dépense. Prenons pour preuve son assiduité au jeu.
Il a perdu ce soir une petite fortune et pourtant

il continue.”

 

 

 

 

11) Ces dames se levirent et allérent se pencher
derrière le jeune docteur pour vérifier qu'il perdait
encore et qu’il jouait toujours. Pellissier ne semblait
pas se soucier de sa malchance. li finit par se lever
et prit congé de l‘intendante. “ Malheureux au jeu,
heureux en amour, minauda celle-ci, Avouez, grand
séducteur, que vous courez à un rendez-vous d'amour.”
— “Pourquoi ne serait-ce pas à un rendez-vous de

Ja haine ? “ riposta Pellissier,

  

12) Il sortit sur ces paroles énigmatiques et que l’on
ivgea très spirituelles. Dehors le crépuscule couvrait
jusqu'au sommet la colline de Fourvières. Pellissier
s'engages dans vne “traboule”, une des ruelles étroites
ot vedtées du vieux Lyen. Quand il fut à l'abri des

regards il se masque,
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Le combat de boxe du siècle

Le jour où les Français
pleurèrent dans les rues

par Guy JONES

Tex Rickard, le grand promoteur de boxe des Etats-Unis, déclara
sans ambages qu'il n'avait jamais vu un tel groupe de spectateurs. Les
recettes atteignaient déjà un million de dollars. Et il voyait là-un grand
nombre d'hommes et de femmes de la haute société. Mais Tex reprit bientôt
ses sens : le nouveau champion ne devait pas tuer son adversaire, sinon il
tuerait la boxe en même temps.
William-Harrison (Jack)

Dempsey, le magnifique
champion poids-lourd du
monde, n'était pas de cet
avis: il démolirait tous
ceux qu'il aurait l’occasion
de démolir sans se préoc-
cuper des recettes.
En ce jour de juillet, il

y a quarante ans, Tex
Rickard redoutait deux
choses: un combat trop
court et l'effondrement
possible des estrades pour
les spectateurs. Il s'agis-
sait du grand combat entre
“Manassa Mauler” et
“ Gorgeous Georges”, au-
trement dit entre Jack
Dempsey, du Colorado, et
Georges Carpentier, de
Paris.

 

2

on;

François Descamps, avait
sur Carpentier une sorte
de pouvoir hypnotique.
Tous les Français s'inté-
ressaient donc à l'issue de
ce combat. Francois Mau-
riac lui-même avait écrit
des passagestrès éloquents
à ce sujet, Le président de
Ja République, M. Alexan-
dre Millerand, avait exigé
de se faire transmettre les
résultats par téléphone
Aussitôt qu'ils seraient
connus,

moins égales. La quatriè-
me et dernière ronde don-
na finalement la victoire à
Dempsey, au bout de 57
secondes seulement de
combat dans la quatrième
ronde,

Lorsque la mauvaise
nouvelle parvint à Paris,
ce fut un siience de stupé-
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Carpentier invincible, et
maintenant il était vaincu,

Toutefois, le vaînqueur
et le vaincu restèrent en
bons termes et devinrent
amis. Ils se rencontrèrent
à Paris et le gouvernement
français accorda méme une
médaille au champion.
Carpentier essaya d'en-

seigner le francais a Demp-
sey, mais sans beaucoup
de succès. En désespoir de
cause, il lui déclara en
riant :
—Si votre droite était

aussi mauvaise que votre
accent quand vous parlez
français, c'est moi qui se-
rait le champion poids-
lourd du monde !  

Hall traité de
voleur et de tueur
Dans quelque domaine que «e

soit, quand on perd, on emploie
des expressions qui font image.

Ainsi, après la dernière partie
qui signifiait l'élimination des
Canadiens des séries de la cou-
pe Stanley, le gérant géneral
Frank Selke crut bon de se ren
dre dans la chambre des Hawks
pour féliciter les vainqueurs.
Arrivé à Glen Hall, en faisant
le tour de la chambre, Selke
s'adressa au gardien en ces ter-
mes “Puis-je serrer la main d'un
voleur ? Tu nous a tués !” “Mer-
ci”, de répondre Hall en ajou-
taut: “ll y avail aussi 17 autres

joueurs qui ont aussi bien iau
que moi pour rendre cette vie
toire possible”.
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L'HISTORIQUE MATCH CARPENTIER-DEMPSEY

Risque considérable

C'était le premier com-
bat de boxe à rapporter
des recettes d’un million
de dollars (les recettes
brutes furent de $1,626,-
580) et le premier à atti-
rer quelque chose comme
91,000 amateurs au Boyle's
Thirty Acres, à Jersey-
City. Mais Rickard avait
risqué une fortune en fai-
sant construire cette im-
mense aréne. Et il y avait
tellementeu de billets ven-
dus à l'avance qu'il avait
fait construire 30,000 siè-
ges supplémentaires,

Enthousiasme des
Français

Peu de temps avant le
combat, nul autre que
George Bernard S h a w
avait prédit que Carpen-
tier battrait Dempsey, Et
on avait aussi répandu la
rumeur que son gérant,

Carpentier était égale-
ment populaire aux Etats-
Unis, et Dempsey fut hué
lors de son entrée dans le
ring. Il est vrai qu'il était
mal habillé, non rasé et
d'apparence très débrail-
tée, tandis que Carpentier
était souriant, sympathi-
que et élégainment vetu.
De plus, celui-ci avait été
présenté aux spectateurs
comme un “soldat de Fran-
ce”,

Mais les partisans de
Carpentier furent désap-
puintés jusqu'à un certain
point dés la première ron-
de. Au lieu de se battre sur
la défensive, Dempsey !
avait immédiatement pas-
sé à l'offensive. Et il se ren-
dit bientôt compte qu'il
pouvait faire mal à Car- |
pentier bien plus quecelui-
ci ne pouvait lui faire mal.
Mais à la troisième ronde, |
Jes chances paraissaient au

faction qui l'accueillit. Les
Français pleuraient dans
les rues, Ils avaient cru  

… vers le sololl, Je mer, l'histoire!

  
Quivonque veut explorer la
Mourelle-Evosse, par terre «à par
mes, ÿ trouvera Line aventure
klorieu-r, Facile d'accès... et d'un
vatactère tellement différent,
Cette Titétature vous aidera 3
vemplérs vos projets.
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avec Jean Lacas

CONCOURS MONDIAL

C.P.S.C. No 13
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PROBLEME CONCOURS Vo ?

Devise : BAMBINO

Noirs . 17 pièes

 

Blancs

Te: flancs jrient et gag: ent

CHAMPIONNAT CANADIEN
AU JEU INTERNATIONAL

100 CASES
BANCS ct
OLS) 103

    

Nos
1 Ht
4 nw
s “tr
4 no
> moe
ô 214
7 308»
4 nm
. mr

10 2 4
u qr
17 w
a =
1" 2

14
We
:

   

E
V
S
T
N
I
N
E
Z
S
E
S

: exeote ee ;
ii BB 8e Li

Miancs : 14 pièces
Tes Bianca joient et gagnent
 

ROLUTIONS DES FRORLEMES
DE DIMANCHE DEXMIES

Problème canadien a Par Arthur
Poirier, Verdun. .
hance: 33-27: 61-88: 58-49: 12 3,
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par Emile FLEURY

Si la culture est un mot dont
on abuse souvent, il y a quand
meme des hommes qui font
avancer la’culture ou la civilisa-
tion dans leur pays natal. La Bel
sique nous présente une de ces
séries de timbres. série “cultu-
relle”. qui nous fail voir des
personnages qui se sont fait
connaitre dans un domaine dé-

 

 

 

terminé. Sur chacun de ces six
lunbres imprimes en (rois cou-
leurs, nous voyons deux hom-
mes, l'un wallon. l'autre fla-
mand. Les valeurs se succèdent
dans l'ordre suivant: 40c. +
10e. Katz. travailleur social fla-
mand. et Pietkin, patriote wal-
lon: 1 f. + 50c. Mockel, hom-
me de lettres wallon. et Wil-
lems. philologue flamand: 2 f.
+ 50c.. Rijswijck, bourgmestre
d'Anvers, et Neujean, bourg-
mestre de Liège: 2.50f+-1 f.
Demarteau, journaliste et Van
de Perre. journaliste aussi; 3f.
+41 f. David, professeur à Lou-
vain. et Du Bois. diplomate ; 6f.
+2. Vieux-Temps, musicien,
et De Mol, chef d'orchestre et
compositeur.
Nous nous souvenons que l'AI-

lemagne Orientale a émis dejà
des timbres en l'honneur de

 

Yuri Gagarin, elle est mainte
nant suivie par la Hongrie et la
PPologne qui présentent chacun
deux timbres, dont l'un à l'effi-
gie du héros,
Deux autres timbres de la Po-

logne nous intéresseront peut-
être davantage parce qu'ils s'a-
joutent à une série touristique
que nous avons déjà décrite.
Deux villes sont illustrées,
Tezew. 60gr. bleu, et Torun,
0er. brun.

La Journée mondiale du Tim-
bre n’est pas très connue en no-
tre pays, mais en Europe on
choisit cette occasion d'emectire

 

des timbres commémoratifs,
Comme exemple, voyons ces trois
timbres identiques de l'Espagne,
qui ne sont d'ailleurs pas com-
parables à d'autres que nous
avons vus récemment: nous y
voyons un pigeon encadré dans

 

350 TIMBRES
DIFFERENTS

Comprenants 20 diff: Pakistens 10
diff.) Inde grands formetsy de très
jolies séries de fleurs, Oiseaux, and
maux, sports, etc

Coci on un superbe choix de qualité
Entière satisfaction garantie

SEULEMENT 25e
Pour adultes demandant notre

approbation

FARO STAMP CO.
Srencham, Ce. Quibet, P.O, Conade  

un dessin qui a la forme d'un
timbre. Les valeurs sont 25c
gris, 1 peseta rouge et 10 pese-
tas vert elive.

Trois régions du Common

 

wealth ont émis des timbres qui
se rapportent aux travaux de
génie ou à l'architecture. Nous
voyons d'abord l'édifice qui abri
te le Conseil Législatif de la
Papouasie et Nouvelle-Guinée
“5p. et 2sh 3p. muiticolores’. et
les nouvelles installations du
port de Deep Water aux Barba-
des ‘4c. orange et noir. Be. bleu
et noir. 24c. noir et rose’. Deux
timbres de la Rhodésie-Nyassa-

 

land dlustrent un mineur (6p.
vert et brun’, et des installa-
tions de surface d'une mine ‘1sh
3p. bleu et noir). Ils furent émis
à l'occasson du Te Congres des
mines et de la métallurgie du
Commonwealth,
Le 15e championnat mondial

du baseball amateur est comme-
moré par deux timbres-avion de
Costa-Rica. Ne croyons pas que
nous verrons un sujet qui 1llus-
tre un épisode de ce jeu. On a

 

choisi un timbre de 1956 (Scott
#255 et Yvert & Tellier 3253)
qui illustre Ja pharmacie, parte
de l'industrie nationale: on lui
a apposé la surcharge: ‘XVe
Championnat” cn espagnol. na.
turellement. Puis, on a repris
le même timbre, on lui a en-
core apposé la même surcharge,
et la valeur originelle qui était
de 75¢ a été surchargée clle
aussi. et remplacée par une va-
leur de 25e .
 

NB. Les timbres illustrés Mans
cette chronique sont fouenis par
la MAISON VINCENT.

  

TIMBRES ETRANGES
Grosse collection gratuite! L'ESPA
GNE, combat de tauraqux, serie d=
scones excitantes. LA CHINE, série de
poste nerienne, pleine de couleur
SOMALL serie de la vie sauvage
Auim 100 mondiaux difforant.
RUSHIE., ete, Inclure 10s pour la
manutention. Aussi approbatons
1Ectie vos nom et adresse Claite-
ment vp

NEWMAN, Dept P.7, Bax 176,
Penticlon. Bic. Canuda
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Laquelle
des trois?
Memphis, Tenn. — La plupart

du temps, quand le téléphone

sonne chez M. Shirley-0. Sisk, Ja

personne qui appelle demande

tout simplement a parler à

Shirley. Mais trois personnes

dans la maison portent ce pre

nom: le maitre de la maison

s'appetle Shirley, sa femme ausst

et egalement leur fille de 14 ans.

RÉACTION
TUCSON, Arizona — La réac-

tion à la suggestion de l'inspue-

teur Robert Morrow pour obte-

nir un terme d'école de dix mois

se manifesta rapidement. On le

pendit en effigie à quelques rues

du Hish School de Tucson

Un bon crédit
NEW-YORK — Lorsque la jo

lice attrapa deux adolescents qui
étaient en tram de voler dans
une mercerie, l’un d'eux remar-
qua timidement: “J'ai un comp-
te ici, j'espère que cela ne fera
pas de tort à mon crédit”,

Statistiques
Pans le monde entier. 20,000.000

d'enfsnts reçoivent une éduca-
tion catholique et quelque
5.000.000 d'adultes travaillent
d'une façon ou d'une autre pour
l'Eglise. Les orgunismes cathoii-
ques de charité secourent
13.000.000 d'adultes et d'enfants
Ces statistiques ont été révélées
par un livre publié en anglais
sous le titre "Inde the
Vatican” par Corrado allen
hers, correspondant a Rome du
* London Evemns News”.

   

 

Ingénieurs
LONDRES «UPD — L'agence

de nouvelles soviétique Tasa

proclame que l'Union soviêtr-

que. d'ici cinq ans, pourra pré-
parer trois fuis plus d'ingénieurs
que les Etats-Unis, C'est-à-dire
pies d'un million,

  

 

——TIMBRES-POSTE——
100 diff. Hongrie 45e; 100 diff.
Canada 506; 300 diff. Univers 404.
SPECIAL les 3 lots $t. Demandez nos
approbations Jolie prime gratuite à

chaque achat de $1 et plus. ROBAR,
Dépt “B-17", 146 Avenue, SJB,

Drummondvilte, P.Q.   
 

Fusées, olympiques,
timbres des N.U. 1°
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CANADA et AMERIQUE
BRITANNIQUE du NORD

Demander ns
Canada, Terre: pra-
qinces de l'Atoerique britannique du
or

  

Envoyez 10¢ pour peste

PHILATELIA (Dépt P)
CP. 38, Station T, Montréal 24
 

 

 
TIMBRES EN PAQUETS

1500 ditt. Monde entier eee... $1.
2

    

    

1,000 en
2. came
3.000 dift. Monde c———ee
5.000 ditt Monde entier 1
150 duit. Algerie
Maison de confiance à
mème place depuis plus de 40 ans

LA MAISON VINCENT
294 cues, Ste Catherine, Montreal

26e ETAGE
1. SEGUIN. prop, — UN. 17037  

GRATIS
209 TIMBRES
DIFFERENTS
incluant ceux

illustras

  

CENTRE PHILATELIQUE
275 overt, rue St-Vallior, Dépt P-169

, 9.0.

 

timbres gratis
et un choix de timbres an approbation
Jinclus 25¢ pour frais de poste et
manutention

NOM 
(en lettres moulées. 6 v.p.)
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COURRIER

Huilage des moteurs
J'ai acheté une maison à la

Q campagne. L'eau rtent d'un
puits. Dans la cave, il y « un
petit moteur (16 hp.) qui fait
marcher une pompe (southern)
qui tire l'eau du puits. Est-ce
qu'il faut huiler le moteur a tous
les trois mois ou a chaque mois?
Et combien d'huile faut-il pour
le moteur ?

UN ANCIEN LUTTEUR,
de Laprairie

Je suis sur mes gardes ; je
vais essayer de ne pas mé-

contenter un homme fort dont
les foudres pourraient être dan-
gereuses. Parlons moteurs, cher
lutteur. ll est aussi mauvais de
trop huiler un moteur que de
ne pas le huiler du tout. Il suf-
fit d'une goutte d'huile 3 dans
Un ‘(huile à machines à coudre)
une fois par mois, pour obtenir
de bons résultats. Déposer l'hui-
le dans les coupes prévues à
cet effet, et tout ira bien.

* * *

Entretien des parquets
Auriez-vous un produit à me
recommander pour faire

reluire un linoléum incrusté ?

Mme ABITIBI

C'est une question i laquelle
ma femme répondrait mieux

que moi. Je crois qu’il faut la
ver à l'eau et au Spic & Span
comme fait Mme Blancheville,
laisser sécher à fond: recou-
vrir d'une couche de cire en
pôte, blanche, de préférence et
polir. Utilisez le moins d'eau
possible ; le moins de cire égale-
ment.

« * *

Parquets ... encore !
Est-ce que vous are: deja

ru de la tuile dans des cham-
bres, des salons ? J'uimerais en
mettre chez moi. Quelle couleur
puis je choisir? Tous les pla-

 

fonds sont blancs. Dans le sa.
lon, les boiseries sont gris-bleu,
œinsi que les d Ties mur-à-
mur. Quelles tuilez mettre dans
la chambre des enfants dont les
boiseries sont rose pâle... ete.

UNE QUI A HATE DE
SAVOIR, de Verdun

Si par “tuile” vous enten
der carreaux de caoutcheuc

ou de vinyl, oui, bien sûr, l'en
ai ve dans des corridors et dans
des chambres; j'en si chez moi
dans wre chambre et j'en suis
très satisf

Je pourrais essayer de vous
sider & harmoniser vos couleurs,
mais le marchand vous comseil-
lera beaucoup mieux que moi,
sur place, si vous apportez des
échantillens lors de votre visite
chez lui, Jaime les tons neutres
pour les parquets, mais peut-être
ne partagez-vous pas mes goûts.
A l'émission de RSVP, Mme

Béatrice Picard fourni volontiers
des comeils de ce genre: son
poût féminin, son instinct sûr,
sa gentillesse veus aideront
mieux dans ce domaine que les
recommandations peut-ètre
droites que je pourrais vous faire.

  

  

* - *

Durcisseur de béton
Nous arens fait fuire un
perrom en cmment. cu au

tomne "59. Hs ont ajoute une

poudre rouge pour le teindre.
Mais voslà que la poutre ressort
depuis, malgré plusteurs lava-
ges, et tache tout. Le tapis, sur-
tout, er souffre. L'an dernier,
natis avons downé une couche de
peinture & ciment. Meme cetle.
ci s'entéve. Y atil un remede ?

Mme R.G.. de Ville St Michel

Je suis à peu près certain

que ce n'est pas seulement
ln couleur qui sort du béton,
mais se poussière elle-même qui
se répand et tache vos tapis. J'ai
souvent parlé, dans mon cour-
rier, d'un durcisseur de béton
appelé Resilacrete. Je crois que
vous auriez avantage à vous ser-
vir de ce produit. La première
couche agit comme durcisseur,
et la seconde couche donne un
fini durable. Et il s'en vend dans

une gamme étendue de cou
feurs. Resilacrete s'obtient dans
les grands magasins et dans les
qu illeries importantes.

* +* *

Verres grossissants
Je voudrais savoir on je

pris m'adresser peur mme pro-
curer des verres gressissants

pour me fabriquer un télescope,

ti B., de Saiut-Jérôme

R Vous me tires hors de mon
domaine. Il me semble, ce

pendant, que vous êtes entre-
prenant: vous fabriquer un té-
lescope | Marettel J'espère que
vous avez des dispositions en
optique, eu, au moins, des cen
naissances assez approfondies.
Vous feriez mieux de vous adres-
ser à plus qualifié que moi: je
ne suis qu'un pauvre bougre de
bricoleur, plombier, peintre, jar-
dinier, & ses heures, mais d'a-
bord et surtout, menuisier. Alors
vous pensez bien …. un télescop-
pe! Tous mes voeux vous ac-
compagnent. Et je vous envie
bien un peu.

x x *

Odeurs de peinture
Jat fart fane un vaissebier.
Les fablenes et les rates

sont en box de pin: l'erteneur
ext révonrert de plastique capi

 

 

 

tonne L'intérieur est émaillé
btane, De la vient mon trouble.
Jai love a vitietes reprises à
l'eau froide, suivant les conseils
sum peintre. Je l'ai ciré légére-
ment avec de la cire en pate.
Cela fait trois mois que j'ai ce
turuble et si jo ferme les portes,
l'odeur de l'email se dégage
tres forte. Que puis je faire pour
clmemer le senteur ?

§.G., de Montréal

R_ + ne vois pas ce que le cire
vient faire là-dedans. C'est

probablement cette dernière qui
est la cause de vos ennuis. Elle
était sans doute à base de gare-
line, ce qui a provoqué wne
réaction au contact de l'émail, il
vaudrait mieux, maintenant, en-
lever cette cire en levant à l'eau
et au saven, et laïsser sécher,
les portes grandes ouvertes. C'est

LES MOTS CROISESDE LA

le meilleur conseil que je puisse
vous donner, J'espère qu'il sera
efficace.

x * x

Retouches de peinture-
parquets

1) J'ai peinturé ma cuisine
tout blame ; après quelques

semaines, les enfants l'ont égra-
tigné a deur endroits. J'ai ve-
touché avec le pinceau. ct, en-
suite, avec le rouleau, avec de
la peinture semi-luisante, et il y
« une difference. C'est comme
jaune, Que pourrais-je faire ? Le
pinceau était pourtant bien pro
pre.

2) Mon parquet de cuisine est
en tuile. J'ai employé du cirage
en pâte et en liquide et il me
rient pas luisant. On dirait que
1e ne le cire jamais. Il est rose
et vert pale.

J'AL HATE. de Ville La Salle
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«et j'ai cru que vette

DIMANCHE, 9 A 1LLET 1841 a

R 11 Avez-vous retouché avec le
même sorte de peinture ? Je

sais bien ce que je ferais, si j'&-
tals à votre place: je ropein
érais ce mur au complet. Ma
femme qui lit par-dessus mon
épaule dit que je svis bien bon
pour parler, mais que ça ne se
ferait pes nt trois ans av
moin: dire qu'une autre
corr e écrivait, dans un
étan d issme que ma fem
me était bien chanceuse d'avoir
un mari tel que mol... bon bri
coleur, efc.... ete... j'en pas
se pour ne pas blesser ma modes
tiel Le blessurz qu'une femme
cause, uns autre femme la panse.
Crésfures | Charme et misère de
la vie des hemmes |

2) Rapprechez-vous ; nous ab
lens parler de parquets. Donnez
au vêtre un nettoyage complet
au savon ef à l'eau; il se peu?

que de la cire se soit accumulée
et rende votre parquet terne. En

suite, étendez une couche très

mince de cire en pite pile, of
polissex avec ardeur, polistez-le
sans cesse et le repolissez

Sa
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 EZ
Roger Nicolas

Jean-Pierre, qu'on
gâte beaucoup, reçoit
pour Noël un superbe
polichinelle. Il le regar-
de longuement, le
prend dans ses bras, le

pose, le reprend. Enfin,
il dit à sa mère:
— 1! est bien beau,

mais comment que <a Ss
casse ?

Bourvil

Un voyageur de com
merce arrive dans un:

ferme pour y rencontrer
le patron. Il ne trouve
que le valet qui lui dit

que son maître est dans

l'étable à cochons.
— Vous l‘verrez ben,

c'est celui qu'a l'chapiau
sur la tête,

P.-J. Vaillard

Monsieur et Madame

se promènent sur le

bords de la Marne,
Madame : Si je tom

bais à l'eau, serais-tu
capable de me sauver ?

Monsieur: Bien sur,
chérie. Tu me répétes
assez fous les jours qu'il
n’y a pas une bétise
dont je ne sois capable...

Jack Gauthier

Deux amies bavar-
dent:

— Oui, ma chere. dit
l'une, j'ai tout avour +
mon mari,

— Tout ?
— Oui, depuis le ror

mencement,

— Eh bien! s'exclame
l'eutre, tu en ac une m--
maire !

Pas peur

Ah! petite vilain. à
petit poison ! C'est tout
le portrait de ton per»
si tu n'es pas sage, j'vai
appeler le diable qu
t'emportera,

--Oh! j'ai pas peur,
va! Papa te dit tous les

jours: que le diable
l'emporte ! et t'es enco-
re là.

Bien malade

ll y a trois ans que
vous êtes au lu ? Vous
êtes donc bien malade ?
— Pas précisément. Il

y a trois ans, je fus lé-
gèrement souffrant. J'ai

fait venir le médecin
qui m'a ordonné de ne

pas me lever avant sa
prochaine visite. Je lat:
tends toujours.

Fernand Raynaud

Madame el Monsieur
font une petite prome-
nade. C'est Madame qui
porte leur enfant, un
beau bébé de huit mois.
A un moment donné,

passant devant une

crémerie, elle envoie

LISE

[AAS

“Et affables comme sont ces voisins, la piscine fait pratiquamant
partie de votre propriété!...”

"Sul ne s'agit pas de médecine étatisée, comment puis-te ssvoir
que j'ai le chirurgien de mon choix

“Ne vous occuper pas de mon mari ! ll ne comprend jamais rien br

Monsieur acheter une
douzsine d'oeufs,

— Tiens, prencis le pe-

tit, dit-elle quand 11 re-

vient, et donne-moi les
oeufs.

— Pourquoi cela ?

~Je te connais, Tu
laisses toujours tout
tomber,

‘ou

Maurice Chevalier

Une jeune chanteuse
raconte, avec un soupir

éloquent:

— Enfin, je suis parve-
nue à me faire un nom.

Réponse de Maurice :

— Peut-être, mais pour
ce "nom, combien de

fois as-tu du dire “oui”?

  

“Pov importe la chaleur qu'il fait, Figby!.

réprouve le port des shorts en tout temps!”   

 

      

 

Le Cour Suprime

‘On dirait bien d'une autre bourde de notra politique étrangère,
capitaine | Nous avons atterri sur leur deuxième but..."

P.-J, Vaillard

Un monsieur, Marié
depuis peu, demande à
son épouse en ploisan-
tant:

— Une supposition que
je te trompe un jour.
Qu'est-ce que tu dirais s
tue-le ou tue-la ?

—Tu l'es...

Gloria Lasso

Deux verts luisants se
croisent, Le premier à
l'air ravagé de douleur,
l'autre demande ce qui
no va pas,

—Mon fils est mort
hier, articule pémble.

ment le premier,

= Comment ce grand

   
Ah! Encore !.,, Papa, c'est l’âge planétaire et cette posture de
“lancement” pour lire peut devenir commode l'avenir...”

 

malheur a-t-il pu vous
acriver ?

— Mon pauvre ami, Fi.

gurez-vous que le mal-
heureux était un peu
myope, II a voulu pren-

dre une fille dans ses
bras. Il s'est rendu
compte trop tard qu'il
avait affaire à un mégot.

TAC] NOUVELLE
DIMANCHE
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Où ten vastu encore ? Maman Y Qui ve db que Pallas

54e

te défend de couvir eourir fes rues ? J'ai une
  

-
~

4

 

 
  

Je vois te la dice, ma belie)

Je l'amène su
cinéma |

 

  

DeveOY

= billets,
voire à

son geste

 

 

    

d'ai attendu de le voir
donner son argent pour ‘

  

  no moms da Certes !

S'avertis ma yvertu? Ce
0. L secur | { n'est pas moi

- = 4 qui applau-
dissais les

      ! y

“Comment |

 
  

 

moui Héel resier sous l'auvent

 
Jo suis bl Mais... jo ne l'as pas dit de WB

 

neus fare?

 
  

Qu a.lon, peeeRentrer cher
nous! La pluie

 

ne nous fera
par fondre |  

 

Quant à être +

 

ne pas jour 8
est admurabiement chaude et

 

  

 aah) cette mare sur

1 Je vais 1e

East mai qui roy
r« 7 Non! Pas

i, fauve traverser

". mes epaulets

  
 

 
 

 

 

 

I
| LE ZOO COMIQUE
——— .

« Eh bien! mon gars! Qu'as-tu appris a 3

  

 

—

Foursen est un”
éclaireur

excellent.

  

La maîtresse m'a demandé

une définition de ce miracle

qu'est notre conscience.

 

Elle à bien ri quand je lui ai dit que la

conscience est ce qui nous permet >

d'aller dire à maman... '

 

   
    
   

   
     

= ...avant nos freres,

Us ou amis, ce

qu'ils font. A
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“Quel “M-m-m,etc’est
bon goût!" bon pour -

Le Nabisco Shredded Wit out, Lory: regal
de tant de fagons ' Déhicieux chaud ou fred, ost tras 0 >

avec de, frusts ou du sirep Het quis parce qu-
sa saveur est tout simplestot rmn-reutlou,e Ets est

salutaire en raison de la valeur teat ‘ty dté enter uy?)
dont il se compose Franchement, il y à mm - t yon Hens

d'apprécier le Nabsico Shredded # 93 yg
repas ou aux collations entre bes copa. E
Du point de vue de Féconomie 1-43 “one TIL Bley? LNq

est inautparcable aussi, car fouihes pos 14 tem,
il p-présente une meilleurs ate «Le pris.
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ln Pp.

NEEMa

<# À |
Commandés par Kevin, fr|

re d

les Hollandais libres A
attaquent furieusement

le vaisseau du traitra
Grommet, quand...

 

  

   

  
   de combattre

les flammes!

l'ennemi a épuisé ses

munitions! Ordonnez

| aux hommes du pont

 

    

  

ll a mis sur pied des y Et maintenant,
à ers. 8 - un pev de sportbrigades de pompiers.

    

  

  

A avec nos

fromages!  

 

       

  

   
     

 

 

   

  

  

l'incendie dévore le vaisseau
et le fameux canon espagnol
qui devait harceler la marine
hollandaise glisse sous les
flots...   

 

"Puis, Kevin
prend congé

des Van Loo..

  

 devez Merci d'avoir av
Cest au tn

Honry qu v
notre people!J

cus

 

  

 

Et où allez-vous ? >
Vous rentrez en

Angleterre ? Alors =
amenez-moi avec )

ELSA. COMMENT PEUT.
ON AVOIR TANT

D'AUDACE| )

 4-23
 

TOUS LES GOUTS SONT bANS.Patrie
DIMANCHE
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Le Fantôme vient
détruire
les
démons!

  

  

Il traverse

le feu

  

    
   

 

 

    
   

   

craint rien sur

terre

 

 r—- - —       

  

    

  
    

 

C'est moi qui ai pré.
les démons!

Llongo, abaissez vos Hi ne craint 2 Malheur... II va 1

lances! Et vous, même è gâcher mon
votre pas les affaire!
fusilt démons!

Y Lo

we ; : ° /4 = =0 SARpt(hoid Ey y| Po
If 7%, ry

on) | =
NT,    

     

   

 

    

 

  
   

 

  

  

 

| Pris dans le cercle
| magique du feu...

les “démons”...   

 

   
   

 

 

Qui dans le monde
êtes-vous ? Tout s'explique |... Lion fantôme,

garçon démon... Le feu
  
  
  

 

C'est mon fils
A plus tard les * et son lion

présentations! que nous s'approche... Fuyons...
Vite ! Que avons pris

o font ici ce jeune et élevé

  

  gargonnet
et ce

lion ?

comme un
chaton.    

    

  

  — - _ LL - _,
Les démons ne traver« ls ne sont pas A. [ Hs sont des démons! Bol en De Y De nous, ; vWiLSoN
rar peut-être pas démons, sorcier Les MIENS| Je les ai Son fout quoi Conley, et tandis 1 McCoy

Le Fu ocre, Uongo | pris avec le feu sacré ! parlent- qu'ils parlent, le ; 7 Te      
    

   

   Fantômel de Goo-Gongl... La ils, feu s’avance…

gloite m'en revient! toujours... 
  
 

T—

 



 

 

 

 

 
 

 

      
  

 

fl y 6 2 heures je t'ai * Maintenant,
dit de battee les tapis ! que tv dis?
À l'ouvrage, Ce mot ne veut

  

comprends-tu et
maintenant!     rien dire,

    
Bigre ! Tu me vole tel que j'étais

une fraction de lo
passée | Bu... fo
m'explique...

        

   

  

 

  

  
  

” sur ta rétine prend

optique et à se

reproduire sur les

lobes duep)

 

Limage imprimée

quelque temps à
parcourir le nerf

Ze
=
  

 

 

  

 

 - -- a pe
Ce qui signifie que Tu me vais tel que j'étais,

prouvant par la que le tulur
se méle elroctement au Yogi Jnana dans une

caverne des
montagnes de ;
l'Himalaya

  

  

   

  

  
U
p

  

 

y | Tu veus dee que je ne le vois pag) — 10
Ce concept frappant ms ete confie par un Bb ptet re que | P Fnac TY

7 cheri }

 

man tel que

> 19

  

       

      

  

miettes }  
   

 

  
    
  

binage dun à f Quant à mai le Yoga est y srique “Pot! Mach, x aucoup à =

concept cho-- ayant le gout de la come désires co —{
vedus - sure Au travail compagne €.

ur en maintenant ¢ cr lectuel

 
 

 

 
 

 

 

J'ai la voiture! ‘
Aurais-tu :

quelque sortie

YVAN LE TERRIBLE
{ Que fait-on cc

= soir,

 

 

spéciale ?

  
 

 

ily a toujours ur
Eo

vwade…. Mais nous

navons pas joue a.» A

quilles, ceste semaine sont amusants !

 

 

 

Ou prefoicrais-tu 1° 2410

visite a Pasl et laure? |.  

 

  
  

 

 

 

 

Oh! Écoute !. Puisque tu

as l'auto, pourquoi ne pas

alles danser ay

bre ?

Une

minute! Que!

est fe film à

Vatfiche ?

  
  

   

    

 
Al  

 

Ji

sais pas
Un instant | Lasse

Ce
songer !

ne
$i nous ce

allions a la (qe je veux‘
piscine !
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C'est à peine si je

l'ai vu en

tombant.

 

 
 r 9897

Quelle rue est-

——— +

FT MOUSTIQUE ? Comment ?

Tu oses me dire que je

vieillis ? J

 

 

     

  
Maggie, tu nas Je nelai pas
pas répondu au
bonjour de Mme reconnue -

Tu ne vois pas ?
C'est clair

comme 13  

 

[

Rosette, fe tinviterais à 7]
: ne plus laissse traîner
ton patin dans le milieu
de la place. 4

 

 

 
 

 

 

Target! a

   

    

 

 
 

 —
I Jen'ai pas “Thabitude de te

‘ manquer . » Tu as raison,
i fe pense,- pour les

verres,

 
 

   

   

Attention, Maggie, un peu

plus et tu te jetais sur
cette voiture! . près!

 

Mon doux! Je ne la

croyais pas si

  
Les caractères de ce ) de crois que tu aurais N

  

 

 
 

livre sont horribles! Je besoin de lunettes
{ chérie... Bien des gens.

quand ils vicillissent

 

ne peux pas lire ça!

 

  
 

 

 

; r
Je vais m'en procurer Si jappon: . à

une paire. to la fermer!  
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Grâce à l'élixir du professeur Thoob, Gongora l'acteur change de
personnalité à volonté. Mais des malfaiteurs inconnus ont extorqué
le secret de Thoob en torturant le savant à mort. Sur terre, Gengora,
ignorant le crime, dine en compagnie d'une adorable et jeune
sdmiratrice,

 

     
Thoob assassiné ? Qui -
est le meurtrier ?   

 

 

  

   
  

 

Nous ne savons pas qui a tué
Thoob, Roger, mais nous avons
trouvé d'étranges touffes de

fourrure entre ses doiats
ispés.> crispés Pe

Fourrure ?

 

  
Oui, Roger. On fait

| l'analyse. Un instant, Voici
te résultat.     

 

 
 

  

   
GR-R-ROWR!

Le conseil

de guerre

com-

  Et dans la salle de delibe-

vation des hommes-tigres...
   

 

   
  
   
   mence !

 

  
 

 

FELIS TIGRIS! A == Les hommes-tigres de
combiné au HOMO = * À Mars |

SAPIENS! Demihomme, 3
demi-tigre ! Ce ne peut être

 

Les plans de la conquête

de la Terre sont déjà

arrêtés.

SOYEZ À LA PAGE! LISEZ #n Patrie]
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Hein ? Dix ( il est à croire que son)

heures et L corps débile demande

grand-mère \ du semmeil. )

n’a pas encore A
Sa |E
—

bougé dans 5 £=
sa chambre ? Re    
 

\grand-mére !

i]
A

  

 

 
  
 

accordéons |...
J'ai oublié de me
coucher, hier...   

 

 

Ce matin 2... Mille )

|

  

    

  

Ouvais !... Je crois que |

Chéri désire que tu

pousses sa balançoire !

 

Ma vie est à son meilleur ! Chéri a une
mignonne grand-maman pour le
gâter... 7

Ce qu'il faut le plus <-

aux marmots c'est N

l'amour dévoué d‘une

“
ble
A)
>
   

 

 

    

 

»
A

H Eu! Eu l.. Ne pouvez-vous )

pas pousser plus J
fort ?

    

 

——

/ Etes-vous
poule

/ ( mouillée ?

&

 
 

  

  
  

( Grand-mère est un poule )
mouillée !

( GR-RR! )

} {
who, x

07,

 

   

 
 

 

 

    
   Moi, une

poule
 ovillée ?

   

  

Tom NERYECCQ) ;

5 so- Or UT EE
REN —- _7 2
—æ— ’ = 7

\ 7) il 0 793 VE
& a X Fe, Yr =le + £
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UN MOMENT

DE DÉTENTE   

     

  

“ BANQUE   
“Qu’est-ce qui te prend à raconter aux
gens que c'est moi qui t'ai fait ce que

tu es devenu ?"

 

NAY
“C'est pour un emprunt... qui égalerait
à peu près ce dont votre banque peut

disposer”

 
 

        

 

 

 

“Je brilais de vous rencontrer, mon compagnon m'avait
prévenu contre vous.”

 

SALON DE

BEAUTE

 

 

“Que voulais-tu insinuer avec cette remarque: ‘Attends, je vais
te donner beaucoup plus d'argent’ ?”

 

 

 

 

 

“Bien sir que j'ai sollicité une
augmentation... eul... est-ce la
rubrique ‘Hommes demandés’ 2”

 

Prends garde à cet haltère, le plancher )

n'est pas trop solide.

 

 

 

 

 

 

=   
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Un colis provenant de

“La Fille de rêve “
Où dois-je le

{ déposer ?

 

           

   

 

 

“ Du magasin ‘ La Fille de rêve #921 Mile Gussie McGrue... >
-… Pour qui est-ce ? pa Signez ici, s.v.p. )
 

 

 
 

 

 

   
Je me emande ce qu’une
femme de ménage peut bien

De acheter dun magasin aussi

chic! Elle a ce.tainement des

“€ idées de nous fasciner!

    

 
     
  

  

 

  

 

Gussie, il y a un colis pour

toi qui vient de |:

“Fille de reve”.

  

 

 

 

   

Mou doux !
/ C'est mon joi 1
| rt nouveau !

hikini de
  

 

[UN Graf À

      
ffais oui!

.

L> club des

  

    

DE STQUIN' Fenaues de merage «
4

en cincours da beauté

 

 

 

    

  
 

 

 

  } Chère vieille

P Gussie! La poupée
de mes rêves! )

Que penses-iu de
ses chances au

titre de reine ? } 
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de (MaurDisney
 

LES EPOUX PRIS AU PIÈGE
  

 

  

      

    

 

Suzanne revie vers I” gt Sharon vole vers la Californie,
Boston, persennifient Incarnant Suzanne. raies L | —

sa jumelle Sharon... Devrais-je... Notre plan d'ac-
devrais-ie  ) Ii tion osttellement

——— / extraordinaire

 

qu'il devrait
LIréussie |

 
 

 

= rh ory A MWS T

Dans le riche maison de Back Bay, Sureane on :
mère qu'elle wevuedepuls pies. 10 mm ame2

reviens du camp |
Bienvenue!

 y
Tu es bien jolie... mais... qu'as- ‘—

tu fait de tes longs cheveux ?

     
    

   

 

 

aux branches, à
tout... ls sont

  

[715

ventreméleiont | +

  

  

 

Trésor, on
dirait que tu ne
m'as jamais vue

= auparavant! ,

à

& ravissante |

. Sr

=

coupés|

Sn

LTR TT Tomt

Entre-temps, Sharon parvient en Californie,
as - - : — «

’ ) + Suzanne, faut. Ua
il tant me Papa... Tu

|» reparder.? y mées étranger

 

  
   
 

Le premier soir sur le ranch de Carmel, D'abord, chérie, j'ai à te
Sharon entame les démarches pour réunir faire une grande
ses parents, confidence...

Je vais me
remarier...

Papa, pourrions-nous
parler de quelque
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LIGUE CONTRE LE CRIME
_ 5 |   

EN
VACANCES

,
(1) Faites vérifier votre voiture. (2} Les vitres
lavees assurent une meilleure vision. (3) Délicatesse

@ envers les autres conducieurs. (4) Pas de top

Jongues élapes au valant. (5) Respectez le code

et la signalisation de la route.

 
 

  

 

     
 

Au cours de l'échange de coups de feu

entre la police et “Fable” Hubbub, Hide

Johnson, le dresseur de chats voleurs de
sacoches, a été mortellement

Johnson est mort il y à 30 / Pas

sccondes, Sam. Aucune encore,

nouvelle du camion en
fuite ?

l’on croit qu’ils ont
pris l'autoroute en

direction de

Viens me cher-

cher à l'hôpital,

Sam, aussitôt

      

 

   

    

 

 

 

Quant à "Fiable", c'est une victoire

infructueuse…

Le chat refuse de rendre

la sacoche._ Pere

    
   

   
  

  

11 à é'é dressé à n'ouvrir la bouche que
sur l'ordre de son

A. maitre... !

T Quoi faire? $100,000 dans la bouche
du chat et je ne peux y

metire la main!
    

   
 

 

Si j'avais ce sac, j'abandonnerais ( L le ch 3 faire En voyant larme, les deux animaux

l'auto et le chat… Oui, à seule chose à C7 Londissent, comme on le leur a
mais il faut le 2 enseigne,    

 

 

“Fiable” alors que l'auto file à mains de “Fiable” ct vole par la
fenêtre ouverte...FRA

chat est assis sur la banquette, la
sacache encore entre les crocs. Les grands chats attaquent rare| i Une patte griffe l'arme qui échappe aux Puis le calme renaît dans lo voiture Le |

    
Fee CA Pat. Of:
71901 by
[he Chicago Tria.    

 

Rien de mieux que LàPutrie, nouvelle formule!
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| [ON

Regards, papa.

Mon annonce

est dans le

    

  

   
d'entretien de
sazon, pour

mon argent de

NT

J'euvre un service ) “i

sagner moi-même

vacances A

  

  
   

  

2 - Merveil-

Rae
2plaiste|

N

 

bel avenir NL

Cela prouve ton ;
ambition, Un /

te sourit.

  
  

  

Lucien, on appelle au téléphone
pour le service de gazon et
Alexandre n'est pas ici.   
 

 

    
ss

2
Ra  

 

x
= man = Pa lei le servicel, Une pelouse à ) { It nest N

- - 1 de gazon tondre ! Ou _ Cu) ( pas ici et
J \ Alexandre. Al Las . : cz D j'ignore où‘al Que puis-je < exandre : 27 > Ke ailleurs,ep 3 faire pour ~~ =4,. Pa - > vous ? € 3  
 It ne faut pas

manquer à
premiere

A \ LT J vas7 NS B Ry . commande. Je

oC vail, plutot.

“me charger du tra:

   

  

 

-  
  

” Vous êtes mieux de
faire du bon tra-
vail ou vous ne
Serer pas payeé. --

 

 

 

 As-tu A 1 Non,
t 6 oo
Alexandre ? >N Jtae. =,
Lu    

et trois nouveaux

appels sont

entrés |

 

  
 

 

  

  
  

  

 est au restaurant a
faire jover des

disques pour fêter
la fondation

de sa
compagnie...)

     

      
Et n'oubliez pas {Mon gazon, » v
les bordures. J ar _ aprèst ce

+

  

? -ç Alexandre ',
> 0  
 

Allo! Publicité? |)
Je voudrais
retirer une

 

 

   
 



 

  

  
  

Montréal, le 9 juillet 1961

AoctninePATAUD-EEFA:
Suis-moi, Pataud. Nous

allons nous éloigner
d'ici.

  

  

  

 

   
   

 

   

   

Le Doc paye cet homme
pour acheter son 4

elixir. -
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Oh ! Indien peut-
il parler a la pe-

Oui, mais à condition de

cesser ce baragouinage
indien. Vous m‘assom-
mez avec conti-

nuellement!

H faut que je tire 17 On peut voir facilement que le Doc”
cela au clair. / | lui verse de l'argent pour se tenir

|
i|

       

 

  

 

parmi la foule et acheter son tonique.
C'est bien cela!

  

  
  

     
  

  

 

   

 

Dès que je vous pose
une question sérieuse,
vous recommencez ce
‘’Heu ! Moi, pauvre
Indien ! Pas connaître _
manières des Blancs !
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Je te comprends, Jeannine, es

Ÿ

| Tu crois que le Doc est malhonnête en se servant

j'en suis peiné. Mais je sais ce d'un homme à gages pour encourager la

qui t'inquiète foule à acheter ! Un faux client

vraiment. commecela s'appelle un
“ pion ”.

    
  

 

   

  

 

Histoire vieille comme le monde ! Les boni-

menteurs ont toujoursutilisé de faux acheteurs !

Rien n'’entraîne les foules commela vue de

clients qui achètent ! Le succès appelle le AN

succès! ~~,

Une petite désillusion y J Merci, mon Dieu |! Si cette
sans importance ! Ne Oh ! Non 1... Je ne fillette rayonnant le soleil
pense plus en le ferai plus ! Et nous avait quittés, je n'aurais
mal du +4 puis, plus question pu demeurerplus longtemps: ,

pour moide m'en seul avec ce vieux rusé de
aller.   

docteur.
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les fusées sont
éteintes.

Les fusées déploient un
filet au-dessus de la
Toupie-du-Temps.

 

 

   C .clque chose r Le filet n'enveloppe pas la Toupie... Le champ Me songe aux / Il faut nous deébarrasser de ce voile !ne va pas, électromagnétique de l'astronef l'empêche de p ions Je ne sais ce qui se produirait si je
capitaine. Le | descendre.

 

  filet est encore
dans les airs J

eri

a

S
a

  

 

 

véhicule by

Nous allons atterrir sur 2 A Très -
les plateaux au sud 4, bien. 2
du ballon. Eg #7

z

 

captures! mettais la Toupie en marche Enroulé
au vaisseau, le filet pourrait l'endom-  

   

 

Nous allons savoir quel est Quelques secondes apres...
ce vaisseau ot jourg ai le 7

filet ne l'entoure

  

  

 

Entendu,
Fermez à clé vos capitaine.
écoutilles et
appoitez vos

armes,

  

 

 

 

Les aviateurs se dirigent vers la Toupie-du-Temps ..
 

( Plus un mot ! Nous utiliserons \
les signaux

 

 
 

    

 

 

 

‘Tandis que leshommes ‘s'approchent de la Toupie, Jacques tente d'enlever le ) \
filet...

 

’ i ‘equi laJe crois qu il vaut mieux En vois un de l'équipage I n'est pas de notre
planete!Je n'aime pas son aspect. H

couper le champ à l'air dangereuxmagnetique, Willa. ) ' gereux.

M'entends-tu? | —A| Va qq
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